‘de 


A seche poutfus, uen civilentiont, dou 
Crandes: l'un français et l'autre 


Professeur A-L. BURT, 


Les idées socialistes et communistes courent k monde 
Aussi longtemps qu'elles restent dans le domaine des réves. 
ces fascinent: 
cest un fiasco monumental et une horreur sans nom. 

West si facile, quand un besoin se fait sentir quelque part, 
de dire: “Le gouvernement devrait se chargr de ceci, il de-| 
vrai faire cela. On oublie que le gouvernement n'a de res 
Mirces que celles qu'il lire des contribuables, ct que, s'il gas-| 
pille ou Manque de compétence dans ses exploitations, c'est, 
en définitive, le contribuable qui paye les pots cassés. 

Lu seule théorie qui a du bon sens et qui donne des resul- | 
lats salisfuisants limite l'action gouvernementale à la surveil- 
lance et au contrôle des activites individuelles. Qu'il les sti- 
mule, trés bien: mais qu'il a elles, jumais. Qu'ii 
y uit des abus dans le c'est l'inévitable. 
faire disparaitre en confiunt lout au gouvernement, cest imiter 


substitue 
monde, 


l'ours de la fuble de Lafontaine qui, pour débarrasser sm mai | 


tre qui dort de 
rendre 


la mouche qui lui marche sur la face 
en ui Pançint 


. croit lui 
en pleine figure. 
La Russie fait, en ce imcinent, la dure experience de Faction 
gouvernementale qui substitue à l'activité 
mentuble. Les chemins di son! 
dans le 


SCFY IC une pierre 


st privee; c'est Ja- 


fer désorganises, les 


marasime, les gens ruines, etai Va pis encore. 

D y à quatre ans, le gouvernement sovict apoussé sa juri 
dé toucher à tout jusqu'r procéder à la nationalisation 
enfants". Au gouvernement incombait la charge de toger 
nourrir et d'instruire 


des 
. de 
les chfants. Ceux qui n'étaient pas abso- 
lument aveuglés par l'utopie communiste ont pu prévoir le: 
résultats de ce régime: 
Aûrait pu imaginer. Les dépèches nous apprennent que huit 
at nillé enfants ieureut de Gains vu Bussie el qu'un grand 


nombre sont des victimes précoces des maladies honteuses el 


de l'ivrognerie. Quand le gouvernement soviel s'est trouvé 
bout d'argent, il x jeté, sans pitié, ces enfants sur la rue. 
Moscou et Pétrograd seulement, six mille enfants sont morts 
de froid dans le courant de l'hiver dernier. Le Dr Rathner. 
membre du Comité d'investigation, déclare que quatre 
cinquante mille des enfants “nationalisés” 


cent 


sont de petits al- 


coolisés. ef un grand nombre sont déjà des victimes des nurco- 
| 


tiques. 
bon pere de 
marché. 


famille, 


Voila les conséquences d'un régime faux poussé jusqu'à 
ses conclusions pratiques. 
le Canada tous ces propagandistes bolchévistes que des 1ds 
d'immigration trop lâches ont laissé pénétrer chez nous, et qui 
sont assez nombreux pour envoyer des représentants dans les 
assemblées Jégislalives. Il nous en ést venu des parties orien-| 
tales de l'Europe, mais d'autres nous sont venus des slums de 
Londres et de Liverpool. Dans la dernière éehauffourée sovic- 
tique de Winnipeg, il y a quelques années, un bon nombre des! 
fanteurs de la grève parlaient autre chose que le russe. 

A voir procéder à l'immigration qui se fait actuelleme nt, 
on dirait que la leçon n'a pas porté. : 


PERTINANX. 


: UN CONTRASTE 


Le numéro d'avril du Grain Growers Guide de Winnpeg! 
ne manque pas d'intérêt; nos lecteurs aimeront probablement 
à savoir ce qu'il dit sous lu FUDrIQUE: Where does Canada 
land?” 

“Le premier ministre King. dit-il, a déclaré que ce n'est) 
pas son intention de demander au Parlement la ratification du! 
traité de Lausanne, car le Canada n'ayant bas signé ce truié, | 
de Parlement du Canada ne doit pas être appelé à le ratificr. 

Nous espérons que le premier ministre ‘s'en tiendra 1à.! 
Nous sommes trop petits pour aller nous mêler des affaires | 
d'Orient. Avec Botrel, on pouYrait dire aux fervents d'aven- 

‘lures guerrières qui veulent nous faire jouer un rôle d'homnes | 
avart le temps: “T'es bien trop petit, mon ami” 


mais quand on passe de la théorie aux faits, | 


TT 


| était langue officielle à l'égal de l'anglais. Hl est mainte pant 
: proscri; le coup de force Thornton prétend avoir féglé ce point. | 
Nous g'avons de français que ce que nous en prenons en marge 
dé La légolue, et c'est loujours besogne ingrate 
tement d'instruction publique et quelques inspecteurs qui s'ef-! 
furcent de resserrer les mailles du treillis légal, malgré les gran-” 
! Coque ntes déclarations de bon vouloir de ceux qu détiennent, 
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avec un dépar- 


Vouloir les! 


affaires, 


ils dépassent en horreur tout ce qu'on. 


Dans! 


Le gouvernement, quand il s'en méle, est vraiment un! 
ctun fameux homme d'affaires par-dessus ! 


C'est le régime que voudraient pour; 


A 


| Le pouvoir. 


! 


| ou cinq Canadiens qui vivent 


| Outre les droits certains d° 


Este que cela est moins intéressant que lc sort des quatre | 


en Turquic? 
une minorité perséculée à sau- 


| vegarder. il y aurait bien l'hygnneur de deux parlements à nel- 


loyer, celui du gouvernement du Manjtoba qui a déchiré des} était le 
nr : ss n | 
jiraités et celui du gouvernement fédéral qui a Faissé mettre là d'thuit mois de prison ave 


sa signature en pieces sans ave 


niecre effective. 
Une sourdine mise du côté 
clementaire ce qui se passe 


ir jusqu'ici protesté d'une ma- 
_ o . 
de la Turquie et une attention 


au Cahñada sont vraiment 


mise dans les circonstances présentes. 


LA PASSION 


La passion du Christ! cette 
l'our nous tous 'st cruelle e 
Etreint nos coeurs pieux et 
Nous n'avons qu'a pleurer 


C'est Jésus notre Dieu, 
Que l'on meêne à la mort e« 
Nous tremblons. 
Mais nous t'abons pus droi 


ui le jette à La mort; par t 
J } 


- Qui nous donne à ce prix 


| 
[l 


| Saint-Pierre-Jolys, 6 avril 


écrasés de 


Nous somnies ses bourreaux! 


terrible fête. 

{si douce &@ la fois, 
nous laisse sans potr: 
el qu'a baisser la tète. 


c'est Jesus notre frere, 


mme uni vil scélérat. 
vant cel atlentat, 
{de frérir de colcére. 


c'est son amour pour nous 
in divin mystère, 


Tout le sang qu'il répand remplit Le baplistère 


Lu + 


Où laver nos péchés quand nous sommes absous. 
Nous adorons, Jésus, ta bonté fraternelle 


une gloire immortelle. 


1.-M.-A. JOLYS, pire. 
192. 


TRAVAILLONS | 
| DE E CONCERT 


Un professeur de l’Universi- 
té d'Alberta, M. Alfred-Leroy 
{Burt, M.A. a fait récemment 
‘une conférence sur le dualisme 
canadien. Parmi les idées très 
justes qu'il émet, nous souli- 
:gnons la suivante: “Chez les 
Francais, l'organisation, que 
viennent [ortifier les liens reli-| 
gieux, est de beaucoup supé- 
‘rieure à celle de la nation‘an- 
lulaise où est loin de régner la 
méme unilé de religion”. : | 
{L'élément français à donc de 
‘bonnes raisons de former un 
fout compact en ce pays. Le 
travail collectif lui est comman- 
dé par ses intérêts et lui vst fa- 
icilité par l'unité de sentiments 
religieux. Y u-Lil vraiment 
dans nos rangs cette bonne cn- 
|tente,ect csprit d'unité que l'on 
s'at&ndrait à bon droit d'y ren- 
one? 

Ce serait être injuste que d'i- 
|gnorer les cforts louables que 
l’on fait en bien des endroits 
| pour cmboiler loyalement le 
| pas dans les entreprises qui vi- 

sent au bien commun. Qu'il s'a- 
isse des intérêts matériels @ 


| 


| unis. 


pour Les entreprises de leurs 
frères el se montrent toûjours 
prêts à criliquer, entraver, 
molir. Telle forme d'apostolut 
leur parait nouvelle: is dœui- 
bent à l'envi. Telle mentalité 
n'est pas la leur: elle ne vaut 
rien. Telle opinion, d'ailleurs 
absolument libre et sur laquelle 


S l'Eglise entend laisser la Uber-, 


té, n'entre pas dans leur cadre 
stéréolypé: attention! elle est 
suspecte, elle est dangereuse, 
hérélique.” 

Plus vile nous. nous débarras- 
serons de cet esprit et plus 
nous {rayaillerons de concert, 
plus nous serons forts. 


De-c1 de-là 


Une compétence 


Souvent, dans €<e journal nous re- 
commandons aux nôtres d'essayer de 
primer ans leurs sphères respectives. 
La Liberté se réjouit donc du magni- 
fique succès remporté par M. P.-A. Gal- 
lict. lors det; récents examens du Col- 
lège d'Agriculture sur l'industrie lai- 


Tel n'est pas l'avis du Grain Growers Guide: il voudr ais ‘agriculiyre ou de la colonisx- ière. M. Galliot est arrivé second sur 


voir notre premier ministre entrer dans da galère. 

Et quelle est la raison de son zèle ? 

Le souci de protéger le minorité canadienne de Turquie. 

Quoi? Que dites-vous: * La minorité canadienne de Fnr- 
quie? 

Oui, c'est bien cela; lisez plutôt. 

“Le traité de Lausanne, dit le Grain Growers Guide, con- 
tient des articles bien importants pour la protection de la reli- 
gion, de la nationalité et de la langue des minorités de Tur- 
quie. Est-ce que les Canadiens n'ôni pas d'intérêts tà-dedans: 
Si le Canada n'est pas partie au traité, conunent pourra-t-u 
réclamer la protection du traité peur les Canadiens qui rési 
dent en Turquie?” 

N'est-ce pas que c'est touchant? Quelle sollicitude pour 
les Canadiens qui vivent en Turquie! Vous ne croyiez peut- 
Être pas qu'il y avait des Canadiens en Turquie; nôus pensions 
comme vous, imais il parait qu’il.y a des Canadisns cn Furquic, | 4 
Alors, si nous n'entrons pas dans le guépier oriental, que va-t-i! 
advenir des droits de quatre ou cinq Canadiens qui, d'aventure 
ontélu domicile en Turquie? 

+ D y aurait plus pressante besogne à faire au Gunada € 
eu partieulier au Manjloba sabs risque de complications inter- 
nationales. Intervenir dans le traité de Lausanne pour pro- 
Mgr quatre où cinq Canadiens, c'est épouser la question bal 
et. elle n'est pas, La eng Secourir quarante milk 


RAT 


conformité vec | 


lion, où des intérèts supérieurs 
de l'éducation par Féeole ou-te 
journal, les cercles paroissiaux 
de l'A. C. J. C: ou ceux de l’As- 
sociation ‘d'Education, qui fobi 
un travail ardu ct persévérant, 
sont de plus en plus nombreux 
Ceux qui tàchent de faire sub. 
gir de ecs cercles ‘et qui cher- 
chent, ce qui est encore bien 
plu difficile et plus important, 
de les faire vivre et de les faire 
travailler, rendent un grand 
service à tout l'élément fran- 
çais et ont droit à des Lémoigna- 
ges publics de notre reconnais- 
sance. Ils développent chez nos 
gens le savoir-faire, l'esprit d'i- 
nitiative et le dévouement 
qu'exige le travail colléctif. Ils] 
préparènt des- 
dront xite, dans 
elles; 


une longue liste de candidats: et le 

premier, un vétéran du métier, n'a 
précédé que de quelques points notre 
jeune ami. Afin de bien indiquer que 
‘nous nous trouvons ici en face d'une 
véri'able compétence, nous énumérons 
quelques-unes des têtes'de chapitre de 
ces études approfondies sur l'industrie 
laitière: “Epreives des produits lai- 
tiers, fabrication du fromage, barté- 
riologie laitière, réfrigération, récoites 
fourragères, machines à vapeur, chi- 
mie laitière.” 

N'estil pas vrai qu'un homme qui 
obtient les hautes marqués dans des 
examens pareils est un expert qui mé- 
rite d'être félicité? M. Gahiot est fils 
de M. Albert Galljot, l'éminent méde- 
cin de Notrè-Dame de Lourdes, qui # 
droit, lui aussi, à de bien sincères com- 
| pliment.s. dd LA À 
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La ‘'Sentinelle” 


de! 


ls'n “oil de sévérilé que 


dé-| 


REGIN A 


Un train spéciaf part 

de Swift Current cette semaine 
| quinze familles da district de W'yinark, ; 
“en route pour le Mexique. 


MELFORT., Sask 
| Godfrey, trouvé coupable d'un d'tour 
nement de fonds de $12.009 au préju 
idic “e de la municipalité de Tisdale. don’ 
secrétaire, à été condaruué 


avec 


C {ru vaux | 
|fgrcés à Prince-Albert. 

| BELLE FOURCHE,S. D. — La ui 
{de la rivière Belle 

2S maisob:, dout la plupart ont été, 


(ETS 
Sidney À -M | la situation 


Chez les Franéais ( PhAl 
que vienpent fortifier A à relic ieux, 
coup supérieure à celle de la nice anÿ 

est loin de régner la même unité d: religion. 


Ecénomie et bilinguisme | sme 


Le Droit (Uharies Gantier) 
La politique d'économie 
par le gouvernement, 
| principe, moins bonne daus 608 appli 
cation. ne change que peu de chose à 
faite, depuis 
au bilinguisme, dans les divers dépar 
tements de l'administration féd‘rale 
| L'habitude a été prise de mesquiner 
sur le nouibre des fonctionnaires bilin 
gues, sur leurs salaires, 
catiou, eu langue 
ments fédéraux 
Cette incgalité de 


entrepris” 


exeellente en 


lougtem p: 


sur Ja publi 


frauçaise, des docu 


traite ment 


ÿuthe « inoudé | dû tout au moins appeler une inéga 


lité correspondaute dans l'applientiot 


|sapées dans leurs fondations et redui- des mesures d'épargne I uen st 
Îtes ep miettes. irien. Lorsqu'il s'est agi de distrimuer 
| —— [le patronage et de dépenser lihérale 
| REGINA On a reçu jusqu'à date! men: les deniers publics, les fonction 
|dg 23 ax %0 demandes pour la position | uaires bilingues et la langue frarcçciise 
de gérar! général des Cremeries Uo ont été oubliés où presque: ma: estil 


jopératives de là Saskatchewan 
CALGARY — samedi som 
lundi matin dans tout le 
"Alberta 
neige 


| 
; Il a neigé 
let centre de 
[1 Dans certains 


endroit: la 


atteint jusqu'à 15 pouce 


MONTREAL, maire 
defait aux récentes élections, 


Le 
annonce 
son intention de se retirer sur sa fer 
me à Laval des Rapides et de S'y li 
vrer à la,culture des framboises 

QUEBEC - 4 
recteur-gérant du ‘ 


Henri Gagnon. di 


Soleil” 


| nement français. 


| PARIS — 


lr'uilbeauit, 


FR Sadoul et Henri 


deux aficiens soldats ‘on 


| damnés à mort pour avoir embrassé la | 


cause bolcheviste, seront -carididats 


aux prochaines élections générales. 


PARIS Si le Sénat 
| mesure adoptéé jeudi, 
| députés sera désormais élue pour six 
lans «u lien de quatre et elle se rénou- 
| vellera par tiers tous les deux ans. 


ratifie une 


VIVIAN, Man. Mme Olier Du- 
|charme, de Craig Siding, près de Vi- 
vian, a mis au monde quatre filles. 
Trois sont mortes presque aussitôt, 
mais Ja quatrième et la mère se por- 
tent bien. 


‘ont adopté une loi autôtfsant les fem 
mes À devenir commissaires priseurs 
(encanteurs). 


PARIS — Le Sénat a invalidé l'é- 
lection de François Coty, le parfumeur 
millionnaire, comme sénateur de !a 
Corse. adversaires prétendent 
qu'un bandit course a terrorisé les con- 


Ses 


pour les faire voter en sa faveur. 


PARIS — La reine Marie de Rou- 
manie; la plus jeune grand'mère roya- 
lele d'Europe, a fait une visite officiel- 
le de trois jours à Paris, avec le roi 
Ferdinand. Les souverains ont recu 
un accyeil enthousiaste dans la capi- 
tale française. E 


PARIS — Le prince Roland Bona- 
parte est mort après une longue mala- 
die, à l'âge de -66 ans. 


PARIS — Le Louvre a reçu de Sy- 
rie une harpe dont les cordes ont été 
muettes pendant 3,700 ans. Elle a 
été trouvée sur les bords de l'Euphrate 
par l’archéologue Frank Cumont. - 


idiome ancestral et favoriser parti- 
culitrement les hommes et fes inrtitu- 
tions de notre race...” 

Sa devise: “Pour nos enfants” ré 
sume d'ailleurs admirablement sou 
programme et sa raison d'être. 

Nous notons avec plaisir que la 
“Sentinelle” a eu l'excellente idée de 
faire connaître dans les milieux fran- 
co-amériçains les centres de colonisa- 
tion franco-catholiques de nptre Ouest. 
C'est ainsi que dans ses premie:s nu. 
méros nous avons déjà lu d'excel'entes 
notices sur des parojsses de la 51skal- 
chewan: Duck Lake, Albertvife, Shell 
River, Vonda. 

Nos meilleurs voeux de succès f no- 
tre nouveau confrère. 


“fifesse à PR VS 


. 


la Chambre des | 


PARIS — La Chambre ét le Sénat. 


sellers municipaux de la campagne | 


l'auestion d'éonomie, 
Lie nombre 
‘les dépenses générales, 


Martin, | 


| 


(de l'imprimerie 


. à été nom. [tes 


de coupure: dan: 


! 


aussitôt les re 
legués d'hier passent au premier plan 
et portent une part égale, sinon Ia 
plug forte. des mesures restrictives 


LA 


La petite part du francais 
(Montréal) : 
chaque 


La Presse 


ll sort année des 


uativnale 


presses 
un pombre 


lcolossal de publications de tout. sor 
Toutes intéressent quelque clas 
se de notre population. Elles servent, 


mé officier d'académie par le gouver 


lois, soit 


| triotes de. Jangue anglaise. 


| blie un 
‘paye. 


| 356,000 copies, 


soit à mieux faire connaitre certaines 
à vulgariser le résultat des 
recherches scientifiquer. : 
Comme uve partie de notre popula 
tion connait peu ou point la laugue 
anglaise, il est nécessaire de traduire 
ces publications pour que les nôtres 
en bénéficient autaut que Jeurs compa 
C'est leur 
droit incontestable, reconnu en théo- 
rie dans la capitale. | En 
en va autrement. La plus grande par 
tie des publications officielles ne sont 
jamais traduites, comme en fout foi 
les trois derniers rapports annuels de 
l'imprimerie nationale, que nous avons 
soûs les yeux. Voyez plutôt. Durant 
chacune des trois dernières années, 
400 publications ne passèrent pas à la 
traduction. Ælles formaient un total 
d'environ 130,000 pages. Citons quel- 
ques titres. 
© Le ministère 


pratique fl 


de l'immigration pu 
“Atlas descriptif du Canada”, 
que l'on voit dans toutes les Ceoles du 
Or cet Atids n'est publié qu'en 
En 192], on en distribuait 
en 1922, 106,000 et, en 
1923, 325,000, soit un total de 786.409 ex 
emplaires, en trois ans, Pour chaques 
période de quatre ou cinq années on 
en distribue donc un million. Pour 
quoi ne pas donner ce livre aux en 
fants de chez nous dans leur langue 
maternelle, Croit-on, comme à Toron- 
to, que le français n’a pas de place 
dans l'éducation? 

Ce n'ett pas tout. L'Atlas est lar- 
gement répandu à l'étranger, où fi 
sert à attirer des immigrents. Comme 
il n’est imprimé qu’en anglais, il con- 
tribue à répandre en Europe l’impres- 
sion que notre pays est unilingue 
Cette propagande néfaste, qui n'est 
peut-être pas involontaire, est faite à 
même le Trésor public auquel contri 
buent les Canadiens français. 

Nous ne citons qu'un exemple. Que 
dire encore des publications unilingues 
du winisière de l'Agriculture, desti- 
nées à vulgariser les meilleures métho- 
des de culture? Nos fermiers n'ont- 
il pas le droit de connaitre Je résul. 
tat des recherches des laboratoires et 
des fermes expérimentales du Domi 
njon? 


anglais. 


Deux élections en mai 

Le Soleit (Québec): 

Les élections allemandes auront lieu 
dès les premiers jours de mai, et cel- 
les Île. France suivront ,de fort près, 
dans Je même mois. De l'un et de. 
l'autre cô 
prévoir les ts. Ces deux appels 
simultanés au “vote populaire auront 
ua caractère internationai qui firigers 
üute la lutte. 

En France, le période la plus activé 


avril, au moment où 


Rhin, il est difficlie de 


l 
î 
Î« 
15 


aurait 


. 


est'de 


" 


Professeur AL. BURT. - 


CE QUE DISENT LES JOURNAUX 


besoin L'esprit puhlis e:1 développé 

eux peut<ire plus qu'ailleurs et 
“et cut qui rarmuéncralit | son 
oste le président soil Teançals. 
Quant, à l'Allemagne. lé hejcau po 


sprl 


un Ven 


litique y est difbcile à démôler. En 
y risquant trop avaul, uu (jrspger 
risque de s'y fourvoy* T . tefois, 
d'apres les opintons lcs pus untort- 
sées, la campag” alliurioe . fera 
sur la possibilité d'une revanche pro 
nu à lounnée Les tralts de 
1‘, nt serardé comme uy oppre- 
De pur de peuple germain. €: ai les 
demagogues parvirnnent À lui faire 
crotre qui peut sen D r par .a vio- 
lin ve, il enverra à Berlin des eanetmis 
ide la France et 4: «laits pariisans 
du refus de payer prb 
LA 
Les laics et la yfe-se 
catholique 
l.a Sentinelle,.-Woonsocket 1J ‘Albert 
touis)) : . 
Si le Saint l'ère impose au .rlergé 


des fonctionnaires et dans 


| dations 


| 


| 
| 
| 
| 


contrats de la Ruhr ef où sers connu | l'AfAIrS de 


|luent d'une 


{lus 
L'appel 


| l'on eroit 


Lobligation de travailer au d ‘Yeioppe- 
Dress Ca: cutielinent ca- 
n'a jaiuuis ecxcrygé, les 
AU cou'rairs, 80p 
g'aéra] nadiesse aux fidèles, 
au si bien qu'un clorgé ct, dans 
pays colume le nôtre, es sou: 


thojique, il 


de ce devoir 
tou 


un 


| vent préférable que ce rofeni des jalcs 


qui prennent l'initative de 1eslos fon- 
vs dam 
dos luics, pour ls, défen- 
se de Ja vérité, est souvent blüs graAn- 
de que celle du clergé. N'est-ce pas 
Bossuet Ini-méme qui le déciarait:. 
“Lorsqu'on entend les prédiçaiqurs, 
je ne sais quelle accoutumaance mal: 
heureuse, de recevoir par. leur.antre- 
mitæ la parole de l'Evangile, fait 
qu'on l'écoute de Jeur bouches plus.non- 
chalamment., On s'attend qu'Hs re- 
prendront les mauvaises mocurs, ou 
qu'ils le font d'office; et l'esprit bv- 
main indocile y fait moins de ré- 
flexion. Mais quauyd, up homme, que 
du monde, simplemenm et 
sans affectation, propose de houng foi 
ce qu'il sent de Dieu ep ,lujméme, 


L'intituence 


| quand.il ferme la bouche à un libertin 


qui fait vanité de vice ou gi Faille 
impudemment des chores gacrées, @9- 
core une fois, chrétiens, QU'A. .008- 
versation & de farce. pour réveiller les 
biens éternels.” “ dù dl 

Ce que Bossuet recommande £ tous 
les laïcs de faire par ja parole. ne 
pe Hs pas le faife par l'écrit, par 

: journal? 11 


TT Re 4 


Reme rques opportuaes 

La Presse (Montréal): 

ll convient de souligner. leg, rar. 
ques faites récemment à la Ligisla- 
tute de ia Saskatchewan par hop: 
M. Uhrich, minisiré de enter d | 
le cabinet:dunning, en 
cours dans lèquel M. 4.-A. Mal 
puté dé. Morse, parlant à EL 
ciatfon des “Grair Growers';, 

Jaw, émit des doutes sur la pote» 
des Uanadiens d'origine non. 4e 
LAaxonne, 

14 Dr Uhrich est un jeune médecin 
de descendance alsacienne, dam,le ta- 
dent et la distinetion se sont, 
à l'admiration de ges collèsuas L 
Législuture de la or à 
uadien sincère et pratique, M. Vrieh 
A ressenti profondément les 
Janucées inconsjdérément À 
harg contre « minorités non 
spxonnes et # n'a pas été lent h 
ver cés attaques avec d'âvtant pe 
succès que, À la, süite d'une 
if a pu constater que M. 
même n'était pâs 4 

Kspérons que ‘le. jour 
où l'on n'enténdfa plus . 
injustifiées 


* 


Re 


destinés à des marchés étrangers on | | 
faces NUS 
| marchés du monde? 

| L'és dernier, l'Ouest à obtenu une | 
|'excellente récote. 11 s'est fait des a. | 
| faires considérables, mais les bénéf- 
|ees, malhesrewsement, furent-très | 
|#les Les récoîtes rapportèrent à toës, 
à esçepté au fermier de l'Ouest, qui fut 
‘|obligé 4e vendre à des prix air 
| togt en payant son nécessaire à des : 
0 Outre Vorke, chef | prix exorbitants. -Ces difficuités dot | 
pe ver pesé med LE étré résolues, si le Canadh doit | 
Le n à l'hôte des membres du | at:etndre la période de prospérité que | 
of Trade” de-Mptréai, ét au | nous désirons tous. 

Dan 1100 Jatéroetsie caugerte, | 


kr 


LA 


pratiq be de tou, n’ou- dr Trade” de Mantréal La généra-|des maisons d'exportation, l'automne 


QE er Jr WE “an 


“LA | LIBEET 


| La haute 


A AN EL 


L A été la caractéristique prédominante du. 


Winnipeg. Man. le 13 avrit tof 


amendes imposées se sont élevées au |, AGARTES PROFESSIONNELLES | 
total de 82960. . Les officiers de ls | 


| commission oft visité soixante deux | à 
ER on. ep et 


bourgates ét viltages 
FRIPP, CA. 


Ç 


ualité 


ds Poursuite contre le ‘Frés 


| Avocats: Testaments et Successions 
TT Muniélpatités, Notañlat 
|. é. ress” Drague ghntreis du gr 
Ê , Régina — Une action en dommages- ", so, 0m . WINNIPE® 
s intérêts de 460,000 à été prise contre . 
* © Île “Free Press’, de Winnipeg. C'est LÀ 
” ' Teæwfujet d'un article paru le 6 févriér, DUBUC & ROY 
à. propos d'üne Assemblée du cercle "AVOCATS ET NOTAIRE 
local de Yorkton de l'association des e. A 1588 s 
“Grain Growers” de la Saskatchewan. T2 pe 


Les plaignants déclarent que l'article 201208 ED. SOMERSET WINNIPEQ 
en question leur a causé un grave pré ST à 


ee ASS 


‘ MM pas de discuter sa point de vue | 
J, toutefois; la fameuse question 
là éonstruction du chemié de 

dé ia Baie d'Hudsop, {a productios | 

. ete. Le conférencier a | 

vôtia parler ouvertement, sans faux- 

| É ls” ti l'audiioite nombreux qui | 

«| 'iiablinsdit 1a salle des répuions du | 

tr #Boëré of Trade” l'a écouté avec beau- 
hd d'intérét 


À L'Est et l'Ouest 


7. 


L PS 


di. ‘Néañmoins, fl ÿ a la grande éten- 

Û tauvage et rocailleuse qui, 

us le-voulions ou non. constitue la 
plus era! avestion polftique au C'æ 

Votre problème est de faire 

araltre ‘cet abtme qui sépare l'Est 

de l'Ouest 12 Canada est un vaste 

"ét riche pays, mais géographiquement, 
" dommes divisés par des caracté 

+ fiitiques physiques. Ceci affecte 

de vue individuels et généraux. | 

Lé bon Canadien de la Saskatchewan 

‘"@ peut pas voir le tarif du mme oeil | 

‘ “füe le bot Canadien de Montréal. Per- 


les 


“funelement je crois en un Canada | 
#nf et Indivisible, d'un océan à l'autre. | 


‘ 
+ 


| pouvons avoir des divergences 
d'opinious, mais nous devons rester 
‘Mu dans notre travail pour le pro- 

Méréaa pays. Fort peu de gens. daus | 
«J'ÈAE, féalisent qu'il y a dans l'Ouest 
tn empire réel dont la gramdeur et la 

-. fithésse s'estiment difficflement. Là 

“éncote existe une difficulté: sa posi- 

‘:1@ôû géogfaphique dans le centre d'un 

‘ebétifent. Ceiterritoire a été dévelop- 
“he pas comme l'Est, pendant des 
+7 où des générations, mais pen- 
‘Eire seule génération. 

Le ss" 7 Le grain et la dette 
WL'indusfriel de l'Est, comme l'agri- 
Fr de Ouest, s'intéresse à la pro- 

on annuelle de blé des provinces 

ries, qui est le plus grand fac- 
Île là prospérité du Canada et qui 
écte directement ou indirectement 


, à ué persbnne du Dominion. d 
, n ‘M. Forke ne veut pas’ discuter la 
F 59 k jï dé Ia dette. Chaçun sait 
#e e d'ést due à la guerre et aux che- 
dde fer, Cependant, depuis quet- 
AE Lu cétté dette a augmenté à 


“run optiinfsime qui était aussi 
reuX que le pessimisme fataliste. 
l'Ouest, alors que le blé se ven- 
| 192.89 le boisseau, les municipalités, 
Le gouvernements et les individus 
t aceunrulé dettes sur dettes et 
thinténant 11 leur faut lès payer quand 
d vie ne se vend qué 80 sous le bois- 
à "eu. ‘Of né peut y arriver qu'en aug- 
+ fféhiant les exportations, et les plus 
2 érahtes exportations du Canada sont 
LS + du gfain, de la farine et des bes- 
Ld ‘le l'Ouest, qui aideront à faire 
Sa tre la dette étrangère.” 
"rONMRE M.' Forke demande à wps audi- 
ne «'de constdérer, en hommes sé- 
ets l'ét blon pensants, la situation du 
. térter de la Saskatchewan. ‘Un vaste 
‘Gui chaque année produit 409. 
| ée boisseaux de blé ‘et une 
V4 #èe à considérablé de bestiaux, doit 
TE r pour toùt cela des màrchés 
#5 ‘du _Cafada. Que pourront 
Fo\thtre tés marchés de bé et de bestiaux 


D 


És MPE de nous, au Canada, ne 
î bn Ést et un Ouest séparés, at | 


que ! 


de fer soit construit. Le gouverne- 


tién aînée de l'Ouest vient en grande | dernier, et il acouse la Commission 
pertie de l'Est Qu de la Grande-Breta- | %es liqueurs d'avoir été de connivence 
de | ge et ceux qui la composent ne sou-|4vec les marchands de liqueurs dans 
| #ennent de {eur ville ou de lenr pa- | cette "sffuire. 

| roisse natale. Mais il existe mainte-| (Cet article est venu au lendemaia 
| nant une nouvelle génération qui “ue | | du procès de'R-E A. Leech, président 
| connaît intimement ni l'Empire ni de | de la commission des liqueurs, accusé 
| Dominion, en 4eñors des limites de sa | de vol. Celui-ci a'été honorablement 
propre réglon. Son point de vue géné. | sequitté, niais cette poursuite a suscité 
| ral est passablement restreint et cest | un très vif intérêt dans le public. Le 
|ce qui explique que ce point de vue | journal demande une commission d'en- 
diffère d'avec celui de la vieille géné hi royale. …, 

ration. Fermeture des entrepôts 

“Le point de vue de cette jeune sé- | Le “Leader” écrit, entre autres cho- 
nération de l'Ouest, dit M. Forke, cons. ses: ‘La plus grosse partie de la li- 
|tituera pouf longtemps un facteur im- | queur qui a.coulé dans la ville depuis 
portant dans la vie publique de notre +-seize mois peut être retracée directe- 
pays, mais j'ai confiance dans le pro- | ment aux stocks contenus däñs les en- 
fond canadianisme de ceux dont je trepôts au moment où ces établisse 
vous parle.” M. Forke dit ensuite ments ont été fermés par un ordre en 

qu'entre Winnipeg et les Roebeuses, | conseil fédéral, le 15 décembre 1922. 

. près de deux millions d'hommeg Yar- “A cette époque il y avait plusieurs 

pliquent et se consacrent entièrement ; milliers de caisses de liqueur emma- 
à la culture du blé ou à l'élevage du  gasinés en ville dans la partie nord de 
| bétail. Ces produits, affirme-&il; -ne | l'entrepôt de la “Dominien Distribu- 
peuvent être vendus sous un régime | tors, Lid.” La surveillance de l'éva- 
| de protection. Ces fermiers et ces éle- | cuation de cette liqueur conformément 
veurs doivent paye: des prix élevés avec la bi était da devoir de la Com- 
pour tott ce qu'ils achètent, en vertu | mission des liqueurs de la Saskatche- 
| de la loi de protection imposée pour  wan. 

| le bénéfice d'étrangers qui en VA ‘Ce devoir a-t-il été fidèlement rem- 

| ou le croient. Songez à cela sanÿ pré. pli? Une entrevue donnée par le pré- 
| jugé, et vous comprendrez le point de | sident de la commission au “Regina 
vue de l'Ouest et le problème que je | Daily Post” et publiée le 16 décembre 
dois résoudre comme membre du Par- 922 contient cette déclaration: 

| lement canadien. La loi a été exécutée 

Union nécessaire “La loi a été exécutée. Le commer- 

“Ceci constitue un problème qui ne ce des liqueurs est officiellement et 
peut être résolu que par des hommes | réellement fini”, a déclaré M. Leech. 
sepsés, qui s'uuiront pour trouver une ‘Une inspection faite aujourd'hui de 
solution générale basée sur des com: }tous les locaux ytilisés jusqu'à minuit 
promis de part et d'autre, ce qui pour | vendredi (15. décembre) révèle que 
moi @nstitue le seul moyen, pour'fles | toute la liqueur a été enlevée, envoyée 

Canadiens, de trancher la question. Au | hors de la province ou placée en en- 

reste, il importe que les fabricants s'ef- | trepôt, tel que la loi l'exige.” , 

foreent de produire à bon marché, plu- “Le “Morning Leader” est en pos- 

tôt que de ehercher trop de protection. | session de faits prouvant que tel n'a 
“Je crois que personne, dans l'Ouest, | pas été le cas, que, bien au contraire, 

ne s'objecterait à un tarif imposé dans | du whisky et autres liqueurs par mil- 
un but d'obtenir des revenus. Mais | Mers de caisses ont été cachés dans 
lnposez ce tarif de la façon que vous | divers points de la ville. Une armée 
le voudrez, le tarif des douanes, au | de vébicules a été oceüpée, dans les 
point de vue de la protection, doit don- | nuits des 14 et 15 décembre, à trans- 
ner à notre industrie un a tage aux | porter cette liqueur! de l’entrepôt de 
dépens d'autres industries et notre $n- | la ‘“Dominion Distributors”’ aux caches 
dustrie n'a aucune chance d'obtenir | d'où ellé a été détaillée à travers la 
aucune protection. Je ne comprends | ville depuis seize mois. 

pas la position autrement et je dis Où était la Commission? 

que nous devons nous unir, l'Est et “Où était la Commission des li- 

l'Ouest, pour chercher un compromis, aueurs lorsque cela ge faisait? La li- 

et alors je crois que la difficulté pour- | queur était dans l’entrepôt le 13 dé- 

ra être surmontée.” cembre. Un agent de la commission, 
La question du transport envoyé surveiller l'entrepôt à partir 
Discutant ensuite le problème du de ce moment jusqu'à l'expiration de 
transport, M. Forke considère que cet-| sa vie légale, le 15 décembre, aurait 
te question est encore plus importante | arrêté à sa source ce déluge de liqueur 
que celle du tarif. {1 veut croire que | dans lequel la ville s’est vautrée de- 
jusqu'à un certain point, le Sénat étai: nuls. 
Peut-être justifiable de rejeter, l'an ‘ Elle a manqué à son devoir 
dernier, un bill présenté par le gou- “Le seul fait qu'une telle précau- 
vérnement, autorisant ld dépense de |tion n’e-pas été prise prouve que la 
plusieurs millions pour la construc-|cofmission à failli à son devoir et 
tion de nouveaux embranchements de | justifie le soupçon que sa négligence 
chemins de fér dans certaines parties | n'était pas sans ‘la promesse d'une 
du pays. Cette année cependant, le | précieuse récompense. Le fait que, 
bill a été soumis de nouveau, et M |ces derniers mois, un stock de liqueur 

Forke iñsisto pour que les embranche-| estimé à 917,000 a été. saisi dans l’une 

m projetés pour l'Ouest soient | des câchies, puis retourné à ‘ses pro- 

construits. priétäires ‘sur l'ordre de ln cour, mon- 

Le chef des progressistes parle alors | tre qüe- la commission n'ignore pas 
du chemin de fer de la Baie d'Hy l'endroit où se trouve cetté liqueur, 

Il a reçu une féule dé lettres de pes dont tes “bootleggers” distribuent pour 

compatriotes de l'Ouest qui lut de-|#190,000 par méjk, comite an frère du 

mandent d'insister pour que ce chemin président \Leech l'a ait à la couf l'au- 


_| 


er 


ent a déjà conistruit 300 miles, et 11 
ne faut plus que 90 milles pour le par- 
achever èt le conduire jusqu'à Port 
Nelson. M. Forke n'exige pas que le 
chemin de ter soit terminé inmédiäte- 
ment, men # Atole ar IQ VS 
devrait conduire au s jusqu'au 
principaux pôrts dé la baie d'Hudson. 


cale voue 
, 1x 


si 


s Fos y bah. 
eh! à by 


| fudiée dans’ léur crédit et leur réputa 
par elle à cette fin. Ji a fait mettre tion. . 
|de côté 350000 pour rentpelien de RS — 
i | , deux lits au sanatorium de Fort Qu'Ap- inni 
DE L OUEST =". ‘Un troisième lit sera fondé La population de de Wi peg 
| dans un an: Cette décision a été prise 


D'après des chiffres produits récem- 
ment au comité des finances de la vil. 
le, la population de Winnipeg n'aurait 


à la cinquième convention annuelle 
du Conseil, tenue à Moose Jaw. { 


Clôture de la session à la! 
Législature de l'Alberta | 


————— tte 0——— pas varié de plus de f,000 depuis 1920. 
" sl : a La fluctuation depuik cette époque a 
cg ess pense rat). Un bandit en liberté pro- |ét& comme suit: 1920, 192,000; 1921, 
Pr ren visoire  , 196.947; 1922, 199,129; 1923, 199,300: 
cérémonial habituel. Le lieutenant-| 


1924, 194,850. 
En 1914, là population àe Winnipeg 
était de 212,889. 


———— 


gouverneur Brett a donné la nl Lethbridge, Alta — Le bandit Reld 


ro; à 47 bill J 
co s séogiés par ls Chan dit J.-H. Ayers, dont les aveux ont fait 


bre. . 
| ret 
La nouvelle loi des liqueurs autori- je rouven 8106, d'obligations volées 


aux banques Royale et Union, a été | 

sant la vente sou contrôl | “ 
spin se L sa SR pre | traduit devant le juge Jackabn, et s'est |, BRESLAU + La Russie possèderait 
liée dé cité HÉIS où VIE dns | reconnu coupable d'avoir volé à Let bi plus légers moteurs aériens du 
lis hdi Lectures de du: Banque Union, de Formost, $10,000 rage Ces moteurs seraient aussi 
Diane Monte de de és cho | argent et $124,000 en obligations, le | les plug puissants des moteurs d'égal 

| L | 29 août 1922. 
dant qu'un mois après la misæ en vi-| k 4. 


gueur de la loi. 


Reid a été remis en liberté sous sen- 
|tence suspendue pour trois sdiiânes, 


à la condition de fournir un cautiow- 
Le ‘‘Pool’’ de la Saskat- | nement de $10,000 et d'aider la polies 
chewan 


| à retrouver les auteurs d'autres vols. 
e. L 


Régina — 12 “Wheat Pool” de la 
Saskatchewan atteint actuellement 
4,181,893 acres, en comprenant les con- 
trats anciens et nouveaux reçus aux 
quartiers généraux. L'objectif du | 
“Pool” est 6,166,000 acres, ou 50 pour 


cent de la superficie en blé dans la} wan ont donné 6,140 pheseriptiodn, 
province. Onze circonscriptiuns ont | D'un autre côté on a détruit 138, gal: 
dépassé la moitié de leur superficie: | )ons de liqueurs fortes et 4,076 gabons |‘ 
Les organisateurs disent qu'ils n'ont |qe bière. Le revenu des ventes pour 
pas l'ombre d'un doute que la Coopé- | l'usage médical et autres’fins légâles 
rative atteindra son objectif vers l6 s’est élevé au total de $1,396.97. a 
20 juin. | été enregistré dans le cours du mois 

re trente-sept condamnations! pour im | Les Pilules de Dodd 


024 ©— 


La Commission des liqueurs 
de la Saskatchewan 


Régina -—- Au cours du mois fs té: 
vrier, les médecins de |la Saskatche- 


ct 


pour les 


Un 
= L’ 


oupoir 
uile Ec 


prix pa 
cation, la plupart des écoles qui se Thomas a un pouvoit. sbtibqui Toronto, Ont. 


D'après une déclaration de M. Ro- 
bert Fletcher, sous-ministre de l'édu- 


ui lui est FOL € 
qui lui es propre 


cles ren 


trouvaient fermées au Manitoba sont PE En. Cv 
maintenant rouvertes. Une quinzaine € 8 Le RATER EN TETS RENTE à 
d'autres, dans des districts non orga- gardent comme le meilleur 1jà CARTES PROFESSIONNELLE 
nikés, ouvriront seulemént le ler mai, | Piment que l'on puisse se pre- 
l'état des chemins ne permettant pas curer. Ses emp sont innom- Dr 3. 
de le faire plus tôt. Ces’ écoles de- brables et depuis plusieurs an-| = 
meurent d'ail généralement ou.|nécs clle a été ‘reconnué-com-| : ‘7, © 
vertes pendant Vos les mois d'été. |Me lc grand liniment. pour | Aési 1 

La réouverture des écoles fermées | l'homme et l'animal, Lt er "D 
se troyve facilitée par la loi passée CEE NT (MEN 

rat CE r de Là ARE k 


AE LA 472) APE ; 
récemment à la législaturé et un cré- DR OLIVIER CAZA 
et de chauffage 


dit additionnel de $85,000, lequel four- : 
nira les fonds nécessaires jusqu'à la MEDECIN ET CHIRURGIEN , 
Travaux promptément exécutés 
Estimés gratuits | 


MEDECINE GENÉRALE 
1 :St-Boniface: 


fin de l’année. 
Er NT SERRES 


La production icole des 
Indiens du anada 
j 


Ottawa — D'après un. rapport au| : J.-A. LAR 
AN ER. 


ministère des Affaires indiennes, les dé, 453 
Indiens des trois provinces des prai-| Coin à 

oin des rues Porisue #4 3 Sérpens -Dame 
leurs réserves, l'été dernier. le œil. ‘omplets faits ° F7 A aura se Sun 


‘Spécialit €: permipeents et 


ni À 2456 


ÉTAT 


ra x 
CUT 


rie4 ont fait de belles cultures dans | Tél—Ateller: 
tout faits de $18:.à 


récolté en plus 58,809 boisseaux de | #frantie. Kaparations netto 
Lepassage exécutés pee ET 

grains, lesquels rempliraibnt 16 trains ite à l'adresse çi-ha ie" mentignnée 
sera grandement appréci 


de chemins de fer réguliers, Us ont 
récolté en plus 63,809 boiaseaur de 
pommes de terre; 9,283 boisseaux de 
carottes et navets, #7, 697 4gnhes, de 
foin et 9,930. tonnes d'aliments verts. 
Ds ont cassé 6,396 acrès de nouvelle 
terre, ce qui porte: l'étendue cultivée 
à, 20,519 acres, et Dr autres acres 
étaient cultivés gr jardins. 


a ue R. MICHAUD” 


state ot| HEURES DE CONSULTATIONS: 
us eu] ” ph ï "M 
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ROTIOE 20 CERDNO 


IN THE MARTER. oc thé 
Jean-Bâptiste Côté, 


surance Agent, late of the Cie 


“pour la La Manitoba, op.or bef 
this is 2804 day of \ 
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pige trait 2 


Les écoles fermées vont |fractions à la loi de tempérancé et les |aident dans toutes les maladies 
rouvrir ‘ relñ: Ver “ge + maladi de Bright, | 79 
diabètes, mal de dos. Vendues 60 


soûg la boîte. Par tous les pharma: 
ta poste sur réception du 
er Medicine Co, Ltd. 


EUCLIDE LONGPRE. 


:'Provencher, StBoniface |. 


Chambre rd Ed. Somerset, Winnipeg, 
526, avénue Notre-Dame + contrat 10 e 
Tél.—Bureau: À 8743 Rés.: N 8293 dry ss 0? ns Es + 49: À 6607 en 
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Voyägeurs, venes à l'agence où l'on 
ere Acernant” À toua les 
Em EAtS ge Ji voyage 
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” re fort baut montés, hfin qu'ils puis- | eule qui ‘les garantit des accidents : renferme peut-être les meitieures pa- 
| sen courir dans l'eau sans se moviller En un mot. la letructure de chaque oi ges de critique et d'histoire littéraire 
(1! et atteindre leur proie bien avaht. Nés seau est. comme nous venoûs de le  caaadienne de M. l'abbé Roy. qui 

!lJ'pour vivre de 


| ee moyenne nas de fr. 4,600. Il na dérciaré que la France pe se | 
[609, Ce chiffre dépasse les prévisions | | précecupait pas du régime intérieur de | 
| de préd de 59 pour cent. |la Russie, mais qu'elle est résolue à 


| _ | protéger les porteurs français d'obli- ; : es fapine, le vautour et dire, appropriée À son genre de vie ct étudie teur À tour les geuvres de lani- 
| Procès extraordinaire en |æations russes et ne peut les sacriser | Î Stientifi u£ ; l'aigle sont pourvus de grandes qliles, | À ses besoins divers. phile Lemay. Nepoléoh Legendre, Ra- 
Belgi | aux avantages que pourraient en reti- Q | de fortes serres et de becs tranchants | DESPREAUX | Phaël Gervais, Afbert Losenu, Mer 
eigique ee quelques maisons nouvelles en re- | nine | Chez les hirondelles, le bec est mince | 0 D —— FLindsay, Mgr L-A. Paquet, Mme Blan 
L . prenant les réfations commerciales | . : {et pointu, la bouche large et fendue Lamontagne. l'abbé Arthur Lacax 
es Dee re de | sans avoir d'ébord réglé la question | Les oiseaux | jusqu'aux yeux: d'un côté, pour ne Nouveau livre de M. l'abbé , . l'abbé Atfred Tremblay et Mgr T- 
Flandres on viebt de terminer un pro- . . Camille Ro ! 
cès qui dépasse de beaucoup É celtes porteurs d'obligations. | | pas manquer les insectes qu'elles ren- Y € Hamel 
| | Le président du conseil ajouta qu'il contrent dans leur vol, de Fautre, afin D mms 
que l'histoire de la justice belge a pu | n'avais s demandé à la Russie autre | n eat. dans là nature, des fins que . de pouvoir Tes percer plus f rflement Québec “A Lombre Ces érables” TORNNTO Les employés des po 
> . < LUS . S ‘ : ‘A4 à Ls 
connaître jusqu'ici Le verdjet a en- pa |Îls naiswen ne saurait. méconnajire; | + : | 


büse que de reconnaître les principes | 
1 
voyé dix accusés à la mort, sept air Mhaires” i ifmnt les Éeistions en- tas c'est surtout la structure des ani- | 


l'emprisonnement pour la vie, quatre | tes Etall let tant que ées principes | | maux qui nous présente les fins les 

|aw pénitencier pour 15 ans, et un au | | plus frappantes Un coup d'oeil sur 
|ne seront pas reconnus, il pe: changera 

pénitencier pour 12 ans La es d'attilsde | la forme du corps et des nageoires des, 

Ces accusés formaient une PSE ù | poissons a suffi pour nous faire sentir 2 — 

de bandits, au nombre 36, qui au lenée- leur admirable appropriation à l'élé- EE ES 


main de l'armistice, ont agi avec im-| | ment qu'ils habitent. Le corps et les {lil 
{ll 
il Î 
| 


Ptusieurs petits oiseaux qui volli- 
gent et sautillent dans des broussai: 
lez touffues ont sur les yeux une pl! ‘ 


{tel est le titre d'un nouveau livre que tes ont décidé de ne pas déclarer la 
vient de publier M. l'abbé Camille Roy, grève aujourd'hu! 
du Séminaire de Québec. Ce livre 


comme ils se 


posalent tout d'abord 


le pro 


—6-2D5-2-——— 


Ocrarions de Pâques chez Chevrier === | 


; elle 
qué déhs’ son budgét he folle 
hé; elle a négligé d'imposer 

p'taxzes comme elle aurait dû je faire | 
« déretoppé son entière instal 
industrielle en flagrante contra. | 


punité presque complète dans &.| Un parti agraire en France |aies des oiseaux ne soht pas moins | 
Flandres de Belgique, profitant du dé-| | en rapport avec le fluide léger qu'ils 
|» sordre dans la gendarmerie du pays. | | fendent d'un vol si hardi, et pù ils se 


| On 1 Paris -- M. Jean Durand, sénateur, 
Jan les a trouvés coupables de 40 cri- lÉpdatenr du groupe parlementaire de | soutiennent À de grandes hauteurs. | 


par la commission des réparations. La | 
commission à aussi recommandé l'ac | 
ceptation de ce rapport par les gou-| de Grand Bé, près de Saint Malo, où u | 
q'etmements alliés, pourvu que l'Alle- | | aimait Aller réver Les littérateurs 
Mmagne en accepte les conditions. 


1 qui aimaient cet écrivain de renom y 
è » | { 
; Mm'éttendait en aucune manière une ont fait Mais 


aussi prompte décision de la part de les tempêtes de cet hiver ont miné la 
la commission des réparations 
M. louis Bartiou, 


‘1 on avec ses continuelles plaintes use a je Ed | défense paysanne, et M. Henri Javal est a | |} | 
À Vétrense. | 1 ° l'ont pris l'initiative de fonder une Il} : FRA PO PER OP RENE! {Ill 
1 | Neuf seulement des accusés ont été | de ‘ét un parif acrairés ment au volume et au poids de l'ani- {| 
1! |acquittés. Le procès a duré un mois. n°e P L | mal. Le corps renférme deux grandes | qi 
| lis ne songent pas seulement, ex- srités oltnaS à Cu A fil 
OU € s air, qu iminuent | [Ni Il 
Commissi L posent-ils dans leur bulletin de propa- | : N S h LÉ d J y u Pâaq \l!! 
4 2 mn on des Répara | Le tombeau de Château- | gande, à constituer au profit des agri- | Poe SA ER et les os qui en Mi 08 ou al S € (1 € X ues il 
4 tions l'accepte à l'una- briand est menacé de culteurs une organisation politique ca | PR e nour l'ordinaire peu revêtu | Ml d tous nos Amis | 
| nimité destruction | pable de défendre leurs intérêts; ils PA pour l'ordinaire, peu revêtus Ml || 
; ; e | 
. RAT —— songent encore moins à dresser con- | 
| 4 | Plus on étudie la structure de l'oi- | 
Paris Le tombeau de Chateau. | tre l'armée urbaine un corps de trou- | | Q IL | 
experts à été approuvé à l'unanimité. briand, sur les rivages de l'Atlantique, | Pes campagnardes | seau, plus on reconnaît que la nature | ue cette nouvelle saison vous apporte des jours | 


l'a fait pour étre habitant de l'air. Son | |] 
ne ou de A aterntes | | heureux et tout ensoleillés 


| dans la peau, courhées les unes sur les | IN! 


Le parti agraire! fait appel non seu- 
lement aux travailleurs du sol, mais 
aussi à ceux qui concourent à la pro- 


duction agricole ou à l'échange des pro | #utres dans un ordre régulier et gar Ml Toÿt homme désire être bien habillé 
duits de la terre.fet enfin, à tous les nies d'un duvet mou et chand. Las | | 


hommes de bônne volonté qui sentent plus grandes plumes sont recouvertes | all tements sont tout 
la nécesrité de rAsoudre le “confit la. | Par de plus petites en dessus et en {|| 

|tent qu'une politique néfaste voudrait | dessous. | 
| déve lopper entre les villes et les cam- 


est meraré de destruction par les on- 
|des. (Ce tombeau se trodve sur l'ile | 


; Paris — Le rapport ‘du comité des | 
{ 


om 


prêts à être de 


plüsifeurs pélerinages 


| 
| 
| 
| 
| 
pour le dimanche de Pâques, et nos vé- | 
| 


| falaise 


et fl se peut qu'on soit obligé 
représentant de | 


il 
de récüler lé tombeau. Au Jiey des jambes de devant des |} 


fa France et président de la commis-| 
sion, an@onça, après une conversation | 


Un appel du cardinal Mer- 


hvec le premier ministre, M. Poincaré, 
ue la Mrance acceptait le rapport, et 
Sir John Bradbury, représentant br!- 
tannique, a annoncé À ses collègues 


e la Commission que le cabinet Mac-| 
| femmes catholiques 


| 11 leur a demandé 
| porter des bas de soie. 


aid approuvait aussi les proposl- 
flons des experts. 
De son eûté le gouvernement alle- 
Los a décidé virtuellement d'accep- 
“# le rapport. .. : 


Sdoeites de la Ruhr et 
l de la Rhénanie 
| don 
À Coblence <— Les recettes centrali- 
Bées parle comité des comptabilités 


Rhénanie se répartissent de la maniè- 
re suivanle: 


2 DE -Q——— — 


cier aux femmes 
rss | 
3ruxelles Le cardinal Mercier 
vient d'adreser un appel à toutes les 


sole, en Belgique. 


afin de restaurer les finances du pays. 
————— Dh 2—— 


Le mouvement de la popu- 
lation en France 


Paris — L'augmentation naturelle 
de la population de la France, en 1923, 
a été de 94,000, d'après les statisti- 


| pagnes : 
11 se déclare respectueux de toutes 
les croyances, très attaché au droit de 


| prapriété, et profondément républicain 


11 conçoit la République ‘comme une 
maison où l'on travaille et non un 


! champ clos où l'on se bat”. 
de son diocèse. | 


de discontinuer de | 
Son Eminence | 
| déclare que l'an dernier une somme de | 
| 88.000.009 a été dépensée en bas de 
La raison de la! 
|‘demande du cardinal est l'économie 


—— 22m e—— 


Poincaré veut sauver les in- 
tellectuels de la Russie 


Paris — 
Tchitcherine, 
étrangères de 
une note énergique de 


ministre des 


ses qui se 
Kiev. 


M. Poincaré a adressé à M. 
affaires 
la Russie soviétique, 


|:es recouvertes d'une peau dans laquelg 
sont, implantées les plumes destinées 
au vol. Ces plumes, renversées en ar- 
| rière, forment une espèce de voûte 
fortifiée encore par deux rangs de plu- 
mes plus petites qui recouvrent Ja ra- 
ciae des premières. 

Entre les ailes, le corps est suspen- 
du dans un équilibre parfait et de la 
manière la plus commode pour exécu- 
ter ses divers mouvements. La tête 
est plus petite afin que, par Sa pesan- 
teur, elle ne retarde pas la vibration 
des ailes et qu'elle puisse être propre 


protestation 
contre le procès des intellectuels rus- 
déroule actuellement à 
M. Poincaré demande en même 
temps aux gouvernements anglais et 
italien qui sont en relations diploma- 
tiques avec Moscou de faire de sem- 


à fendre l'air et à se faire un chemin 
À travers cet élément. Le principal 
rôle de la queue est de maintenir l’6- 
quilibre du vol et d'aider l'oiseau à 
monter ou à descendre dans l'air. 

Les jambes des oiseaux, toujours au 
nombre de deux, sont composées de 


quadrupèdes, les oiseaux ont deux ai- | [I 


Otfres Spéciales de Vêtements 
pour Hommes 


L'une élégante, bien confectionnés, ajus- 
tement et fini parfaits. Comparables aux 
habits faits sur commande, 


mais moitie 
prix. Il nous fera plaisir de vous les mon- 
trer. 
Complets d'hom- 
mes en serge : 


bleue marine, $18 
— Veston court à 
trois boutons. 
Tout laine, serge 
bleue marine, tous 
les modèles. Va- 
leur exceptionnel- 
le dans cette ,ven- 
te de Pâques. 
Spécial 


$18.00. 


Complets de prin- 
temps pour jeunes 


Un complet, 


chose de nouveau pour Las 


un paletot, un chapeau, une. 
chemise, une cravate, etc. Le garçonnet 
devrait aussi paraître à son avantage pour |! 
Pàques. Nous pouvons habiller le garçon- 
net aussi bien que l'homme. 


Complets d'écoliers, $5.95 — En tweed durable, style 
Norfolk et autres, vert et brun foncé. Pantalons bouf- 


fants avec attaches Governor. Grandeurs: 

25 à 36. Vente de Pâques, spé‘ial $5.95 
Complets genres Norfolk et militaire pour garçons — 
Gris, bruns foncés et légers. Modèles à rayures ou 
carreautés. Plusieurs nouveaux modèles pour ce 


prix. Très jolis complets au bas De $7 95 
de notre vente de Pâques. Spécial .!.1 

Complets avec deux pantalons pour garçons, $10.95 
— En tweeds Yorkshire et ‘Homespuns” gris. Ces 
complets sont exceptionnellement bien confectionnés 


et sont vendus avec deux pantalons bouffants. 11 est 
facile de constater la valeur de ces complets quand 


blables représentations pour essayer 
de sauver def savantf dont la perte 8e- 


la cuisse, de la jambe proprement dite 
et des doigts. Si la cuisse est presque! 


ques qui viennent d'être publiées. Le 


1 
| dde gages an 1924 pour la Ruhr et la 
) Pour les douanes 
nombre des naissances à été de 761, 


vous les achetez jusqu'à grandeur 36, _$ 10. 95 | 


gens, $22.50—No- pour notre prix de vente de Pâques... 


tre magusin s'est 


ler au 31 janvier: fr. 32,750,000 


\ 


ÿ-Du ler au 29 février: fr. 66/80,000 | 000 contre 759,000 pour l'année précé- rait ressentie par Je monde entier. Le | toujours couverte de plumes, les jam- toujours  recom- Paletots “Reefer” bleus pour garçonnets va Confec- 
; dé par ses tionnés du vrai drap anglais Fox et garnis de bou- |} 
{b) Pour.les taxes de dérogations: |dente. Le nombre des décès a été do | Président du conseil des ministres de | bes en sont ordinairement dégarnies. man | 6 
& lex au 31 janvier: fr. 27,290,000 | 667,000, contre 689,000 en 1922. France se sert des paroles les plus | Les onglés, qui térmifiiènt leurs quatre | MN complets Rem À tons de cbiune 253 M... Hentv Be $6. 95 || 
1er-eu 29 février: fr. 59,390,000 vigoureuses dans sa note. Il craint que | doigts, leur servent à 'se percher, à der péché Pa- Pâques, spécial ...... Re PNR are 


la peine de mort ne frappe des profes- 
seurs dont la disparition diminuerait 
le patrimoine intellectuel de l'univers. 
En terminant sa note transmise par 
télégraphie sans fil, M. Poincaré s'ex- 
prime ainsi: ‘‘ Au nom de la science et 

Mayence — Les bénéfices nets de|des droits de l'homme, les universi- 
l'exploitation des chemins de fer des | taires français ont demandé que leurs 
territoires occupés par la région fran.| Collègues russes ne subissent pas un 


saisir leur nourriture ou à retenir leur 
proie. . {lil 
11 faudrait fermer volontairement les 
yeux pour méconnaître jei les traces 
d'une sagesse et d'une providence in-- 
finies. Le corps des, oisea x est dis- 
posé dans toutes sès parti avec th 
art et une harmonie qu'om xa,se lasse 
point d'admirer. II se trouve parfai- 


+ (0) Pour les licences: 

‘Du 1er au 31 janvier: fr. 8,180,000 
Du ler.au 29 février: fr. 12,370.000 
‘ Pendant le seul mois de février, les 

recettes totales pour les douanes, les 

dérogations et les licences ont donc 

atieint un total de fr. 138,000,000, soit 


ques, notre ache- 
teur de vêtements 
a collectionné un 
assortiment -mer- 
veilleux de modè- 
les du printemps 
es plus nouveaux 

des plus jeu- 
nes. Simple ou 
double rangée de 
boutons. Vente de 


Imperméables en tweed pour garçons — Gris et 
bruns, doublure caoutchouc, ausci Bombazine beige 


| 
avec ceinture, Toutes les grandeurs. $7. 50 | 
h 
(| 
| 
| 


La régie franco-belge des 
chemins de fer réalise des 
bénéfices grandissants 


Veñte de Pâques, spécial 
VETEMENTS DE TOUTES SORTES 
POUR GARCONS 


| 


| 


Blouses pour garçons — A jolies rayures Zephyr. 


!  $50.00 de récompense co-belge qui avaient été de 12 millions | s0rt qu'ils n'ont pas mérité. Au nom | tement assorti à leur manière de vl- Il Paques, spécial Sr fo 11 à 14 Vente de Pâques, 95 
. ‘ 8 Ale ss sisnivevenenadenners ont. de ji... 4 
À ” né réussis pas à faire pousser | en janvier, se sont élevés à 26 millions | de la civilisation et de l'humanité, le |yre, à leurs différents beboins. La ci- $22.50 | d u 
, les cheveux en février. gouvernement français exprime le mê- | gogne et le héron, qui doivent princi- . : Bas pour garçons — Noirs, avec côtes, doubles talons 
ORIENTAL HAIR ROOT La progression du trafic et avec elle | Me désir que ceux des savants du |palement chercher leur nourriture dans Complets de golf pour jeunes gens, $25.00 L Une et genoux. 6: à 10%. Vente de Pâques, .50 À 
: HAIR GROWER celle des bénéfices nets continuent au | monde entier”. - les marais, ont un bec très long et grande variété de modèles élégants de complets de spécial ............ RE | 
x de golf Pantalons ordinaires et pantalons de sport Il 
La meilleure préparation du monde |fur çt à mesure que les mines et les (Knickers).- En tweed donegal et “herringbones” Casquettes du printemps pour garçons — Modtles ||] 
ÿ des lou me |usines de la Rubr retrouvent leurs an. | ? gris, vert et brun. Toutes les grandeurs, prix très assortis, visières incassables. Jucqu'à $1 25 | 
TNT UNE FLEUR DANS LE DESERT ii ‘82500 "mme 
Les recettes brutes actuelles de la ) | spécial ...............:,........0... | 


Sous-vêtements en merino pour garÿons — 765 
naturelle, 22 À 32. Chemises et caléçons,. ! à 
Vente de Pâques, spécial, chacun ....... e 


Chemises habillées pour garçons — En ee A 
zéphyr à nouvelles rayures. 12 à 13%. S15 [HI 
Vente de Pâques, spécial ...,...,:.... 

‘Complets “High School” à 922,50 —— Premiers com: 
plets longs pour l'écolier. Très jolis styles et 50 


régie sont d'euviron 6 millions par 
jour. On estime qu'elles s'élèveront à 
9 ou 10 millions lorsque les conditions 
économiques et politiques seront rede- 
venues normales, 


Complets croisés pour jeunes gens, $30.00 — Un as- 
sortiment de magnifiques complets pour ce prix. Nou- 
velles rayures et tissus de fantaisie nouveauté com- 
me le “Krinkly Kiloth”. Un grand soin a été donné 
à la confection et à la coupe de ces complets qui 
représentent une valeur exceptionnelle dans notre 
vente de Pâques 


CR M Pr En $30.00 


Ouvrier de la onzième,heure "i 


La .— 


Joseph Kayasowatah, de la missign 
indienne de Piapot, Sask., vient’ de 
mourir à l'âge de 75 ans, muni des 


Au contact de ce zélé missiohnaire, 
l'âme droité de Kayasowatam se pré- 
parait lentement mais sûrement à la 


Lo er + 


: | sacrements de notre mère la sainte | grâce du baptême. Aussi: il se Paletots en gabardine pour hommes, $15.00 — Man-  j;] 34 à 27 lement Vente 
La France et la Russie Egfiée, à laquelle il appartenait depuis { décida à embrasser-la foi catholique, teaux imperméables, couleur vert-olive, doublés en 4, Plduse ét nest .$22.60 
( — dix ans. il était un des beaux types, |il renonça complètement # toutes les drap carreauté. Pratiques pour tous les temps. Cein- ' 
|: Paris — Le sénateur de Monzie a | hélas! trop raiesbüé l'ancienne; géné, |tigyances'de paganisme flans lesquel- om er Et Venté $15.00 Le ° | 
demandé à M. Puincaré au Sénat, si | ration qui disparaît rapidement. Grand, | les.il avait été élevé, Pour ce U Paletot “Ci t fieid” pour ! $18.00 — Je meer) ‘ 


robuste, il avait une figure aux traits 
réguliers dont les yeux noirs propres 
à la race reflétaient une âme droite 
et loyale. Son extérieur était distin- 
gué. Sans doute, il n'avait pas les 
wanières polies du grand monde, mais 
il attirait l’attention par une mine qui 
trahissait la françhise et une droiture 
peu commune. 

Mieux encore, il gagnait vite les 


la France ne pouvait pas maintenant 
reprendre les relations commerciales, 
avec la Russie. Le président du con- 
seil a répondu que l'attitude de la 
France à l'égard du gouvernement s0- 
viétique était la même que celle des 
Etats-Unis. 


‘fâtre le sacrifice de'se sé 
rents, amis d'enfance et autres encore 
attachés aux superstitutions de l'an- 
cien temps. 

L devint alors le vral-discipte de 
Jésus-Christ, profession dont il né se 
départit jamais jusqu'à sa moft. Sa 
foi fut toujours vive, mais elle aug- 
menta d'intensité au fur et à mesure 
Pour lu, 


manteau toujours pratique pour l'automne et le prin- - 
temps. Gris foncé ou brun, en serge croisée tout RE: » 


Pad ete 0. DIDO0 | Ne donnez qu’un mjontant minime à la 
Vétement «1 anyles, apparence Les Er désirez porter l'hiver pes ‘ à 
nable. Vente de Pâques, $30. 00 : © ——————— ————— fs | 
Spécial .:...,...::.. PET AN CTEES À ji, état à pute dé f 
x de 14 saison 


mi Z 


, ! bles en tweed pour hommes, $10.00 — 1m- 
Vi coeurs, car on_ne taréai à s'aper- Ne Per nn 2e") see avec dos complètement doublés en caout- {°U7EureS Vous coûteront aux prix q iver. : 
ins > er Once artait Pas à saper lle prêtre était l'homme de Ja priére:| D Luc. Modèles en brun carreauté. Ausal les man. Le plan d'été de CHEVRIAR rend facile la passes: |} 
Calissano. cevoir qu'il n'avait d'autre désir que | je représentant de Jésus-Ckrist sur la teaux belge Bémibazini. Différentes 1 


sion de belles fourrures. 


celui, de plaire et de rendre service à 
sen prochain. Aussi à sa mort, tous 
les Indiens, et même les blancs qui 
l'avaient connu, furent-ils unanimes À 
le regretter et à le considérer, sinon 
comme un grañd homme, du moins 


terre. Il le respectait et lui obéissait 
avec toute la’ simplicité de l'enfañt, 
même au prix de grands sacrifices. 
De bonne heure il arrivait aux offices 
de l'Eglise, afin de pouvoir converser 
avec le prêtre, qu'il invitait à coucher 
sous s0n humble toit pour jouir dé sa 
comipaghie, chanter et prier avec lai 
et recevoir, lui.et les siens, la sainte 
communion. 11 chantait en se servant 
de son: livre de çantiques cris en carac 
tères ayliabiques, qu'il avait nppris > 


tes les grandeurs, Vente dé #10 6.00 we se 0 %e À 
Pâques, spécial... emmener. re ‘simple- 
OFFRES SPE 

® TALONS a < L'HOM 


are er gg 52.95 © | Jprant + 


esse PEPED LTILILT 


mener déderrn ter nn he 


d'rgtr bre 


et sincèrement, ce qu'il prouvait en 
ae nc ta- 
foi et un ainour 


pr 
° 


… 


#Æ# 
» 


7, Winnipeg; Marks le.15 avril 1924 


+ Un essai de trèfle d’odeur 


# 


L: 


ar ee | 


Notre-Dame de Lo 
passe de commentaires v{ elle i 
ment les lecteurs de la Liberté 

\. 


de 


Notte-Dame de Lourdes, % avril 1924. 


* Monsieur le Curé, 


Li 


* 


‘ Aujourd'hui, la neige, 


, dire j'ai dû attendre ün peu. 


L 


puis dire que j'en suis trés con 
Monsieur le Curé, avant de 


* quoi j'ai voulu de-ce trefle, ce que j'en ai seme, 
…, ce que j'en ai récollé en fourrage où en graine, 
..je dois vous remercier de me l'avoir fait con- 
naître, car je me propose de nr 
d'une fin, telles que pacage, fumure verte, etc. 


el mémr, 
fante. 


en cerlains cas, 


En 1921 je cassai un rebord de marais qui 


servail de pacage.. Dans ce 


cndroils de saules, il y avait a 


et de la tourbe pourrie à quelques pouces. 
s'étaient logés des chardons piquants et des 


daitrrons. 

Vers le 15 mai 1922, je 
acre de cé terrain à la volér er 
clair. 
et entassai au bout d'une mi 


s 


de trèfle, de chardons et de lailerons que l'eau 


Lénétra el que j'aurais di €« 


cela, ce fourrage se mangea assez bien, l'hiver, 


par les vaches et les chevaux. 


#rop découvrir, je ne fis pas de 


LA PECHE AU 
RUISSEAU 


Jusqu'à ces dernières années 
la culture du blé, que j'appelle 
la pêche à la rivière, payait. 
De lt rivière. de nos grands 
champs de blé l’on sortait des 


. poissons énormes, des chars de 


grain qui nous raportaient de 
grosses sommes d'argent. Pour 
faire eette pêche à la rivière, 1l 
nous fallait des filets dispen- 
dicux, mais comme les recettes 
dépassaient de beaucoup les 
dépenses, c'était agir en hom- 
me intelligent que de se livrer 
à ce genre de pêche. 
Aujourd’hui, les choses sont 
changées. La récolte du ble 


» est maigre ct le prix que nous 


"re. 


en retirons, plus maigre enco- 
I n'y a plus de poissons 


. dans nos grandes rivières de 


* 


{ 


h 


blé; ils se font du moins très 
rares el ils ne se vendent plus. 
: Qu’ allons: hous faire? Mourir 


de fa is non, pas du tout. 
Rien de plus simple. Faisons 
la € au ruisseau. C'est 
peui-êfrelhn peu plus de tra- 


vaii, Mais c’est qn travail plus! 
intéressant, mieux réparti sur 
toutes l'année, et, ce qui n'est 
as à dédaignér; assure mieux 
fi ee revenus nécessaires à bou- 
‘.cler son budget. 

Quand j'étais jeune, mecs deux 

ands frères allaient souvent 
üire la pêche à la rivière. C'é- 
tait beau de voir les gros pois- 
sons qu'ils en rapportaient. 
Nous en avions à en donner 
aux voisins. Dans la suite, je 
ne sais à qui'en attribuer la 
cause, ou au manque de pois- 
sons où à l’inhabileté de mes 
frères, toujours est-il que mes: 
deux grands frères revenaient 


. bredoüille, ct nous, nous n'a- 


eo 


| En 


vions plus de poisson à man- 
ger. Avides de poisson, ma pe- 
tite soeur et moi, nous allâmes 
faire la pêche au ruisscau, Ar- 
més d’une grossière sène — un 
vieux sac à sel à la gucule re- 
tenue ouverte par un cercle de 
tonneau — ma petite soeur et 
moi — ge grands bé Non 
ça né pay assez d'aller 
séner au 2 sur og - chaque 

udi nous allions au ruisseau 


Voici une lettre que je reçois de M. J.-M. 
(71 Buzin, 


nous revenant en 

.,lempéle, m'oblige à rester dedans: j'en profite 
pour vous parler, selon votre désir, de mes es- 
‘sais, spécialement surle trèfle d'odeur. 

Pour avoir quelque chose de fondé à vous 


COImIme 


Lerrain, 


A la fin de juillet, je coupai, fis sécher 


Autour de » la E erme 


2 US 


en 1922, mais remarquai que les mauvaises | 


herbes avaient un bon lutteur en ce trèfle. 


Elle se 
intéresscra sûrc- 


urdes. lion. 


sec. 


-C. J., ptre. 


Au printemps #23, j'eus une petite décep-, 
Toul ce qui était au-dessus du sol était 
Je vis là que j'avais inutilement perdu la 
seconde coupe de l'été d'avant. 
bientôt oubliée par le plaisir de voir reverdir, 
pousser et grandir vivement mon tréfir. 


qm 


vint à une hauteur moyenne de 7 à 8 pieds, 


de laiterons. 


Maintenant je 
lent. 
vous dire pour- 


la prerrière, 


en servit à plus 


li graine 
S50 livres de 


plante étouf- 


boisé par 


ussi de l'alcalie 


La 


emat 8-10 d'un 
itrefle qui leva 
intéressé dan: 


de un mélange 


que jamais je 


ouvrir... Malgre 


Craignant de de votre 


seconde coupe 


lautre chose que la culture ex- 
clusive du blé, persistent à fai- 
re la pêche à la rivière, ct cha- 
que année ils reviennent brc- 
| douille, perdent de l'argent, él 


fruit de longues années de tra- 
vail. Nous, leurs petits frères 
et leurs pétites soeurs, €nsem- 
ble nous sénons- au potÿ rui 
seau, a culture 
mixte, 
réalisons dés bénéfices et nous 
LP nos terres 

Ces grands frères que nous 
aimons et que 
garder dans la grande famille 
manitobaine, je dirai même ca- 
nadienne, ne cessons de les in- 
viter, de les presser à venir 
[avec nous faire la pêche au pe- 
| tit ruisseau de la culture mixte. 
C'est là que se trouve le salut. 


nous faisons de | 


grands fleuves. 


Un HABITANT. 
2m — — 


A lire! 


Nous recommandons à tous les culti 
vateurs la lecture attentive du numéro 
de mars: “Çonsells de la Saison”, édi- 
tion des prairies. 

Des numéros supplémentaires sont 


| envoyés aux banques dans tout le pays, 


pour distribution et chacun devrait se 
faire un devoir de s'en procurer un ex- 
emplaire, en français, naturellement. 

On y trouvera des renseignements 
utiles, pratiques, surtout de saison. 

Ce dernier numéro, en particulier, 
vaut son pesant d'or à tous les points 
de vue, 

Qu'on se le dise et surtout que l'on 
se procure le numéro en question, et 
l'on continuera par la suite chaque 
mois. 


Jer à la main: 


ainsi 


bientôt perdront leurs terres, | 


et chaque année nous! 


nous voulons | 


Les petits ruisseaux font les! 


dans l'ignorance où nous étions 
comment arranger la batteuse. 
Enfin dernièrement nous avons passé au! 


obtenu 


semence tres Dropre. 
le prix de 12 sous, cela fait $102. 

Je voulais bois parler de l'intention qu 
J'ai d'essayer ce trefle à d'autres fins, mais j'@ 
peur d'élre trop long. 


plus fidèles lecteftrs. 


trés sincère 


De choix 
| Bons 


Bouvilions engraisses— 


Bouvillons à engraisser — 


étoufjant bientoi ce qui restait de chardons et 


Désirant surloul avoir la graine, je luissur 
faire jusqu'au temps où je le crus assez mir 
I l'était trop: d'où perte et obligation de cou- 
la moissonneuse le battait, ne 
l'élevait nas et ne nouvait l'attacher. 

Nouveau problème au battage: 


charges de gerbeë nous perdimes beaucoun dr | 
| à de très rapides fluctuations. 


de cinq 


concasseur pour décortiquer, puis vanné et pese 


dont le total est de 


, 


A supposer | 


Le résultat obtenu jus-: 


que-là est pour roi déjà bien encourageant el! Nouvelles. 

mérile d'étre essayé par d'autres, 

leur en dit d'en prendre la peine. 
Dans l'espoir que j'ai de vous avoir un peu | | Sac de 98 livres .....:....... 53.37", 


si le coeur 
| 


$5.00- -$5.25 
$3.50—$4.50 


Ma peine fut! 


BORN :..:.2..54 Gosse nes $3.00—$3.75 
f De. Choix ss ssssisses os $4.00—$1.50 
| 

Breufs— 

BONS, 555325052230 $3.00—$3.50 

MOYONS causer $2.25—$2.7 

Ordinaires .........., ...81.50—$z.uu 

Taureaux— 
| De: ChoOIx :: 2523.00 $225—$2.7€ 
Ordinaires .........,..... $1.50—$2.00 
Taures de boucherle— 
De choix sise. 5 
Assez bonnes ........... 
Taures à engraisser— 


Dé ChOLE à sisi: 
BORN uses iioses se #2. 
Veaux— 
De:ChOÏX .:...::0:4,2. 
DONS ss dessus $5.00—$7.00 
Ordinaires ............... $2.00—5$4.00 
Vaches de boucherie— 
De ChOlE issues $4.50—$4.75 
| Bonnes .................. 83.50—$4.25 
Ordinaires .............. #$2.75—43.25 
Pour ‘onserves ...,... ,--81.25—$2.50 
Moutons et agneaux— 
Moutons bons ............ $5.00—5$8.00 
Moutons ordinaires ....... $3.00—5$4.00 
Agneaüx bons ......... $10.00—$13.00 
Agneaux ordinaires ...... $6.00—$9.00 


Porcs— 


D'après la classification du gouverne | Blé No. 1 Nord... 


St-Boniface 


à l'une de nos Crèmeries, 
la plus rapprochée, soit à 


LL] 


Notre Dame-de-Lourdes 


—_———————_— 


Nous payons toujours les meilleurs prix du mar A : 


St-Claude 


$5.50—$6.00 | sommeil, il nettoie les voies res- 
$4.00—$5.25 | piratoires et rend le malade en 


$3.00—33.50 | ment ct aussi profondément 
25—$2.76 | qu'un cnfant. 


$8.00—$10.00 | à votre pharmacie voisine, 


.—— 


Expédies votre crème à votre propre compagnie 
Manitoba 


Dairies Ltd, 


SR, HUE SHERRROOKE, WINNIPEG | 


ment fédérai— 


Loards . s7.41 
Très lourds s710 
Lourd: .#6.35 
Très lourds .$5.60 
Porc d'étal . ' 56.75 
Lrgas .$6.65 
inférieurs $3.60 
Truies No 1 .................... $5.60 
Truies No ? 5460 
Verrals .::.::..::.1:.:54.34.. 0 $210 


PRODUITS 


PROMPT 
RETURNS 


TRIBUNE LIBRE 


|A propos du commerce illi- 


cite des liqueurs 


[l 
M. Thomas Gegnon, chef de police | 


| de Saint Boniface, nous adresse la let 


(tre suivante: 


Saint-Boniface, le 12 avril 1924 


! Monsieur le directeur de la Liberté, 


Note—(omme le Winnipeg Produce | 


Exchange a cessé de fonctionner, nous 


donnerons les prix du beurre et .er | 


| oeufs tels que fournis par ies courtiers 
Ces prix seront toujours | 


(brokers). 


approximatifs, car ce marché est suje | 


Beurre— 
Crémerie F.0.B. Winnipeg, approxima 


Farine— 
Lake of the Woods— 


ï- résultat d'un 8-10 d'acre, j'ai |: _ + de HE none: _. + 
: VE . {4 sacs de 2 VPOBS se soeurs | 
l'honneur et L plaisir de vous dire que plus | Western Canada “Purity"— 
serai, dans la Liberté, un de vos | sac de 98 livres ............. $3.37!; 
2 sacs de 49 livres ........... $3.42!; 
Agréez, Monsieur le Curé, les salutations | sacs de 24 livres ........... 33.50 
, | Ogiivie “Royal Household”— 
v FSac de 98 livres 53.37, 
J-N. BAZIN. £ mire eh 37»; 
AZ1 2 sacs de 49 livres ,.......... $3.421, 
— - 4 sacs de 24 livres ......,..... $3.50 
Maple Leaf Flour Milis— 
LE MARCHE : Sac de #8 livres ............. 53.374 
2 sacs de 49 livres ........... 83.42!; 
| - |4 sacs de 24 livres ...,....... $3.50 
| 15 AVRIL 1924 | Atimentation— 
Sillons Son. La tonne ................. $22.06 
, 
CM 2 36.25— 86.50 Grue. La tonte :.,.:.:,:::. 564: $23.00 
Hogan ic ne $5.00—$6.00 |  Gruau— 
Moyens ................. $4.50—$4.75 Le sac de 80 livres ............. $2.65 
Qréagiree. $3.75—$4.26|  Foin— 


Pour foin sur voie. Boune condition 
Prix de deux maisons de Winnipeg. 


Mi. No 1 ................ 715.00 
MiL:No: 25.5 $13.00 
“Red Top” No 1............... 812.00 
“Red Top” No 2'.............. $10,00 


L'asthme cause dés nuits d’a- 
gonie. Le malade ne peut se 
coucher, et souïfre d’insomnic. 
Quel soulagement bienfaisant 
ct immédiat apporte le remède 
pour l'asthme du Dr J.-D. Kel- 
logg! Il dissipe toutes les ap- 
préhensions de ces nuits sans 


état de dormir aussi paisible- 


Demandez avec 
instance le remède authentique 


PE RÉ RE RS 


|ticle constitue 


! ment de police de Saint-Boniface. 


: Les critiques doivent donc, 
être d'abord bien | 


tif $ .29—$ 30, 

Oeufs— 

(D'après la c'assification du gou- 

vernement fédéral) 

| Extré, la douzaine . PE 
Premiers :.::2:::0433%%4450 :$ .19 
Seconds . fosse sis tenace ca $ .l6 
PT $ 13 

Pommes de terre— 

Le minot ..$ .90-—-$1.00 


crire. 


Winnipeg, Man. 
Monsieur le directeur, 


Je me crois en devoir de faire-une | 
mise au point en marge de l'article 


“A quand le nettoyage moral?’ paru 
dans votre journal du S8 avril. Je vous 


saurais gré de publier ces quelques 
lignes. 
le se-ond paregraphe de votre ar 


une attaque injuste 
l'administration du départe 
Les 
difficultés inhérentes à l'administra 
tion de ce département me donnent 
droit d'attendre de toute critique qu'el 
lé: soit judicieuse et très prudente. 
lorsqu'ils 


contre 


abordent ce sujet, 
informés s'ils veulent réellement faire | 
oeuvre constructive. J'ai le regret de | 
constater que votre correspondant n'a 
ôté ni judicieux ni prudent, et cela 
par-e qu'il avait cru pouvoir se dis 
penser de se renseigner avant d'é | 


Votre correspondant écrit d'abord: 
“Le nombre toujours croissant des 
lieux de commerce illicite et honteux 
ne les effraiet-il pas?" 11 y a là une 
affirmation de fait, la croissance du 
nombre des lieux de commerce illicite, 
que votre correspondant a faite à la 
légère. 11 y a, comme il y a toujours 
eu, à Saint Boniface comme partout 
ailleurs, beaucoup trop de ces lieux 
de désordre; mais il est inexact de 
dire que le nombre en croît ou s'en soit 
accrû, du moins depuis que je suis 
chef de police de Saint-Boniface. L'af 
firmation de votre correspondant est 
absolument gratuite et elle n'a pu être 
faite qu'à la légère. Car, en somme, 
comment a-t-il pu la constater, cette 
croissance dont il parle? Qu'i me la 
montre! La vérité c'est que, en dépit 
des môüyens fmparfaits dont. dispose 
la police pour réprimer cete tare 80- 
ciale et qui sont les mêmes par toute 


‘la province, nous avons réussi à ré 


duire le nombre des maisons de dé- 
sordre À Sairft-Boniface à un chiffre 
qui est, proportionnellement à Ha po- 
pulation, plus bas que pour toute autre 
ville. Et cependant nous sommes à la 
porte de Winnipeg. 

Certainement quand votre corres- 


/ | partout au Mañitoba. 


| embressement. 
| mal venu de parler de protection et 


aux inspecteurs du revenu le nom des 
‘fabr'-ants qu'il connaît de 
lbrew” malsain de 
| sain aussi Qu'il me les donne à moi 
et je ferai agir qui de droit 
Votre correspondant continue 


et 


en 


laissant entendre que les poursuites | 


conire commercants illicites sont 
! moius nombreuses à Saint-Boniface 
|'qu'à Winnipeg et il pose la question: 
|“Estce protection ou simplement né- 
gligence ” 


| de motifs peu honnêtes ou par une sup- 
| position peu honorable. 
assez simple 

Loue sincères. 
les vendeurs de liqueurs ont diminué 
Saint Boniface, mais à Winnipeg et 
Ceci provient 
du fait que nous avons actuellement 
| deux lois de liqueur et qu'elles se ren- 
contrent de telle façon qu'il est 
venu aujourd'hui beaucoup plus difti- 
cile qu'autrefois de faire une cause 
contre un accusé. Les autorités ont 
| jugé qu'il ne convenait pas d'amener 
jun homme devant les 
moins de s'étre muni au préalable de 
preuves guffisantes pour assurer une 
condamnation. 
| provisent pas et, 
peut m'en croire, ce n'est qu'après un 
long ct persévérant travail que l'on 
peut arriver à bâtir une bonne cause 
Cependant les livres de 


| 


notre cour de 
nous avons généralement bien réussi 
| contre les vendeurs de liqueur 
tre correspondant en posse<sion 
de preuves à conviction contre qui que 
ce soit, qu'il me les apporte: si le re- 
présentant du procureur-général est 
d'avis qu'il y a lieu de faire une cause, 
votre correspondant déposera une 
plainte assermentée et je sévirai avec 
Mais jusque là il est 


St vo 
est 


de négligence. 

Je n'ai voulu que faire une mise an 
point et 
sont devant les yeux dé vos lecteurs. 
Je n'en écrirai pas davantage. J'ajou- 
terai cependant que je suis fatigué des 
critiques échevelées et fantaisistes 
que font contre l'adminisfration de 


mon département des gens qui n'ont | 


pas la conscience de se renseigner 
avant de parler et qui n'écoutent que 
leur inclination naturelle À diffamer. 
Mon administration est au-dessus de 
tout reproche: les gens sensés et con- 
naïssants l'admettent. Aussi, c'est ia 
dernière fois que je laisse passer sans 
sévir une attaque comme celle dont 
je vous ai déjà entretenu trop longue 
ment. A l'avenir je me ferai un point 
d'honneur de fournir à mes critiques 


une occasion de prouver leurs affir 


mations. 

11 me semble qu'il est de meilleyrs | 
moyens de travailler au bien et à la 
bonne réputation de Saint-Boniface 
que d'écrire sur son administration 
comme l'a fait l'auteur de ‘A quand 
le nettoyage moral?” 

Votre respectueux serviteur, 
Thos GAGNON. 


pondant nous invite à faire évacuer! 


ces maisons où se fabrique le “home 
brew'’’ malsain, il se trompe tout sim- 
plement d'adresse. Cela regarde le dé- 
partement fédéral du Revenu de l'In- 
térieur. Si les officiers de ce dépar- 
tement n'agissent pas à Saint-Boniface 
c'est probablement qu'ils ne connais- 
sent pas de fabricants d'alcool chez 
nous. J'invite votre correspondant, 
qui a l'air à s'y connaître et à savoir 
faire du bon ‘home brew”, à donner 
| 


Cours du grain fourni par 
Le Comptoir Agricole Ltée 


vour la semaine finissant le 14 avril 1924. 
Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 
RE 


igle 2 CW.| .64 | :63p À .634. 
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| Mardi 
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Gus ri re te Ge 


LES CHEVALIERS 


DE COLOMB 


Conseil Provencher 


Nos membre: avaient, jeudi der- 
nier, le privilège d'entendre une cau- 
serie très ‘aptivante de M. l'abbé 
Lynch, secrétaire de 8. G. Mgr l’Arche- 
vêque de Winnipeg, sur la Rome con- 
temporaine. Un séjour de deux ans 
dans la Ville éternelle l'a rendu fami- 
lier avec les divers aspects de la beau- 
té romaine; pas n'est besoin de l'é- 
couter bien longtemps pour se rendre 
compte qu'il a vibré puizssamment à 
son contact, Les anecdotes qu'il a re- 
latées, les événements dont il fut té- 
moin, judicieusement chéfsis et com- 
me de façon à.obtenir une gradation 
imposante, ont 6t& fort goûtés de l'as- 
sistance. . 

Le renotfVéau du catholicisme en 1ta- 
lie-et la halte de la propagande rmu- 
çonuique provoqués par l'avènement 
du fascisme, le Congrès eucharistique 
international de 1922 dont le siège 
était à Rome et qui fut couronné d'une 
pleine réussite, malgré lès menaces 
proférées par des forbans de pertur 
ter l'ofdrei de la procession, quelques 
audiences auprès de Benoît XV, la pty: 
slonomje ue des Romains 
fers de Jour ville, de leurs églises et 


w 


“hoïme | 


“home brew” ; 


Cect c'est d'abord l'expli | 
cation d'un fait que votre correspon- | 
| dant ne connaît pas par l'imputation | 
Le fait est | 
il est connu de tous les | 


Les poursuites contre | 


depuis l'été dernier, non seulement à | 


de | 


tribunaux à! 


Or ces preuves ne s'im: | 
votre correspondant | 


| police démontrent qu'à Saint Boniface | 


mettre les faits tels qu'ils | 


| Un vétérari de Crimée 


louange ‘‘Fruit-a-tives'” 


"TT 


LE MAJOR GÉO. WALKER 


nes Walker, qui est 
devenu une figure familière à C er 
| Ontario, est l'un des hommes qui af- 
| frontèrent la terrible mutinerie i nne, 
| Voici ce qu'il dit: mL suis un Hire 
de la guerre de Urimée et de la mutinerie 
| indienne et servis sous lord Roberts. 
La bataille dans les furieux corpsÀ- 
corps et l'exposition constante aux in- 
tempéries firent de moi une malheureuse 
| victime du rhumatisme, à tel point qe, ,;: 
| mes jambes enflèrent, me mettant dans 
| l'impossibilité de marcher. La constipu- 
Î 
| 


| Le major 


tion devint telle aussi que je fus dans 
un état affreux jusqu'À ce que je com- 
mençusse l'usage de ‘Fruit-atives." Ce 
remède me délivra tant du rhumatisine «+ 
que de la constipation. Aujourd'hui, 
je jouis-d'une santé partaite et n'ai plus 
ni rhumatisme ni constipation.” 

“Fruita-uves”" est le cétèbre remède 
aux iruits—jus de fruits intensifiés 
combinés avec des toniques—qui vous 
rend et vous conserve bien portant, 
| 28€ et 50 -hez tous les marchands ou 
| de Fruit-a-tives Limited, Ottawa, Ont. 
| 


+ | 


| | : 
| paux thèmes que M. le conférencier à 


[développés avec beaucoup d'émotion» 1 
| communicative. Le catholique est £ag :, 291 x 
; ciné par tout ce qui a trait à la p& 2 
| pauté, à la Vihe, ‘point cubminant dm: 
| divin dans le mande”, et les récits , 
qu'en rapportent-le£ pèlerins l'émeu- 
vent toujours de façon salutaire. 
Notons, en passant, que M. l'abbé: 
Lunch, né et grandi au pays de. Que- 
bec, parle un excellent français, ' be 
Le conférentier avait été présenté, « :.; 
par M. Henri D'Eschambault et remer- 
cié par l'honorable M. Talbot, en ter- 
mes très heureux, teintés d'un Mumowr; 
de bon aloi. 
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Commnuion générale 
Les membres demeurant à Winnmi’1 »° 
| peg, Saint-Boniface ou aux environs sb. 
sont invités par le R. P. Vézina,-cha-"" 
pelain du Conseil Provencher, à pren- iv »: 
dre part à une commugion gériéralé” ‘ 
à l'église du Sacré-Coeur le jour: de: ia 
Pâques, à 9 beures)  :: 2e 
| Tobs les membres qui 16 pourront Les 
voudront bien $e rendre et ainsi-em: 
| sore, une fofs témoigner du 'caractèré/ 1‘: 
bien catholique de l'ordre. Un certain 
| nombre de bancs leur seront réservés : wei 
re la rangée du milieu. . Par contre; à: 
la communion kégérale du -18* mixte 19t 
jour de notre prochaine Initiation, agræ:3221 
tenue à Saint-Bonifucæe: Sete on : | 
+ sé ' sa | 
A id dernière assemblée if'a été a% !:--: 
leidé qüe ta-prerhnine fmtiétion” PR 
caise aurait lieu dimanche le 18 map:® 
le nombre des candidats justifiant una, #1 
telle démarche, Les membres-qui ont: 
déjà proposé des candidats yo 
bien voir à faire parveñir les ‘deman- 
des d'admission à l'exécutif avant Jàs , 


+ 


à. 


LE 2 L 
| prochaine assemblée régulière. 1108 sr 
CURE 72 | »."w# de) 34e 


| Les membres ont appris avee-regret 
la maladig de leur canfrère Je A Pigip. Blain. 


iNade. 
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| RSS SRE ES cé mms ce de de 0 © ie ture à à sm à = + à © et 


La 
trés Jobieitent, sn peu par la faute du | digts 


rMisaqie ” 
coup À cébée da l'ibbertitude dé suc | 


cas dl ebtoufe la motrelle antreprire ! 


-Le hotibté de ceux qui préfèrent 12 
.…. fAtdet les mains Mbées pour avoir 
leuré lendemains sûrs eût désespéré 
‘méfl, gras et pour peu qu'ils s'enté- 
ter pins lougrement, on ne pourra 
pes. dits \Au “Wheat PooiT que sor 
mtocite début fut sers sérvi de bor 
exritant. Bi ce D'éût &18 de M. Wocd 
et db ses fermiers de l'Alberta qui où 
bieh voulu twhtér l'expérience h notre 
Profit, nos fermiers de YOuest auraient 
bien by s'appliquer les vers de Victo 
Mugo: 
Tobs dpt des raisons de yoir la vérité 
Chacen de s2 fenêtre et rien que 
d'un côté 
Schs qu'aucun d'eux, tenté par ce 
rocher sublime 
Aille en faire le tour et monter sur 
: sa cime 
indécision tenace 
Piysieurs "mois de discussion arden 
Le, où les arguments les nius mélés ont 
passé comme la neige de nos hivefs en 
ralales successives et mordantes, nc 
semblent pas avoir amélioré de begu 
woup l'état d'indécision d'un publi 


s ausxi difficile à convaincre qu'à rasau 


rer. Evidemment l'Ouest p'est pas ur 
pays pour les “poires” et l'emballe 
mépt populaire y semble chose assez 
‘\ difficile À produiré. Les foule: s'y dé 


iphots que vienpent lui servir de temps 
- 4 sutre jJes psychologues du radicalis- 


‘A28, qui eux, Au moins pour cette fois, 


off sy nous pronver que d'être quel- 
âv'uo dans la patrie est profitable aux 


‘''##faires; certaines minutes d'éloquen- 


!éæ coûtent Assez cher aux finances du 
‘’peuple., Leurs idées qui, 
._&borg, paraissent belles, grandes ima- 
‘es du bonbeur ou vision de terre pro- 
Mise, ofit blèn souvént ce revers très 
‘régréttuble qui ên diminue l'emprise: 


“st que si elles entraînent aisément 


l'imagination humaine, elles sont ra- 
… réftient' réalisables. C'est très gentil 
dé donfirmèr le sentiment commun en 
WéuË aonriänt un nom. mais que pen- 
väütdhshous de cette charmante trou- 
välilè ei dû peu plus tard elle est des- 
tiñte à dos. Je‘ceu? Avant 
‘de détruire f faut bien s'assu 2r 
ce que l'on We # ‘Substituer cit 
et 


» 


ue ét Parfois dangereuse que . 


ui: s 
dé. Jeu griserie, elles peuvent tomb:=r 


ï 
à 


à Pêcheurs de lune 

© Ét pouftant, Dieu sait combien d'en. 
tre” nous et avec quelle ardeur, durant 
l'hiver. qui vient de s'écouler, out 
chaussé jeurs meilleures lunettes pout 
suivré le fi! embrouillé de leur vrai 
intérêt, faire l'examen de leurs affa: 


n an, pauvres pêcheurs de | 


June, dous gyans lancé nos filets sans 
pouvoir réussir à rameper l'astre pré- 
jeux des convictions décisives. Que 
de: soubalts” se 1 envolés 
Qué de solu- 


n 


vès et ls ne nous sommes-nous 
pas offértes pour nou sortir hounéte- 
te” l'inpassé - 


locaié, bras | 


| personpel 


| conservant 
| en vivre, mais insuffisagnment pour 
| lui permettre de se libérer. 


de phime 


soul. idlélner lurtsis a 


-a trop de 


da rent oo vaimens à !à poursuite de gäins immé- 


Cvux qui. par le passé, ant tra 


| té de s'occuper de guestions ééopomi | 
ques. méme au point de vue nations, | 


| Eadystac. 


en ont conseryé d'amers soyrenirs. 
Pour être comyiet, un “Wheat Po" | 
devra tôt ou tprd posséder ses Aléva | 


| leurs, ses entrepôtr, ses buresax, etc. 


205 seulement au Canada. mais suss 


«ur les grands marchés du monde | (eg deux es de Pilules ! ficie totale signée pour la province | 
pour les Rognons et je | s'ééve à 4.100,00 acres. mais il y a 


On ve finance pas de pareilles dépen 
»e sur les recettes d'une seule année: 


encore moins est-il possible de créer | 


le fonds d'omgrtissement qu'elles ré 
clamept. 
Les compagnies d'étévateurs 


Les compagnies qui loueront leurs | 


élévateurs à ja Coopérative pourraient | 
bien le faire nur la base de ;surs plu: : 
grauds profits antérieurs et du maxi 
musm de dépréciation., Leurs taux d'un | 
Au nerom certainement plus élevés 


|que ceux de cinq, incapable: qu'elles 


serom de Jlicencier ou de réduire leur 
Le contrat d'un ag ne leur 
laisserait -Ü pas aussi une trop belle | 
opportunité de suivre pas à pas les | 


| affaires de la nouvelle organisation et | 
| d'établir leurs taux en rapport avec 


les profits accusés Files pourraient 
bien nuinsi se mettre en tête de jouer 
à lusurier tuant la viciims © hi 
juste assez de vie pour 


Ainsi, par 
| æv autre chemin, je plus clair des pro | 
Pts irait encére, aux spécuinteurs e: 


dut des rûres troubles et des grénds | #utres seigneurs de même farine. 


Ler xelations suivies sont aussi pré-| 


| cieuses dans les affaires’ commercilies | 
| que dans jes rapports privés. 
| Organisation à siège stable et perma- 


Une 


nent a toujours plus de ehence sur le | 
marché, même si elle ne peut le domi. 
per. C'est nn fait indéniable que l'ac- 
quisition et j'entrainement d'un per 
sopnel compétent vont de pair avec 
ta stabilité et lécontrat à long terme 
aui seul pèrmet de placer et de mais- 
tenir le vrai homme à la vraie place 


Alors M. John Tosbis rm 
les Pilules Dodd pour 
les Rognons 


r n feriaier de la Saskatche- | 


wan souffrait de maux de dos | 


les Pilules Dodd pour les Ro- 


ons 
Sask, 14 
| (Spécial) “Pendant près de 
àns, j'ai souffert de maux | 
de dos et de roideur dans les | 


L 


j'avais peu d’appétii le matin. : 


et de roideur dans les jointu- 
res.et fut guéri en employant | 


| iointures. Je dormais mal ul. “Poor” 


ve; 10 Y. 2007 y “ 


LA LIBERTE 


SANTO 


PRINCE ALBERT 


La campagne pour je “Wheat Pool” 
bat son plein dans le district e: dans | 


avril | tout le nord de là Saskatchewan. Beau 


coup de fermiers qui om signé le eon- 
|tret en septembre dernier s'imaginen: 
à tert qu'ils font encore partie du 


‘noùveau pour y participer. 


! trouvai qu'elles mc firent beru- | 18506,000 acres de vieux contrats qui 


coup de bien.” 
|. Geci est le témoignag de M 


J. Jensen, un citoyen bien con- | 


{nu d'ici. 
La maladie de-M. Jensen étai: 
| causée par les” rognons. C'est! 


pourquoi il obtint un si prompt | 


|soulagement en employam Les. 
: Pilules Dodd qui agissent uni- 
tqueruent sur les rognons. 
Quand les rognons sont ma- 
{lades, ils refusent de filtrer les 
‘impuretés du sang. 


|grions sont malades. Ft si Le 


{sang n'est pas pur, la santé ne: 


| peut être bonne. 

Demandez à vos voisins si les 
Pilules Dodd pour lès Rognons 
nc sont pas Le reméèdelsouverain 
pour les rognons malades. 


sionnajent Dos gens il Y a slisnc: 


un an où deur. 

| Et notre question scolaire? 

| Ce n'ést pas une raison, parce que 
nous sommes pauvres, 
en debors de nos horizons notre ques 
| ton scolaire et 
ment au sacrifice de l'honneur. Nous 
| ne pouvons décemment la reléguer au 
| nombre de nos capitulations morales 
et de nos aspirations abandonnées. 
C'est notre droit d'ainesse, contre !e 
quel même le ‘ ‘Wheat Pool" n’est qu'u- 
ne potée de lentilles. Qui d'entre nous 
n'a remarqué que depuis une couple 


L'esprit de continuité et l'expérience | d’Aguées l'enseignement du français a 
sont, aux mêmes titres que la fermeté | baissé au moins de moifié dans nos 
doctrinale et J'habileté en affaires, des | écoles et que Le nombre de nof insti- 
éléments de bopne administretion et | tuteurs eb institutrices vraiment biin- 


de succès, - 
L'expérience du “Wheat Board” 
L'expérience du “Wheat Board” p’a- 


gues a décrû d'une façon alarmante”? 


Allonsnous oublier? 
La voix de ces enfants qui veulent 


telle pas démontré jusqu'à l'évidence | continuer ‘Fâme päternelle et matio- 
qu'il est pratiquemeñt impossible de | pale, la plainte des mères qui ne vèu 
faire contenir dans une même période | lent point se jaisser charger des en- 


durable, cévie'ent vie these | DEEE UN mi te Pa - fants qu'elles ont conçus et élevés 


éé ‘agricole, Yannée commerciale et | pour la race, les protestations des ei 


| l'année financière? ; 

IX y à quelque chose de plus’ on£- 
teux &t de plus impératif que Le con- 
trat de cinq ans. 
de fait: 


toyens contre Jes machinatjons égales 
qui menacent de réduire à néant “18e 
liberté déjà si limitée dans un pays 


11 y a des exigences | depuis si longtemps le leur, l'hymilig 


tion Bociale qu'il y a à laisser apx 


Volià bien des fois cinq années que | politiciens, le droit de disposer der 


nous nous soumettons au contrat unila- 


téral de la “Bourse Aux grains” et aux 


| de sa glaise.. 


nationalités eomfme le potier dispose ! 


| u'a pas été très active. 


li ne peu 
{y avoir de sang pur si les ro-! 


de repousse: | 


ée consentir tacite- 


| ne peuvent être comptés parce qu'ile 


|w'omt pas ét‘ renouvelés. 
L] LA L] 
La vente de taureaux de race du 10 


-C'était pres 
que à décourager les éleveurs d'y en 
voyer leurs animaux, mais d'un autre 


rer d'excellents reproducteurs au plus 


dus. Celui qui a atteint le prix le plus 
élevé est ‘Bonnie Hero”, un Courte 
Corne appartenant à la prison de Prin 
ce-Albert | 

* L] L1 


Notre Chambre de Commerce cher 
che à placer des colons sur les terres 
vacantes dans le voisinage immédiat 
de Ha ville. 


L] L2 » 
La ‘“Moderation iÆague” se réorga- 
nise et fait une campagne de recrute- 


ment en vue du prochaig referendum. 
+ LL L2 
Les barbi:r$ de la ville sont en in:- 


tance auprès des autorités municipales 
pour obtenir une réduction de leur li- 
cence, qui serait plus élevée à Prince- 
Albert que dans les autres villes de 
i'Ouest. 


L1 Li » 
Mille permis de pêche gratuits sont 
distribués actuellement aux Indiens et 
aux. Métis de la Saskatchewan. Un 


grand nonrbre de ces permis vont à 


des habitants de notre district. 
LC] L2 LE 


, M. et Mme A. Renyart sont atten- 


dus vers le 16, retour de leur voyage 


en Europe. 
L * L3 


Mlle Clotilde Héroux, institutrice 
d’Edmonton, a passé quelques jours 
de vacances à Prince-Albert. 


ROSTHERN 


Notre district vient de perdre un de 
ses pionniers en la personne de M. 
W. Lehmann, décédé et inhumé au 
commencement du mois. Le défunt, 
qui était venu des Etats-Unis il y a 
quelque trente ans, avait su constituer 
l'uwf des plus beaux domaines de uatre 
proviace. 11 n'était pas de notre reli- 


tous ces appels d'une | £lou, bien qu'à un moment donné 4 


nambreuses distractions ou errcurs de | justice offensée, allons-nous jes oublier | eût tourné des regards anxieux vers 


l'inspection officielle. Et il s'en ra- 
coute de belles à ce sujet. 
Fantaisies du ciassement 

M. L.. est un employé d'élévateur | 
possédant plusieurs années d'éxpérien- 
ce. 
qu'il commet de nombreuses erreurs 
Toutes ses connaissances passées sont 
déroutées, brouillées... 
d'apprééiätions semblent- fautiyes, pé- 
rlukeh.… II écrit à Winnipeg pour 
oblenir un échantillon de blé dur no 
1 Au reçu du paquet il transvide le 


contenu dans lenvelope réglementaire | 


et le renvoie pôur exameñh. Erreur, 
distraction ou. fatigue de voyage”... 
Do Res teyiént marqué no 2. 

. trois échangillons nris dans 
la en charge réviennent de l'ins- 
pection avec des qualités différentes. 

M. P.…. passé son blé aÿ ctible, :1 
tit srâin et dé brisures 
Dour ses v où ses cochons. It 
les mène à l'élévateur Où, À sa grande 
joie, il feçoit du no 3. La semaine 


c'est avec  gh drsûments au peut 5b- 
tenir du no 3. 
Système en discrédit 
1 n'en faut pas plus pour discréditer 


un système et porter certdipes gens à 

Re CREER 
qu'offre la Coppératire { 
éminent an vi, enpue me du: 
sa, vie, comme ,une: fleur; 
Qnesi aisément, aus lendemains. das | 
éranda d-:oc51; et des grañdes décep- 
tions, faïton le saut dans l'inconnu, ! 
tant on éprouve le Besoin dé voir chan 
ser la fncë des choses Tant de (à 
he vont pes sans permettre un 


eu profit de questions monétaires? 
Peut-être jer anciens ont-ils quelque 


la vraie lumière. jt est regrettable 
que pérsonhe ne se soit trouyé jà pour 


droit à un certain repos bien mérité prpnoneer les paroles de sympathie 


après bien des années de Jutte, mais: 


|les jeunes cadres vont-ils se satisfaire | de beaucoup de convérsiôns. 
1 s'eperçoit depuis quelüie temps | du rôle de notre jonquille de printemp: | Hendra compte sans donte du fait que 


qui, elle, ne'isait rien de ce qui ia 
précédée et qui eroit qu'elle vivra 


se£ valeurs | toujours si elle se laisse faire? Por 
| tons-nons tant de crainte qu'à la yetlle 


des élections nous n'ayons d'autre no 
litique que celle de Gambetta au jeu 
demain de 1870: “Ÿ penser toujours. 
n'èn parler jamais.” Ne point se dé 
fendre, n'estce pas commegeer de 
mourir? 
Prohibition ét eeferendum 

H y a aussi la question de 18 prohi- 
bition. C'est avec plaisir que pous 
avons appris que nos édiles ont fini 
par où les sagés antiques avaient 
mencé. - Hs ont réalisé que les-loié”he 
soñt rien sans les moeurs. Le plus 
clair résultat de Jeux loi a été de ‘ré 
duire upe, bonne partie de notre popu- 
evil au métier de révoli£é… Reve 
nant de-notre rêve exalté, ”afons-ridus 
passer à l'autre extrémité d@ champ 
de nos expériences et. fonder le tiers 
du revenu provincial sur l'ivrognerie 
d'un peuple? Ou seuronsnous nous 
eb tenir au juste milieu où 18 loi de- 
vrait rencontrer la vertu ét la confir- 
mer? Le prochäin referengum, . qui 
eut fixé au 14 juillet,.nous le dira. 

: de, F. 


et de zèle qui sont le point de départ 


Dieu Jui 


toute sa yie {l a cherché la yrâie {ot 
avee Ja bonne volonté des âmes ‘qu'é- 
crase Je lourd fardeag du doute reli- 
£gieux et de l'incertitüde de la destinée 
humaine. 
: ss + 
Notre imprimeur est très eccupé, 
trop ceeupé! Chaque semaine sortent 
de son atelier le “Recorder”, de ‘Sas- 
katoon, l'“Immigrant Mennonfîte”, jour- 
na] allemand, et le “Saskatchewayi 
Valley News”. Les dèux premiers sont 
passablement imprimés et rédigés, 
majs le dernier est en passe de déve. 
ait légendaire pour sh nullité. Quel: 
ques calembours qhi portent le lecteur 
beaucoup plus à étérnuér qu'à rire y 
tiennent lieu d’artieles de fénd. A 
quand le bureau nationäl pour l'écono- 
mié du papier? 
e ee 
L'histoire ou les romans nous par- 
lent quelque part d'une ëmeraude ta 
tale qui n‘auran apporté que malheurs 
et tragédies à ses divers possesseurs. 
Notre district possède un Gutil qui est 
en train de devenir tot âursi dégen 
! 
» éd 
u dé la ha- 
See, je “ur Ÿ se tran- 


tr 
Î 


. mors qu'ils doivent signer de | 


Le super | En rentrant chez lui M. MH. Shroeder 


Î 
côté les cultivateurs ont pu se procu- | ments 


| 
| bas prix possible. Sur les 45 taureaux | toiles 


L amenés «ur le marché, 24 ont été ven 


! l'herbe à Robert, 


Elle s'occupe austi de 
placer une colonie d’Nsthoniens dans | 
{le district de Paddockwood. 


d'a 


j ten pas la er du mauvais conseil. 


fs ont fait le tour du tas,de boir. 
Us ont établi leur ‘hantier à l'oppost 


du côté où &it la hache maudite et ep | celte place, 


| sangiantée. De temps à autre on les | 
voit jeter par-dessus le tas de billots 
un regard furtf ét inquiet Mieux 
vaudrait détruire cette hache de guer 


| re. même pendue, elle serait d'ange | 
| reuse 


= EU 


Allemands et Siares Quelques-ans CU 
ces étrangers, four différentes raisons. 
,*e voient obligés de nous quitter pour | 
‘aller s'établir ailleurs Qui va vénir. 


A: profiter de leur départ pour contribuer | 


par sa présence à renûre notre parois- 

sé encore plus française’ Nous ayons 
| de ce fait des occasions dont on de 
| wrait profiter, et le R. P. Morice, de. 


vent un tim 


à ce centre qui est reconnu romrve éta: 
bli dans la plus belle partie de l'Ouest. 
Li 


L1 . L 
Læ_R. P. Perrault nous est revenu 


Aux derniè vourelles les tboscs après des séjours assez prolongés chez 


prennent la tournure d'une rébellior: | 
parmi la gent tranchante et coupante 


| trouve son frère qui revenait du bois 


arec une blessure de hache au genoy | r | 
: s "| de nos missioLnaires ne sont pas per | 


dus, même au simple point de vue hu 
| main. Le R‘yérend Père sera chez | 
Îles blancs de Bailcarres le jour de 


| et le soir le täéphone lui apprehait | 
‘que M. Hintz, 


son voisin, avait lui 
aussi, d'uu coup de hache, abimé une 


| paire de caoutchoucs neufs dont la 
| bonne qualité de la semelle lu! avais 
| sauvé les orteils. ' 


Bûcherons, pe gaspillez pas vos ser 
cherchez plutôt la nature de 
vos maux Pour des blessure#acciden 


malice de la part d'outils ensorcelés. 
voici la recette que j'ai trouvée dans 
le livre où j'ai pris l'histoire de l’érne. 
raude: 


Tisane des quatre voleurs faite avec | 
cueillle au clair de | 
Prévenni! | 
| aussi bien que curatif è 


lune un soir de Sabbat 


LA * 
L'hiver est fini. Les automobilistes 


| passent à toute vitesse au grand dé 
| sespoir des pauvres ‘’va-t-à pattes” qui 
|ve peuvent encore utiliser les fossés 


pour se garantir. Mantes et pelisses 


commencent à faire place aux toilette: | 


estivales. Nos amoureux rêvent main- 


tenant de remplacer les danses d'hiver | 


par les dinettes sur la mousse. 

Ah! nos danses! Si Alfred de Yigny 
y eût assisté, jamais il n'eut songé à 
écrire son affreuse prophétie: 


Et se jetant de loin un regard irrité 
Les deux sexes moururent chacun de 
son côté. 
L 1 L] L] 

L'hôn. Dr Uhrich est de retour de 
Régina, la session étant finie, Nous 
lui devons une poignée de mains pour 
la façon avec laquelle il a relevé les 
soupçons de déloyauté que le chef de 
l'opposition avait bien voulu prêter à 
tout ce qui n'avait pas gu la chance 
de naître sur un sol britannique. 


L 1 L] L 1 
La carte des inspectorats a été re- 


maniée de fond en comble. L'inspec- 
torat de Rosthern n'existe plus. I} a 
été divisé en deux parties, à ce que 
l'on nous dit. La partie nord est join- 
te à l'inspectorat de Prince-Ajbert et 
la partie sud à l'inspectorat de Sas- 
katoon. La partie à l'est de la rivière 
est transférée à l’inspectorat de Kinis- 
tino. Ainsi disparaît de la carte l'un 
des inspectorats qui ont le plus fat 
parler d'eux dans le passé. 1l y aurait 
bien des commentaires à faire sur ces 
changements; ils viendront peut-être 
en leur temps. En attendant, on sem- 
ble asséz satistait du nouve] arrauge- 
ment. : 
|. 6-0 ———— 


 LEBBET 


La mort a frappé à notre porte et 
fait une victime dans des circonstan- 
ces d'autapt plus regrettables que cel- 
le-ci s'ottendait à dohner la vie, Nous 
voulons parler de Mme Boucré, déjà 
mère,de cinq enfants et femme d'un 
des dix employés laïques de notre 
Hole” Paééeiriene. 


Sous l'habie direction du B. P. W. 
Léopard, O.M.L, cette école a fait des 
progrès si. réels que deux Soeurs de 
la Proxidéüce, établies à l'école in- 
äienne-de là Traverse des Pieds-Noirs, 
Albertd, ayant été voir pour affaires 
le Commitsaite des Indiens à Régina, 
celai-ct les à fortement engagées à vi: 
siter notre belle institution, qÿ'il pro- 
boñe” pour modéle à tous les établisse- 
mébts de'ée genre. Deplils qË'il est à 
la tête de cette école, le P. Léonard 


es er ee ta Le 
rs 


Spas, ‘ 


-A ls mème ” l'école-péarion | 
mat de notre ser 
salle communale ung e publique, 


vous éannaissez les onguents 
| usuels, mais au cas où il s'agirait de | 


: P. Joseph Emard, 
la retraite de nos élèves l'annte de: 


!J. Maguan, OM, 


| señ provincial 


| 
Edouard Cloutier; 


jfit de d'église. 


ses indiens. 11 nous apporte les quel 
| ques lignes sur l'un de ses plus dignes 
sauvages qu'on sera heureux de lire 
ailleurs. 
par des cas si frappants que les pas 


ques prochain. 


——— 22402 —— 


GRAVELBOURG 


Visiteurs 

Etaient de passage au Collège, 
commencement du mois d'avril: 
OM, 


au 


nière, M. le curé Bois, de Meyronve 
M. le curé Magnan, de Ferland. 
A Vhonneur 
Les professeurs et les 
Collège ont appris ävec joie la nommi 
nation de notre supérieur, le R l’ 
au poste de premi®r 
consulteur extraordinaire dans le Con- 
des RR. PP. Oblais 
pour lé Manitoba et le sud de la Sas 
katchewan. C'est une promotion qui 
honore et Je nouveau titulaire à ce 
poste de confiance et d'honneur et 
l'institution dont il est le recteur. 


élèves 


Lauréats de mars 
Cours classique — IVme Forme: 1. 


rin. ‘llme Forme: 1. Godefroy 
kartz; 2. Léo Ayotte. Ire Formé: 1. 
Paul Raby; 2. Paul Piché. Eléments 
latins: 1. Irénée Tourigny;' 2. Gérard 
Tourigny. 

Cours commercial — %me classe 
commer=iale: 1. Armand Arguin; ?. 
Ducien Duperreault. 1re classe com 
merciale: 1. Léo Isabelle; 2. Fernani 
Painchaud. 


Cours préparatoire — ]Vme. prép.: | 


1. (Ev aequo) Maurice Bédard et Aris 
tide Fournier; 2. Maurice Simoncau. 
Ilme prép.: 1. Egide Thibodeau; ?*. 
Paul-Emile Tétrault. Ilme prép.: 1. 
Adolphe Legall: 2. Henri Beauchesne, 


MANITOBA 


SOUTEH JUN JUNCTION 


Dimanche le 6 avait lieu une petite 
fête à l'occasion de la rafle deg cer- 
tains' objets donnés en loterie au pro- 
L'entrain n'eut d’égal 
que je dévouement des baroissiens dé 
Sajinte-Jeanne d'Arc, secondé par ceux 
de Vassar qui venaient à leur tour 
rendre les politesres à leurs voisins; 
car il y a deux semaines, c'était le 


tour de ce dernier endroit à avoir 


son bazar qui fut aussi un succès. Le 
résultat de la petite fête a rapporté la 
somme rondelette de 5276.00. 

LU nous reste à remercier tous ceux 
au, de près ou de loin, ont contribué 
au succès de cette petite fôte parois- 
siale. 


-— M. V'abbé Normendene, prêtre colo: 


nisateur, Ÿ nous faisait le plaisir d'une 
visite, dimanche, et nous donna le ser- 


pour les travaux. À seménees. 


AD ones de lès de des | 
pe (épinette), 3,000 cordes de bois de 
et 


Ka 


corde (tremble, CT et épinette) 
Le nn ne cèdre et 


Withe: Man. le 15 avril 1°; 


a 


|a nos bons ss Polonafs. ses compatriotes, 


toujours prêt -— moyen | 
pour la réponse — à | 
| faciliter la venue de nouveaux colens | 


]1 est consolant de constater | 


Pa. | 


le R.} 
qui préclha | 


du | 


2. Léo-Po] Saboy: | 


k 


4 \ 


FLOCONS 


nn" noce 
A nf LALL 


DE LESSIVE 
GILLETT. 


RU R ss “ 
ant dom est 
maintenant fait en 

Cristaux au lieu de la poudre. 
Cest la meilleure lessive 
domestique sur le marché 
Use2à pour actioyer et 
désiniecter les éviers, les 
cabinets, les tuyaux de rèn- 
voi,etc.; détruire la vermine:; 
adoucir l'eau. fabriquer le 
savon: nettoyer les plan- 
chers, les marmites et les 
ses éraisseux, etc.; enlever 

pointure, etc." 


Evitez les substituts ietéri. 
eurs et d x. Obtenez 


l'objet réel en canistres 
comme reproduit ci-dessous. 


a  — 


| gens des alentours ont une aubains; 
;j'd'aucuns disent une vraie récoite par 


Ha Coupe et la vente du bois sur place. 
Avis est par conséquent donné aux 


chercheurs de terrain, “homestends" 
et terres À Don marché avéc de quoi 
desaus pour les faire vivre de auite, 
{ de s'adresser à M. le Curé O. Bouvet 


| où à M. l'abbé JA. Normandeau, pré- 


tre colonisateur, 363, rue Craig-Oueit 
Montréul. 
————— #2 


SAINTE-AGATHE 


Le jour de Pâques, dans la salle pa 
roissiale, nous aurons une partie de 
cartes suivie dlune séance donnée par 
les Lu de Marie. Tous sont cor 
dialement 4nvités. 


Gracieux Chapeaux 
Nouveaux . 


qui vous donneront un air de jeu- 


nesse,; attrayants modèles, chic« 
garnitures. 
Tours ‘de cou de fantaisie en 
fourrure ; 


| Mlle MORRIER 


64, ave. Proyencher, Saint-Boniface 


Ouvert jusqu'à 9 heures: du soir le 
Samedi-Saint 


EN CAREME 
_ Macaroni 
Spaghetti 
Vermicelli 
Noullles 


ES ET "LA rt 


et les piquets 98.06, Vrsabe : 


es es en 
ns fa 


rs ae SA a A a D 


Dans un concours de jutie qui eut 
lieu à Winnipeg le 10 courant, nos jeu ? 


ses gens se diatinguérent dans la per | 
sonne de J Geoffrion, qui a remporté | 


la victoire et qui à été prociamé cham 
ton du Manitoba dans ia catégorie 
smateurs. Hermag Asselin et Clovis 
Saint-Amant ont eu chacun un deuxiè 
me prix 


. L L 
Notre estimé docteur à fait la-qui 
sion d'un magnifique “Ford Coupé” 
dertuière modèle 


. . . 
Pour ls deuxième fois, Mine Veuve 


Sarrasin. âgée de 92*ans, vient de voir | 
la cinquième génération par la nais | 


sance de Marie Corinne Georgetie, en- 
fant de Rosario C'omault et de (‘'léimen- 


tine Bérard 
L 1 . . 


Ha ptéme 30 mars 
Florence, enfant de Victor Grégoite et 


de Léoda Rajotte. Parrain, Albert Gré- | 


gsoire, marraine, Irma Baril 


22e 


LETELLIER 


La retraite paroissiale 
les RK MFP. Carmel et Tremblay, Ré- 
dernptoristes, commencée le 23, 4e ler 
mirait 16 29 warg deruier 

Favorisés par une température clé 
mente et de bons chemins, les’ parots- 
siena/suivirent les exercices aved une 
ussiduité remarquable et furent dès les 
premiers jours pénétrés de l'esprit de 
piét# et de méditation sur les grandes 
vérités de notre sainte religion, auquel 
les bons Père les #xhortérent si élo- 
quemment et d'une façon si impulsive. 
, Les termes manquent pour traduire 
les impressions d'une retraite, Il faut 
vivre cette courte semaine passée, pour 
ainsi dire, dans l'intimité de Dieu, qui 
nous parle par l'intermédiaire de ses 
missionnaires, pour réaliser l'atmo- | 
‘sphère religieux et paisible qui règne 
durant ce temps privilégié. 

Que de ferveur dans la prière, que | 
d'ardeur dans le chant des cantiques, | 


que de bonnes résolutions prises du-| 
Qu'il serait consolant | 


rant ces jours! 
pour Dieu et ses prêtres de voir se 


continuer toùjours cet élan de vie sur | semblée, dimanche dernier, à la salle | |m 


naturelle! 

Sur toutes les lèvres nous enten- 
dions: Quelle belje retraite! Chez les 
vieux nous lisions une grande joie d'a- 
voir pu suivre cette retraite, qui sera 
peut être’la dernière de leur vie. 

Je crois me faire l'intefprète fidèle 
de toute ]a population en répétant aux 


missionnaires, après notre pasteur, la ! 


reconnaissance profonde que nous res- 
sentons envers eux d'être venus faire 


tant de bien parmi nous. | 
L . . 
La température si favorable de la 


fin de mars avait décidé nos fermiers 
à se mettre à l'oeuvre et à ensemeu- | 
cer leur blé, mais avril arrive avec un 
revers qui retardera de plusieurs jours 
le travail. 


. 
Uné viaiieuse importune, que per-} 


sonne n'avait invitée, qui persiste à 
visiter chaque demeure, à y séjourier ! 
à son gré, à laisser à chacun un sou- 
venir de sa visite, ne. semblant vouloir | 
oublier personne, parcourt en ce Imo- 
ment la paroisse.  L'avez-vous vue? La 
connaissez- eu Pare la Grippe!! 


Nous RE y int parmi nous 
de dedx nouvelles familles, M. Albert | 
Layäliée et M. H. Wery. Ce die 
occupera la boutique de M. Desrosiers 
et sera à la disposition du public pour 
tout travail de forge ainsi que répara- 
tions générales. Bienvenue! 


. +. ° 
Nous devons noter aussi le départ 
des familles Flavièn Çhaput et Nar 
cisse Doudhart 


e. 

Naissance — “Le 4 avril: Le Dr et 
Mme Jean-Baptiste Cloutier, une fille, 
baptisée le 6 sous les noms de Marie- 
Eugénie-Madeleine. Parrain et marrai- 
ne: M. Joseph Jutras et Mme E. Bé- 
langer, oncle-et tante de l'enfant. Fâlt 
assez remarquable, les parrain et mar- 
raine, ainsi que le célébrant, M. le curé 


| Dé 


Marie Denise | 


préchée par | 


[l'est passé lei tétéredi dernier. M. 
£ Villépeuve, conférencier agricole, 
|l'aécotipagnat. Nos gens sont venus 


|, en grand satubre éntenûre l'iptércssan | : 


Îte conférence de M. Yilleneuve. 


plantes fourragères, fotmrme le blé d'19- 
de. le tr£he. ja luzerne, Ses parélei 
l'ont été entendues A preuve, plusieurs | 
on! profité de l'offre Qu gouvernement 
pour acheter du bis d'inde, du trèfle 
‘et 
acheté du blé d'inde pour ensemencer 
dix acres lisse promettent bien de 
se construire un silo cet automne. M 
| Villeneuve a constaté avec plaisir que 
la € ulture imitte à fait beaucoup de pro- 
| grès à Sainte- Aune. Tapt mieux! 
{sera le salut de noire paroisse. 
Association d'Education 
| Elle faisait son assemblée dimanche 
| soir, en méme temps qu'elle donnait 
lune partie de cartes M. Philipe Guay 
| était chargé de dirigér la soirée. Son 
| amabilité, $a jorialité, s6n talent. ont 
Île don de rendre les-Hoirées gaies et 
atirayantez, 1] y avait seize tables 
| La partie a imagrché avec entrain. Nos 
Enfants Marie, toujours dévoutes, 
s'étaient chargées de préparer et de 
goûter, il était exquis Le 
premier prix des Damvs n été gagne 
par Mile Jeanne Lacgste, le prix 
cobsolation, par Mlle Léona Champa 
[éne. Le premier prix des hommes à 
été gagné par M. Alphonse Martel, 
le prix de consolation, par M. t'onstent 
Tauffenbach 
| L'Association a fait distribuer aux 
institutrices les livres français qui 
| manquaient dans les écoles, 
‘culier les tableaux de Massicotte, iv 
Grand C'atéchisime en images, les Re 
| frains de chez nous, etc. A sa prochai 
, ne visite 
| reprocher #ou# ce rapport. Pendant: 
le reste de la soirée on a chanté les 
| refrains de chez nous: “A Saint-Malo”, 
“À la claire fontaine”, “Vive la (‘ana- 
|dienne”, ‘“‘Maïlbrough sen vat'en 
guerre”, ‘0 Canada’, etc. 
| L'Assocation constate ,avec plaisir 
{que M. Gonzague Girouerd, qui vient | 
d'ouvrir une boucherie, a affiché une | 
enseigne française. Nos félicitations! 
1 Téléphone local 

Les actionnaires du téléphone local 

| de Sainte-Anne se sont réunis en as- 


de 


servir le 


de 


| municipale. 11 a été décidé de présen: 
‘ter une pétition à leur député, l’hono- 
rable P.-A. Talbot, aux fins d'obtenir: 
|}. Que la compagnie du téléphone du 
| gouvernement nous accorde ‘la com- 
munication avec le central gratuite- 
| ment: 20. Que le taüx pour la commu 
| nicatioh à longue distance soit de 86 
“ous au lieu de*10 sous. Nous avons 
confiañce que notre député, élu dans 


MM. John et Harmy Beuôii ont | 


Ce | 


en parti | 


.le visiteur n'aura rien à nous | 


entrent ie défuie à 2x dérnière de bce de WT 


: rrau, Omer Leblanc, A. Fortier, L. La: ! 
|frenière, MM. Aïfreël et Arthur Labos ! 
ltière, almai que M. Alexis Lahossière 

De pombreux honoraires de messes 


| 


agt offerts pour le repos de son me: 


lellé repose à l'ombre de la grande | pent sttehdré dans une place nouvelle | Marcous. J. Gauthier, J. Vermander. 
| rom de notre rimstière, en sttendant | Mzis- par contre, personne n'a de souci | E. Ritchot. U, 


| trabd réveil de la résurrection. 
Nous dffrons À La famillé Labossière, 


. ohms 


læ 1! avril, tét e mire de la pa E 


roisse, il y eut grænd'messe à S hi. 3, | 
chantée par le R, P. Curé.‘et un grand’ 
nombre de communions. À 4 h. pm. 

bénfditjon solennelle du T 


saint Léon. La solengité de ja . 

est remise au deuxième dimanche ! 
{après Pâques. Cependant, dès aujour- 
d'hui, le gai carillon de. nos trois clo- | 
hes éveillait dans tous les coeurs le 


zouvenir du déc —. Leon. 
L1 


MM. les chant Los out: parajtil, nous} renseignements sur la piace, s'adresser | 4, vingt ans le service entier de tram- 


régaler à nouveau de quelques déli- 
| cieux morceaux de leur répertoire pour 
| Pâques. on les voit plusieurs fois :a 


semaine te rendre ayx répétitions de | 


chant au presbytère! C'ast qu'ils sont 
amateurs de beau, ces messieurs, ils 
aliment les morceaux à plusieurs voix, 
et les rendent avec art 
de notre 

vlué d'un 


Les visiteurs 
paroisse les en félicitérent 
fois déjà 
L] L L1 

L'école des Rév. Soeurs envoie une 
élève comme champion au grand con 
cours municipal pour le ‘’Spelling” qui 
a lieu à Somerse: cet après-midi. Cou- 
rage. Antoipette ,Rondeau, et malgré 
tes douze ans. tâche de faire honneur 
{à ton buitième grade! Bon succès! 


= 202 — — 


ST-PIERRE 


——_—— « 

Quelques-uns de mdr cultivateurs 
avaient commencé les semailles la ye- 
, Maine dernière; mais Ja vague de 
fr. qui passe sur le pays depuis huit 
jours a tout arrêté. 
pluie, la neige, le vent du nord. 
chemins sont devenus affreux. 


Les 


les avait mis; les ornières, les trous, 
| les bosses, la gelée a figé tout cela; 
La les voitures en reçoivent des trépi- 
dations à donner le mal de mer ou à 
| exaspérer le système nerveux des plus 
| Aujourd'hui le vent a bien 


| 


calmes. 
| me changer de :0t6; puisse-t-jl nous 
l'apporter les douceurs du printemps! 
| Nous avons eu un hiyer comme, de 
émoire d'hommes, il n'y en eut ja- 
| mais au Manitoba; presque pas de 
| froid, à peu près pas de neige, un cal- 
|me continuel. Et cepèndant c'est un 
| des hivers les plus malsains que nous 
ayons expérimenté, à part le temps de 
l'influenza. Depuis le mois d'octobre, 
| le maladies se sont succédées sans 
| cesse. D'abord la petite vérole, mais 
| dans sa forme la plus bénigne, la “pi- 


|eote volante”, comme on dit. Oui, mais 
| cette * ‘picote” se jetait des enfants Sur 
| les grandes personnes, et parce qu'elle 


a Ée-p—— : 
|avait affaire à du grand monde, je sup- 
| puse, elle grandissait elle aus8i et les 


SAÎNT-LEON 
|rendait malades comme de pauvres 


Le 3 avril s'éteignait doucement dans Achiens. Que dis-je, elle les marquait 
notre parôisse Mme Joseph Labossiè-|be] et bien afin qu'ils gardent toute 
|re (alnée), née Adeline Mogé, munie | leur vie les traces de son passage. 
| des secours de la teligion, entourée de | Mais pas de victime; en somme elle 
l'affection des siens, et assiatée en par- Fr montrée bonne fille, cette petite 
 ticulier par sa fille religieuse, Soeur | vérole. Les maisons où elle entrait 
Marie- Mechtilde de l'Enfant-Jésus. durent être mises en quarantaine: cela 

En la personne de cette défunte dis: n'arrêtait pas sa promenade à travers 
paraît une grande chrétienne. Née le | le pays, elle passait par le trou des ser- 
| 20 janvier 1857, à Saint-Ours, Québec; | rures. Puis vint la rougeole; mais une 
| mariée le 9 novembre 1876, dans sa pa- rougeole méchante” elle engendrait 
roisse natale, elle arriva à Saint- Léon | une affection, de poumon et puis c'é- 
avec son mari, M. Joseph Labossière, tait la mort. Elle ne s'est attaquée 
en avril 1879. La famille ne comptait” qu'aux enfants et nous en avons per- 
alors que trois enfants. Issue d'une | du plusieurs. Et avec tout cela un 
de çes familles foncièrement chrétiens | peu de grippe, et aujourd'hui encore 
ng, vrai type de notre race, elle sut | presque tout le monde tousse. C'est 
s'imposer les sacrifices inhérents à la | charmant, à l'église surtout. Mais voi- 
vie de pionniers et faire rayonner au-|}a le printemps: tout cela va disparai: 
tour d'elle les trésors de dévouement | tre, 1] n’en restera que le souvenir. . 


et de vertus que recèle, le coeur de la ———— tr D D — 


ze autres enfants naquirent à Saint- 
et firent de cette famille l'une | Voilà à nouveau seen PRE AS Les 
es plus fortes et des plus belles de semences vont bieutôt commencer. 
notre paroisse. Dieu bénit cette mère | Nous avons eu un très bel hiver. Quel- 
vertueuse et Jui donna la joie d'avoir ques colons sont partis pour chercher 
une fille religieuse, Soeur Marie-Mech- fortune ailleurs, mais la trouveront-ils ? 
tilde de l'Enfant-Jésus, Chanoinesse La récolte était pauvre dans beaucoup 
des Cinq ‘Plaies du Sauveur. Parmi de districts, tandis qu'ici elle a été 
x tique D ares V Mo des. Nous n'avons pas à craie 
vi la paroisse, ls sécheresse à cause de Ja proximité 
sn et efhodrie Fun “ Jac. ni les car: nous 

 |ar De nc À 

cm Rond fut pendant vingt a J 

té de la CREEMS des 


; SV Di ct Dé Pl de 
| sa xertu et de l'estime générale 


à 


ont elle jouissait au sei 


l'intérêt de ses électeurs, nous obtien- 
dra ce qu'on lui demande. 


| 


| pour satotr comment ott payera les in- |A Michon et W: Lavallée. 


n 
i 


jarons aussi une belle église, écoles, | comité compos#'des échevina, Taylor, 


8. Sacre. | 


| Beni avec exposilion des reliques de | 0ba où ailleurs. qui travaillent todte ja valeur des maisons appartenant à |bault: comité ditféraire, J. Lévéque: | cois-Michel Brinon, âgé (le 36 anis, qui 


Ê 


| 


! 


Il est venu la 


| Monsieur Harponneau”, 
La | 


| 
Il 


gelée les a figés dans l'étai où la boue | 


| 


| 


| Société faint-Je: ean- apte pe M 


encu | 


; c'est un élose | l'ouvrage, la pâche.”Îe” cbmmee" Qu'il P 


PE nt AE 2 + —7— 


Société Saint-Jean-Baptiste tint 


a 


LA LIBEZTE - 


en avoir fait autant cet hiver’ 11 est | 


. 20, + 


ts ee te mage «+ 


# 


a à + Fort 


NE GR où l'aytne “Vire “fat etats pitt ltatteses ‘de sos parlement provin- 
b à [sont ‘dits de srèbdes plates à Quet | (OBt “date nos” Journdee" Ge Mur char M pur VeUe-plerni Ed pere Ar | — 
4! Les fistours turvel: un. Ovils Ga-Fques milles des stationk, peuvent dire | française., Ce sont, jésqu'à présent: 


| Canggs: ‘Faitf digne de 
MM.*A. Bernier, H. Béliveau. A. Lan |sera la prémière tlise-at 


æe 
dont 


Vrai qhe noys sofmuprs loin de la sta- |thier, Dr JE. Longpré, JA Cusson. | l'intérieur sera tgut LE eos pierre. 
| Don, lés -hemins n$ sont pas toüjours | 


très beaux et qu'aussi nous avons un ! 
ptu toutes les petites misères qu'o0 | 


térêts et les taxes. Les “homesteads” 


n'avéé l'expression de notre profonde | coûtent #19 et nous avons les taxes | 
20m à fgriement engagés à semer les | estime, nos plus ve condoléances: | d'école à payer 


"C'est tout. 
l ya encore beaucoup de 
homesteads”* faciles à faire. ,Les che- 
mins s'améliorent chaque année. Nous ! 


bureau de poste et trois magasins. | 


KA y a encore des fermiers, au Manj' | 


bous | 


L Baril. Louis Léyêèque, F-X. Lavoie. | 
| FD. Pambrun. A. Haot, AC. Lariviè 
re, E. Gagnon. H. Désihambault, Ed. 


——— 


UNION CANADIENNE |» 


Le 


Lambert.JW. Lévéque. | À jeur 


mardi le $, les administrateurs de | 
l'Union Canadienne constituèreut leur 


———2-200-0—-— — 
Affaires s_municipales 


La us: de lundi du conseil] fut 
occupée pér l'auditfôn des, rapports 
des différents gomités, le regyral à un 


tin donna le résultat suivant: Prés. 
F-X. Lavoie; vice-prés, N. Jutras; 
sec., Eugène Lemaÿ* trés. R. Pelle. | 
tier; gérant, A. Pambrun. 


Gevaert ei Holden d'uñ rappoñt dé 
l'inspecteur Jünes sur la condition et 


différentes sections fut faite par mo- 
ons. Comité athlétique, H. Descham- 


rondes ide {énsembiée tendue | 


bureau de âtrection. Le vote par sctu- | 


La nomination à la présidence des | 


PR se cm 
=, 


ACTES 


|monie sérieuse. Nous lyi soutiaitons 
un prompt rétablissement. L 
+ de 


M. core Juher, principal de l'é- 


cole def ‘ à Saint-Claude, est 
en visite _—— pour les va- 
cances de 


Nos compatriotes Fontaine et Bou- 
langer’ tlenpént d'obtenir de la ville 
de Saint-Boujface un éomtrat portant 
sur la fourniture des lampes électri- 
|ques pour né péripde de doure mois. 
Nos félicitations. 


L] L2 . 
| Nous appfenons la mort, survétiue 
là Noullly, France, de M, Pierre-Erau- 


l'année pour payer les intérêts et les | la ville, l'introdnetion de nouveaux rt- leomiié de musique, N. Jutrasi comité [avait liabité g@tretols Winnipeg et 


es et qui ont assez de courage pour 
véabit sur ûne terre nouvelle, qu'ils 
viènnent ici (‘eux qui n'ont pas de 
courage, ou du courage pour une année | 
seulement, ne sont pas désirés. Pour | 


à M. JG. Parent, agent de colonisa 
Camperville, Man. 
ee 


LA BROQUERIE 


Nos soirées de cartes ont 
le dimanche des Rameaux au soir. Ce: 
veillées ont toutes été très amusantes | 
et on peut dire qu'à La Broquérie on | 
a su s'amuser tout cet hiver. M. le 
président du Cercle a profité de la: 
dernière réunion pour remercier les 
personnes présentes de l'encourage 
ment de la paroisse. Il tient à réité- 
rer la gratitude des membres ‘par a 
vole de la Liberté, afin d'atteindre 
ceux qui ont été empêchés d'assister 
à la dernière par'ie. Notre dévoué 
curé, qui a toujours présidé ces ré- 
‘réations paroissiales, a bien 
douner lui-même les prix de série qui 
ont étf gagnés, pour les dames, par 
Mme Narcisse Deslauriefs, et pour les 


messieurs, par M. Pierre Boiir. 
+. + = : 
Dimanéhe le 4 mai nous donnerons 


notre comédie, ‘Le Testament dc 
à l'occasion 
La semaine 
connaître Je 


tion, 


de Ja fête de M. le curé” 
prochaine nous ferons 
programme. 


SAINT-BONIF ACE 


À la Gathédrale 


Le dimasche des rameaux, à la 
grand'messe, Mgr Marchevéque assis- 
tak au trône, ayant pour prêtre assig- 
tant le R. P. Boucher S.J., et pour dia- 
cres assistants les RR. PP. Coladga, 
S.J., et Porcheren, S-J. Le R. P. Long- 
pré, S.J., fut le,céléhbrant, avec MX. 
les abbés Lavoie et filet comme vd 
cre et sous-diacre. La partie de No 
Seigneur dans le chant de la Passion 
fut prise par le R. P. Leclaire, SJ, 
celle de l'Evangéliste par M. l’abhé 
H. Messier et celle de la Ryharoge 
par M. l'abbé L. Primeau. . l'abbé 
A. Brunet agissait comme e des 
cérémonies. Le chant des Rameaux 
fut rendu par M.S. Hélie. 


saintes huiles. A 3 h. p.m. lavement 
des pieds. À 7 h. 80, heure d'adofa- 
tioh, où se donnera le sermon sur 
l'Eucharistie. 

Vendredi saint — A 9 h. a.m. , messe 
des présahctifiés. A 3 h. p.m., ‘cheniin 
de la croix, A 7 h. p.m., sermon sur 
la Passion. \ 

Samedi saint — A 7 h. 30 a.m., bé- 
nédiction de l'eau et des fonds bap- 
tismaux, suivie de la messe. A 3 3. 
et Th. 30 pm, confessions. +. 

Le jour de, Pâques, les messes au: 
ront Lieu aux heures de dimanches or- 
dinatres, Dans l'Âbrés-midi, vêpres sQ- 
lennelles pontificales. 

RER Tee 


..Pens. le_hut. A. ses officiers, 


assemblée publique, dimanche detnié 
à l'hôtel de ville. L'élection donna 
résultat suivant: Prés, M. J.-A. 
rion; ler vice-prés., M. J.-0.-E. Léyé- 
que; 2me vice-prés., M. M. Cyr; secré- 
täire, M. Eugène Lemay; ps 
JE. Longpré; 


pris fin! 


vouluA projet plus à fond. 


| tlementa d'importance secondaire et | de presse, J. Préfontalne. > 

finalement l'étude d'un contrat soumis On créa les nouvelles sections de | 
|par la “Winnipeg Electric Railway”. religion et de recrutement qui seront | 
Par cet engagement, là vie recevrait respectivement sous, la dirction de G. | 
de la dite éompagnie pour une période | Bibeau et N. Jutras. M. F.X. Lavoie 
fut nommé président d'un comité de 
vigilance devant agir en toutes ques- 
tions politiques ou religieuses où n6ôs 
intérêts nationaux seraient en jeu. Le ! 
gérant fut chargé de l'organisation 


l'way et toute l'électrièité requise por 
quelque fin que ce soit. 
| Un bureau où l'on pourait payer 
es comptes d'électricité et qui servi- 
rait aussi de salle d'attente serait ou- 
vert à l'angle des rues Marion et Ta. 
ché. On améliorerait l'illumination 
| de la ville en général et le taux d'élec. 
tricité pour ffh de chauffage et de cui- 
sine diminueraite d'uf sou à 9-10 de + 
sou. Enfin on ferait toute améliora- | L'orchestre de l'Union Canadtenue 
‘tion sur laquelle s'entendrajeut et le 
! conseil de ville et la compagnie des |!! fut organisée, en effet, dans 
tramways. | cours de la semaine passée, et compte 
La séance s'ajourne à samedl”àprès- | dé ja auderà de dix membres. Tous 
midi, À 2 heures, alors que se donnera | (°UX désirant s'y joindre sont priés 
je rapport du comité formé du maire |4® donnér leur nom au gardien de 
let des échovins MacLean, Gauvin, Mac- | l'Union. Les répétitions auront lieu 


Fadyen et Holden devant examiner le | dans les salles du cercle les mardis 
| de chaque semaine, sous la direction 
| é, à du jeune Sperani. 

L'utilisation du terrain du vieux col | __.. 
ge pour lieu de camp des villes Le gérant nous annonce un concours 
Winnipeg, et de Saint-Boniface pour | de “bridge” qui aura lieu prorhaine- 
les touristes de passage est encore à | ment et pour lequel on a déjà reçu 
l'état de projet, au-delà de trente noms. Nos journaux 
informeront les concurrents du jour où 
ils devront jouer, donnant les noms 
tiendra sa première réunion à Saint-| {es gagnants et des perdants. On dajt 
Boniface, dans l'école Taché, jeudi | faire parveaüir son nom au gérañt. 
soir. On y expliquera l'objet de cette CE 
| association et on y fera l'étude des] Un roncours de “ping-pong”, qui est 
moyens les plus propres à la solution | aussi sn marche, aura lieu immédiate- 
de Ja triste situation findncière des | ment après Pâques. Les noms de ceux 
municipalités adjacentes à Winnipeg. | qui désirent en faire partie doivent 

————— 240242 — être donnés à Albert Prendergast. Le 


Une grande industrie nou- droit d'inseription à chacun de, ces 
elle pour Saim Saint- Boniface deux concours est de 25 sous. 


Une usine pour le manufacture de 
l'alcool et de breuvages alotiques 
s'installera prochainement dans l'an 
cien établissement dé ja “Mineral 
Springs Brewirig Company”. Elle sera 
sous la direction de Ÿ“industrial AI- 
cohol, Company of ms 1. gompa- 
guie affiliée À l“In 1 Alcohol r 
Company of. Canada’, au capital de 
deux millions, dont W. -R° Allan, de la 
Banque Unton, est le président. 4 


Un débat, sur le féminisme 


Le nindi de Pâques, il y aura débat 


de l'Union Canadienne devant être 
donné dans un avenir assez rapproché 


EE | L L 
La Fédération des Municipaiités 


Dans le but de préséntér aux 


public donné par les membres du Cer- m 15 . ds pu Agnes sions vus | nous | ra 
2 paire de ces 1e @s pamwailes, nous À Le 
sl neo sujet d'actue en or où en écaille, avec l'étui, pour #7.50°< LR 


que vous chofsires. 


ceux qui Peuvent donner dopnéront; 
ceux qui ne peuvent pas donner de- 
vront venir quand mêmé! Le profit de 
la soirée est pour le. Cercle. On fera 
connaître iche, en chaire, le lieu 
où se tiendra ce débat. 


LES ir DE LA @ 
bureat Lee 
dès pd pour na tr u 
fournis pps tard àce pu 


Nos policiers à à l'oeuvre 
Let M es de nn TES Du 


service de police. La fn, de semaine 
tut” marquée par plusigurs 


ractions, à la 
Pr ol Es D 


Ur 


Premier bloc à ptet 


nera, LL 


4] CASE à Vi 
Fils Vrmhs, 


d'un banquet pour les membres amis | 


en célébration du dixième anniversaire |! 
| de la fondation de l'Union Canadienne. 


|est maintenant une chose existante. | 
1 l 
le | 


lentilles en cristal clair de marque canadienne que nous 
maintenant régulièrement à nôs clients, nous” 
une offre spéclale pour quinze jours seulemi 


: Po 2e sable et rédüirs ah xpraion _ +. nes vu 


Saint-Bonifacë, bù 11 vomptait dé som 
breux amis. dv 


LA L] LA 
Ne pas oublier le conce 
| donné par la L D. C. F. 
| Collège. Les billets sont actue,lsment 
Pen vente, On peut s'adresser À fut 


Liu file de la ol 


du Li mai 
profit du 


j M. JA. Marion et Ps famille remer- 
! cient cofdialement tous ceux qui leur 
ont témoigné leurs sympathies À !'oc- 
| casion du deuil qui les a si doulourou- 
| sement atteints dans la mnrt de leur 
fille et soeur Marie-Jeanne. 

fé DD — 
| Paris — La Monnaie française a | :u- 
tention de frapper un plus grand n°n- 
bre de pièces de bronse-aluminhm c'u 
lue dénomination de 2 francs, 1 franc 
| et 50° dentimes, au taux d'environ 20 
millions de francs pat mois; @n con- 
sidère que les 570 mülioñs de francs 
[actuellement en circulation ne siff- 
| sent pas aux nécessités Las ne rs 
du moment. 


UT: 


— 


Êlle est bonne pour l'usage 
interne et pourvus Wan 
— La ne ts de 'H 
lcctrique du Dr Thomas. pe de 
de ce qu u'elle péut êtré 
pour | Ci Er interne. on ‘hien 
que per . pe 
une foule. ne eds 
de gorge, 


A LT D Bras 


les coliques sup din d'au 


Ven qui no Der Ent AR 

ne Ge out, # se 
étil y 

toujours D De br pot 


»Q 


QT 


LULU ET 


VE 
à 


: sut ‘ 
L 
lecteurs de cé “journat es pour! 


cv 


à | 
(2 


“ faé- ". 


1 en” tés het re 


Les Masse qe es Press Jeune fille de bureau est son propre 
“Ministre des Finances” 


* 
L ] 


et empereurs d'Êurope: à Londres, de- | 
vaat le roi Edouard VII. alors Prince 
de Galles: à Paris. devant divers pré- | 


ET" gran 
a À 


ses tours pa torce devant tous les rois | | 
 Appelons Chanceux 


4 siients de la belle et glorieuse Fran | 
À c i | R ce; à Braxelles et Anverr, devant ie | 
: Certains hommes :vont dans | vieux roi Léopold 11; en Espagne, en | \ \ 
&. se Le A se | s L , 
sd (Ja Vic/en dépemsant l'argent es | itate ct analement à Bertin, éuvani 1 | \ Nos vitrines donnent l'illustration pra-  . 
plus vite qu'ils ne la gagneqt. 7 | fameux Guillaume. C'est le seul irs- | 

LE dé ® Qu'une magnifique occasion se présente, ils | |tant de «a brillante carrière athléti | tique du budget des femmes de bureau 

d pe peuvent en profiter et dans leur aveugle- | que qu'il regrette, et je crois que si ia . 

{ j ment ils s'appellent malchanceux. | chose était à refaire, fl ferait comme | 

4 L'homme qui réussit‘regarde en avant — il | Gufiseme Tel: 11 se conserverait un | 

é bâtit systématiquement un bon compte de | de ses lourds poids pour l'en assom- | 

1 banque. Quand une occasion sc présente, il | met. M. le professeur Horance vint | 
"À + est en mesure de la saisir -- ct récolte: ainsi plus tard en Amérique, il s'y mesura | 
l sa récompense. | avec notre ancien compatriote Louis 

] On l'appelle souvent “chanceux. Ce ne fut LR ansnedena varier 

à Pas de la chance, ce fut de la Prévoyance. | avez entendu parier, et membre d'as- 


| tres hommes forts du Canada et des | 


_ 


. | Etats-Unis. M. Horance aura, pour 


Etes-vous prél pour ce moment | 
, J J l'asstster, instructeur Grauis, de l'‘In- 


d'occasion soudaine ? 
| ternational Athletic Association”, et 
| nombre de jutteurs et boxeurs locaux. 


D I A BANQUE ROYALE | Nous pouvons donc vous assurer à | 
1 l'avance d'une soirée des plus intéres- 
, DU CANADA | . 
A | Voici la liste complète de ceux qui | 
Capital et réserve - - $ 41,000.900 figurent'au programme: | 
"1 Ressources totales - - $560,000,000 Lutte: Frank De Cock vs Leo | 
} | Young: Fred Pelletier vs Lucien Cus- 
| son. | 
1 " = Intermède: Chants ue | | 
À . Levée de poids: Professeur Horan- | à ll 
al ANNONCES ce, Albert Grauls, Fred Lebrasseur, |} | 
| i ‘ | + | 
2 sous par mot. Minimum: Archie Lévèque, Lucien Cusson. | r L , ne D , , | ; ; | 
4 der tuer Le palament , Interinbdé: Querelle d'aparhes. UAND le Ministre des Finances à déposé son budget au Parlement, il v a quelques jours, tous les yeux || 
; re ; 
} Jours accompagner !a copie de Une seance de lutte et del more: A. Vien vs A. Vien: Oscar étaient tourmmés vers Ottawa. 1 
} Tr boxe d’un grand intérêt Paulin vs hr Bruno ee Le budget d'une femme d'affaires est aussi important pour elle-méme que celui d'un gouvernement pour | 
INE & BOULANGER font mieux | EE ve Jimmy Vivian; ;Jack Reid vs Rube | une nation, | 
lumière. d'appareil D ontes lais cu Mardi soir, lors de la dernière partie | Pilbeam; Jerry Saltel vs Fred Saltel; |] | 
A ER rie ie Put rete sp pa vs re nn el | Si vous avez un budget préparé d'avance, vous ne direz pas: ‘Je n'ai jamais un sou! Tout mon argent s'en À 
PR en hu le ss on déetes Charlie baiaier. CC vole!” . Avec un système de budget, l° argent s’en va de lui-même pour les différentes dépenses. | 
€ e- ! » ea 29 Î 
le tiect , grande soiree à AU POUF PRE | È . Pour venir en aide aux femmes d’affaires de : Û : °ssÉ : » ve | 
pet pole crue ns | courant FE biiers sont sn sente: ST UnioR $12.00, 813.00 el 820.00 sd’: ALES de moyens limités, un expert a dressé un budget moyen pour trois revequs: | 
ét-vous de lumière, votre fer : ec È F Canadienne, à Saint-Boniface: et chez ). Le par se maine. Ê | 
., fé chauffe-t-il plus, la ima- | La Société Saint Jean-Baptiste, à sa as >, e ! {| | 
a laver. refuse-t-elle de fonc. | dernière séance, a décidé à l'unanimité | lé Rr Séguin, édifice Steele, à Win- Combien dépenser pour la pension, pour les vêtements, pour les amusements, ët combien économiser? Tout cst | 
er. appeler silleurs. | de donner aux amis du Sacré-Coeur, le | nipeg, au prix modiqne de 50 sous. | révu intelligemment. Il ne va pas plus de 20°, du revenu po » ù Pmier € 
| ue I “ du revenu pour les vêtements. ans le premier cas, 17%, ou 100.00 
LA] LATE RS 2333, 22 courant, une grande soirée athlét Ce n'est pas souvent que les dames | est accordé pour une année à l'habillement; dans le second et le troisième, 20%, ou #156.00 ct #208.00. 
- | que au profit de l'école. Nous avons | peuvent assister à des séances d'athlé- | La vitrine donne deux choix d'une garde- robe de printemps pour chaque jeunc fille au prix du montant qu'elle doit || 
ET grrondiares | eu, en la circonstance, la main assez tisme. Elles seront les bienvenues à | | dépenser. || 
j He En iaslltuiriee bilingue possé- | heureuse pour nous assurer le con-| celle-ci, où tout se passera absolument il (l 
ae plime,de Jre ou de 2me: flans he 6 d' e : dans l'ordre le plus parfait ÿ _ . || 
se. diplômés sont exigés Ecole | Cours distingué d'un des plus grands e P p . | L e. . . || 
Pages A plus tôt ponnible. à S'auir ra” |athiètes du pays, dans la personne de ee — a Jeune fi e gagnant 12. 00 par semaine 1 
the, (9lx" Roennville, #nsk. “45p | mon ami M. le professeur Horance,| Fédération des Femmes Ca- Peut employer | 
RE al 1 PA «. : - e son bu e e uel pour ses habi e printemps | 
k y RE LOUER boutique de bar- | que j'a e gran plaisir e vous prè nadiennes-Françaises (A) (B) | 
1 btef''étsaîle de billard dans bon centre … | 
| du Manttoba, au boutique de barbier (3 | Costume ..::..:::.5.::0.1.4ui nus 518.50 Manteau PP PE $15.00 | 
pr A, CR /", innipes- S'adresser nm | La Fédération des Femmes Cana- Blouse 295 Jupe 4.95 | 
; aus done orme ; | Se ché annee ee. : 
en Gnome a dtennes-Françaises fera une grande Oxrfords 5.00 l £ Of Il 
snttran eee eme initie Le aus 0 ouse longue ..............:...... 54 | 
BABEVAGE DELICIEUX fait avec Adolphe Huot vente cuHnaire, samedi le 19 courant, el + Blouse longue | À 3.95 | 
ia Poudre Nectar. Soluble dans l'eau. r SRADEQU: .-.::5. 322 corse sets 295 Souliers avec courroies ............ 4.00 | 
Pr TS Anisette, Menthe, Gin, Co- MARCHAND TAILLEUR dans l'édifice Curry, coin Notre-Dame Gants : 75 ‘} , | 
Benediciine, Kummel. Ca- || 4, ave. Provencher, St-Boniface 7 Ganis ...............,.,,,.,....... .75 Chapeau... 4413.41 2.95 
ac. ou rx Hs pour faire 1 es , a cam D et Portage. Po 2. 95 Cane | 75 | 
pe à ! Bas ............................... 90  (anÎs ::.... heros. ons sd | 
ce Paveo” commande, Bouteille, SPECIAL Le thé sera servi de une heure à Echarpe ET US ET Dose os s'ce diet» 3.00 : BAS de see … 95 || 
i tes, |! - s. a 3 * |! 
Boughone “ca vies, étiquettes AUEU | Compiets gentunts en ncrse bleue: || six heures | Sous-vêtements, etc. ............... 15.00 Sous-vétèments, ele. ............... 15.00 || 
di 8 dé Des gât t des biscuit t 
nipesz. | M t 8 gateaux e es scuits seron | £ 
ne less ce cuits sur place dans des poêles élec | ; 
ON DESIRMRAIT ir d 1- -|1 î | 
Le de M. Baptiste Chrétien ‘au travail. $19.50 à $38.00 


lait autrefo dans les environs de € triques fouruis gracieusement par la 
efole dans le à 3 J ‘LERGE “ “ 
inaipes et qui n'a pas donné de .. complets mors: 83458, RS 835 Winnipeg Street Railway”, ,qui a aus- 
lea depuis plusieurs années. Un Pardensuh noirs: 826.50 si généreusement offert son local à la 
parente mourante domsnèg ce rensel. tsiond' tout faits: 8195 à 89.50 
Toute conrmunication sera rs 81.50 Fédération. 
ue avec ravonnaissance à Boîte 2, La yage français: 
lé”, 45 20 nns d'expérience — 18 ans Les dames de langue française sont 


TÉVENDES 2e à ner = Bonne ter- em tout particulièrement invitées à venir 


La jeune fille ni $15. 00 par sémaine 
Peut employer $70.00 de son budget de toilette annuel vour ses habits de printemps 


\ À | leretio Ness Er nt à Our avec leurs amies. (A) ; (B) 
int-Rontfnes. 7. 1 raser Manteau .......................... $15.00 Costume ....... RS mn. .....825.00 
\ a er MAGASIN DE FLEURS AU Ç ACRE-COEUR. Hobe er. se Nord 22.50 Blouse faillour j.:334rsrsiae . 8.95 
{ se mix Smet Pearener at po: | OLYMPIA Souliers avec courroies ............. 5.00 Blouse ........ RE rs. …..…. 4.95 
_ 315, Winnipes- 46».  Fieurs naturelles — Emblèmes Chapeau A ET 5.00 Ghapeau ................... cesse. 0.00 
| AND = institutrice viiin | funéraires Tous ceux qui ont Ul ont assisté à la Ft | rl G date cercles ce soso 13 CAS ds as eee ee 6 es cie 0 5 08 ee à .. 7 
\ que ‘po nt diplôme me ou à | Livraison À toute heure, dans toutes | nière partie de cartes sont unanimes OS sos sos oo 08 086 à 0100 0: enén6 ee 81e 6e “ JUN is sis. ss... . JU : 
4 nue a 596. M did à bé] les parties de la ville à dire qu’elle a été un grand succès | | Sous- vêtements. CIC eee. 20.00 Bas voor seen ….. 1.50 
as Mot ctusrsend ee a | RUE DONALD TEL. A 1941 | sous tous rapports. Nos élèves des Ombrelle rives: finie 0 
ON DEMANDE immédiatement une | Réticule...:..,..::..1... ..... 140 
itutrice possédant diplème de 2me | om mmmmmmemmm— | 6NE et 6Mme grades méritent de vives téticu : 
où img cntne. Pour, l'école Campeau | félicitations. Au-delà de 300 person- à Sous-vélements, etc. ..... sus. 19.00 
Madayeus, Mes. 6» A nes ont répondu à leur invitation et ni — i = 
TL LOUER — Maison de cinq cham- grändement joui du magnifique pro- . $69.95 , - .$69.35 
gr Baden APE A0" ci DA. Geream 487, S INCENDIE gramme musical, dont le premier nu- | ——— 
SE S MALADIES méro était un duo de piano par Lu- | 
= cienne Bédard et Gertrude Thomas, \ ° : e : . L 
ou + EX gi 4 à aites 40 mw fes au | U push Ensuite ve . “drill” gymnastique La Jeune fille gagnant $20.00 par semaine 
et. tenez votre moteur propre | BONS DE GARANTIE ; : ANT 
dves l'appareil. “Vaporisateur et e- accompagné au piano par Laurence Peut employer $100.00 de son budget de toilette annuel pour ses habits de printemps \ 
tarhonisateur” | 6 à votre auto en R ETC. ETC. : \ + O4 
minutes. 1.00 par la malle 4. Cazenave et fort bien exécuté. : 
ER dintributeur, Laurier, _. A j A Le troisième numérd était une say- G 4 let (A) ' (B) 7 
- À. Hébert nète intitulée “Lés grand'mèrés”, très omplet ........1........ seprese.. S25 0 Manteau ..... AE ENCRES ee A |. ‘ 
\ #8 Su ) be occasion N Maison bert & Cie Liée bien rendue, et qui attira de chaleu- Blouse-tailleur .............. sv... 0.95 Rbe .......... esse Le. us... 25.00 ’ 
e % CI] ss rue Main Ter À 787 | | reux applaudissements aux exécutants. Imperméable ........ ia ... 10.95 Jupe ..... ne Poor 00 RS 
-. À V END E E En outre d'un magnifique prix d'en- Pr air A oi. + Blouse-tailleur see ANR TRUE. De 0 
Henri D’Eschambauit trée gagné par Mme L'Heureux, six au- xfords .......... es aie de A Souliers de sport . Psosetéoecesn.e 
l rti 
ques eg océan S Représentant tres prix furent distribués aux dames PR io roue . 1.50 Chapeau-tailleur .......... sisecs 20 
20 10gat. 5 sq. et aux messieurs gagnants de la sôf Das 55... ve Un Sais de 1 .: 2.00 Gants, en chevreau ou autres ..... .. 125 , 
#% F0 #00 4250 rée. Ces différents prix âvalent êt6 Sous-vélements, Re ! 28.00 Das... oorseussesesocee SR. 
à dre ceeniere u généreusement offerts par Mmes Bour- DAS Chandäil ….;..sscpmroteosses 
S D'adrenser à E. S. D. PROULX bonnais, J-H.-N. Leveillé, A. Martin, 28.00 
à 2 Co. | ne N 1783 Mlle Yvette Desrochers et M, H. Che- 
* Main, Re ÿ 43, rue de la Buts, Saint-Boniface | Vrier. Les prix de cette dernière 56 
Casie rie, deux $5.00 en or, furent gagnés par 


r postal 2938 Noinette—ia said SDS à 
_ cordes . ne Munie Chaput et M. Paul Villéneuve. 


Avant la fin de la soîirée, M. Phili- 

bert L'Heureux, président de la com- 
scolaire, remercia j'assistan- ae ; , ; 

ce à venue si nombreuse encou- ' : 

rager nos enfants d'école, et lui donna y s s 

RRRRSRE rendez-vous pour l'automne prochain, 

alors que nous reprendrons nos par- 

ae WINNIPEG 

‘Les offices d le Semaine Sainte à |F 

l'église du Sacré Coeur. auront lieu | 

re qu: : “Gloria”, Messe Sol 
Jeudi saint — Communion 4 7 à., 8 |.: “Credo”, Messe en do, 1 EM 

»* A 9 hi offioé da Jour. Le soir, à . L 


Ouvert de 8 h. 30 
am. à565h. pm. 
dpt vi 


Dr — 


Don aq is Wrère Sylvestre, MM. J. Poitres, Li-A. 
L de Pâques — À 10 h. 55, Broheur. @. Pélisser, 2-4. Guny, ef 
se solennelle, ‘à laquelle la | 4 


rt re» 


(Suite) 


— Et moi? demanda le vieux 


d'un ton de reproche. 


— Ta besogne, Batoche, n'est | connu, et il s'écria : 
t, mais! 
lard; pas .iti, mais 
| tranquiue; tu 
n'as pas été oublié. 
Barbin 


pas pour maintenant, 
pour plus 
ailleurs. 


disparut 
le bois, tandis que Batoche s'en 
reto it lentement vers la 


route, hochant la tête et se mur- | vus depuis bien des \années. | 


murant à lui-même : : 

“Le loup! Je savais-que cela 
viendrait; mais qui l'aurait 
cru? Mon violon chantera-t-il 
pour moi ce soir la vicille chan- 
son? Clara glissera-t-clle sous 
la chute?” 

X 


La cassetie 


La petite Blanche n'avait pas 


été oubliée pendant tout ce 
Le ar En atteignant la route, 
lé vieillard interrogea des yeux 
l'horizon dans la direction de 
Québee, dant un instant, 
comme s'il avait hésisté entre 
cette route r Éd et celle de 
sa cabamé. remment, il se 
décida pour de dernière, car 
il traversa le route d’un pas ré- 
solu et s'engagéa dans l’étroit 
sentier conduisant à sa demeü- 
Fe. 
rêté à quelque distanée, sous 


les arbrés, un cheval attelé à 


uv traineau. : 

Il parut néanmoins n’y prêé- 
ter aucume attention et il se di- 
rigea vers la porte, qui lui fut 
ouverte par la pétite Blanche. 

li se | pour l'embrasser 
sur le front, posa la main sur 
ses cheveux et lui dit: 

— C'est bien, mon enfant: 
mais pourquoi es-tu si en re- 
tard? 

— Je n'ai pu revenir plus tôt, 


— Qui l'a retenu? 


Elle: lui désigna du geste un 
hommie, la re recouverte 
d'un épais cach +. ét assis 
dans coin obscur de la 
€ Sans lâcher la cara- 
bine Qu'il traînait de sa main 


uche, Batoche s'avañça vers 
ui. ‘L'homme se leva, tendit la 
main et sourit tristement. 

— Ne me reconnaissez-vous 
pas, Batoche ? 


alors dans 


En arrivant, il aperçut ar- | 


pris soin 


|äûtrer, Batoche. 
\ Et Belmont jeta furtive- 
@ ment un regard sur son inter- 
Liocutettr dontle coup d'oeil em. 
| preinif dir même doute se croi: 
| sa avec le sien. 
| — Celh m'a fourni l’occasion 
ide vous faire une visite qui, 
| pour dés raisons spéciales, est 
|de la plus grande importance 
pour moi. 

* Batoëthe parut deviner les se- 
crètes pensées de son hôte et 
= | le mit assitôt à l'aise en disant: 

Le vieillard examina lougue-! -- Je suis wn pauvre solitai- 
ment l'étranger; puis sa figure }re, M. Belmont, éloigné du mon- 
s’éclaira comme s'il l’avait re-| de, séparé da présent, ne vi- 
vant que dans le passé et n'es- 
ce | pérant rien dans l'avenir ex- 


— Je dois me tromper; 


{n'est possible. |cepté le bien-être de cette ar- 

ee bui, c'est moi. pheline. Personne ne pense à ge 
| _— M. Belmont! | moi et 1 n'ai pensé à person- 
| __ Oui, Batoche, nous nous|n€: mais je suis prêt à vous 


{rendre tous les services que je 
Dbourrai. J'ai appris un secret, 
ce soir, et, qui sait? peut-être 
|la vie a-t-elle changé pour moi 
depuis une heure. 

M. Belmont écouta attentive- 
ment ces paroles. Il savait en 
présence de quel être étrange 
[il se trouvait et comprenait que 
‘le langage qu'il venait d’enten- 
| dre avait peut-être une signifi- 
cation plus érevée que les mots 
ne l’indiquaient. Mais les ma- 
nièrés de Batoche étaient cal- 
mes, bien que le ton de ses pa- 
|s’asscoir. Après avoir uccro-! roles fût résolu; son regard n'a- 
ché son arme il prit un siège | Vait rien de son étrange éclat et 
lauprès de Jui. Le feu avait|nucun geste exagéré ou extra- 
|baissé et tous deux étaient as- | Yagant ne venait indiquer qu'il 
sis dans les ténèbres. Blanche |n€ s’exprimait pas de Ja maniè- 
avait proposé d'allumer une |" la plus rationnelle. M. Bel- 
chandelle, mais les deux hofn-|mont se eontenta done de re- 
mes avaient fait un signe de re-| Mercier l'ermite de sa bonne 
fus, l'enfant s'assit de L'autre |Yolonté. . 
côté de lâtre avec le chat noir, La conversation commençait 
couché en rond sur ses genoux.|à# languir quand, soudain, on 

__ Je vous ai ramené l'enfant, lentendit, dans Ia forêt, au-delà 
dit M. Belmont, pour ouvrir la|de la grand’route, un hurle- 
conversation. Êtte était en|ment comprimé. Obéissant à 
| bonnes mains avec Pauline sa | une même impulsion, les deux 
marraine; mais nous savions | hommes se levèrent au même 
qu’elle ne passe jamais la nuit | instant, commé mus par un res- 
hors dè votre ermitage et que | sort, êt leur regard se croisa. 
vous seriez inquiet si elle ne re-|La petite Blanche, lo tête tom- 
venait pas ce soir. bée de lassitude sur son épau- 

— Oh! Blanche est comme lle, dormait doucement, incon- 
son vieux grand-père. Elle con-|scienté de tout danger,-tanœs 
nañt tous les sentiers dela fo- 
rêt, tous les signes du firma- 
ment et le plus mauvais temps 
ne saurait l'empêcher de re- 
trouver notre demeure. Je ne 
crains pas que les hommes. ou 
les animaux sauvages lui fas- 
sent aucun mal;-car elle porte 
rs elle la marque … la aee 

nce et aueun accident ne lu À * : 
arrivera aussi longtemps que je ches et germes. Rien Nr pe ef- 
vivrai. Il y a un csprit dans pre eee u do cidre 
les chutes, là-bas, M. Belmont, | xtracteur-de Cors et de 
qui veille sur elle et cette pro-|,,,4 de pv Essayez 
téction est inviolable, Mais je | °ufnam, 25 sous. Chez tous les 


| vous remercie, Monsieur, vous marchands . 


|souvenoñs l'un de l’autre, quoi- 
que nous ne nous soyons pas 


| Vous’ vivez ici de la vie d'un 
|amachorète; vous ne vencz ja- | 
| mais à la ville et je reste dans | 
|la retraite, nesortant presque 
| jamais de la ville. Nous voilà 
| presque des étrangers ct pour- 
tant, nous sommes amis. Nous 
| devons être amis maintenant, 
{mème si nous ne l'étions pas au- 
| para vant. 

| Le vieillard ne répondit pas, 
mais il invita son visiteur. à 


Le jour du mariage 
C’est la fin du roman et le 
commencement 4 .. vie. Les 
cors commencent paraitre 
quand-on Jleuf âpplique le Put- 
nam, Il enlève racines, bran- 
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ANEMIE, PALSS 


‘essayés ne m'avaient 
des mois que cet 
Pfules Rouges, qu'une amie : 


et la santé m'est reve- 


foisraue j'ai eu résine aux 


COULEURS, DEBILITE. 


LES » 


LES ROUGES 


uemment de maux de 
ns de coeur; j'étais ner- 


faible, nerveuse ei. je n'avais flus les cs- 


pacités nécessair,s pour m’ de 
mes diminuer cha- étage J'avais Dre modes, os. 
t pas man- des, mais sans de 6 


Un jour, dans les journaux, j'ai re 
plusieurs femmes disaient avoir obtenu 
des Pilules es et 
prendre ce | 

augmenté mes forces 


= 
état durait. 


Pi- 


sa 


YPoer les êra 


— de l'ai retenue pour une | 


d | 


0 


gz d' 
vous de la vieille 
viline. Rien ne vaut If Nervi- 


line pour le traitement des 
crampes, des pas d'estomac, de 
la diarrhée el autres maladies 
analogues. Rièn de mieux pour 
les névralgies, les rhumes d'es- 
tomaec, les m de gorge. La 
Nerviline se ÿend trente-cinq 
sous, ni plus ni moins ,dans 
tous les magæ#ins où l’on vend 
des remèdes. 


ue Velours ‘refusait d’aban- 
onner son chaud mid sur les 


noux de sa maîtresse, quoi- 
qu'elle eût remaé une fois ou 
deux. 

— Le loup! murmura Bato- 
che. 

— Le loup! répondit M. Bel- 
mont. 

Et les deux hommes sic 
rent dans les bras l’un de l’au- 
tre. | 

— Nous sommes frères nés 
re une fois, dit M. Belmont, en | 
serrant les mains du vieillard, | 
pendant que les larmes cou- 
laient sur ses joues. | 

—Oui,et pour la plus sainte | 
des causes, répondit Batwthe. | 

— Il n'y a plus de mystère 
entre nous, maintenant, reprit | 
M. Belmont. Cet appel était 
pour moi. Il me faut partir 
sans délai. J'ai déjà trop tardé. 
Ce qui m’a amené près de vous, 
en particulier, Batoche, c'est 
ceci. ! ‘ 

Et il retira de l'intérieur de 
son vaste capot de chat sauva- 
ge une petite cassette garnie de 
fermoirs d'argent. 

— Dans cette petite cassette, 
Batoche, sont toutes mes reli- 
ques et tous mes trésors de fa- 
mille. De mon argent, je ne fais 
aucun cas; mais pour ceci, j'y 
tiens tant, qué je donnerais ma 
vie pour éviter qu'il soit dé- 
truit. Vous êtes celui qui , 
cacher cela pour moi. ous 
connaissez des cachettes où au- 
cun mortel ne peut pénétrer. Je 
vous confie cette cassçtte. Ce 
jour a été bien sombre pour 
moi; ce qui m'attend demain, 
j'ose à peine le deviner. Nous 
tous, et vous aussi, Batoche, al- 
lons avoir probablement de 
durs moments à passer. Quant 
à nous, la perte ne sera rien; 
nous sormmes vieux et inutiles. 
Mais Pauline et la petite Blan- 
che! il faut qu’elles survivent 
aux ruines. Si je péris, cette 
cassette doit être remise à ma 
tille, et de peur qu’il vous arrive 
malheur, à vous aussi, confiez 
le secret de la cachette à Blan- 
che, afin qu’elle puisse remet- 
tre ce dépôt à sa marraine. Pre- 
nez,/et bonne nuit. Il me faut 
partir. 

Sans attendre un mot de ré- 
ponse, M. Belmont embrassa le 
vieillard sur la joue, se baissa 


imprimer un baiser sur le 
front de Péntant endormiié, s’é- 
lança hors de la cabane, se jeta 
dans son traîneau et partit. 

Au moment où il disparais- 

sait, le même *hurlement de 
loup, plaintif et sourd, se fit en- 
tendre dans la forêt. 

: XI / 


L'esprit de la chute . 
Batoche réfléchit un, mstant 


la porte fermée. 
versa lentement la 


Puis il tra- 
chambre et 


* | avertit. 


en tenant encore le loquet de | 


euts du bassin. Là, il s’ar- 
vêta un moment et regarda en 
hœut comme pour s'assurer de 
a pes Un instant plus 
il avait disparu derrière 

la chute elle-même. Serrant 


plus étroitement la cassette 
sôus son bras droit, il se servit 


qu'i eût atteint Les pro | 


dite UT DU 
A cn Ve 


Î 


de sa main gauche pour rècon- | 


naître sa route à tâtons, le long 
de la muraille de granit froide 


| 
| 


ét humide, Les pierres sur les- | 


quelles / marchait, les unes 


rondes, les autres cassées à un- 


gles aigus ou plates, étaient 
par le limon 
qui avañt coulé des fissures du 
sol s ieur et par l’écume qui 
rejaïllissait de la cascade, A 
ces dangers, les ténèbres y en 
ajoutaient d’autres, car l'im- 
mense volume d’eau tombant 
du rocher en épais rideau fer- 
mait cet espace à la lumière du 
jour. Quand il eut atteint en- 
viron le milieu de l’espace en- 
tre les deux bords de la riviere, 
Batoche s'arrêta et se pencha 
devant une olverture par la- 
quelle il ne pouvait pénétrer 
qu'en sc courbant. Sans hési- 
ter ct en homme qui connais- 
sait les lieux, il entra ainsi dans 
le souterrain. Il y resta au 
méins-une demi-heure. Quand 
il en sortit, fl se redressa aist- 
ment, et à l’aide de ses deux 
mains, il revint rapidement au 
picd des chutes. Là, il s'arrêta. 
regardant au-dessus et nutour 
de lui, pour s'assurer qu'il était 
vraiment seul avec son sccret. 

Mais non, il n'était pas scul. 
Au sommet de la chute, le long 
de la dangeréuse corniche d'où 
le torrent plonge tout d’un coup 
dans le précipice, une frêle for- 
me humaine vêtue de blanc 
glissait Jlentement, la figure 
tournée vers lui. Ces cheveux 
blond$ retenus par un réseau 
autour de son front tombaient 
en liberté sur ses épaules, Dans 
ses yeux brillait la flamme de 
l’amour et un dohx sourire vol- 
tigeait sur ses lèvres. Ses blan- 
ches mains pendaient à ses cô- 
tés, et du rebord de son vête- 
ment flottant sortait un pied 
mignon, d’un blanc de neige, 
qui semblait à peine toucher la 
surface de l’eau. 

Qu'était-cce donc? Un fantoô- 
me ou une réalité? Une illusion 
de la vapeur de'la nuit, ou un 
esprit de Dieu marchant en 
réalité sur les eaux? Nous ne 
pouvons le dire, ou plutôt, nous 
ne nous arrêterons pas à cette 


question... ILinous suffit de sa- 


voir que le pauvre vieil érmite 
l'avait vu et que ce spectacle 
l'avait transporté en extase. 
Tout'$on êtré-pataissait trans- 
figuré sous la visioii éthérée qui 
brillait devant lui. Les traits 
grossiers du vieil âge et le pau- 
vre vêtement $e fondaient-sous 
les traits radieux du bonheur 
et de 14 vénération. Sous les 
rayons de la lune voilés par la 


brumè, à la lueur vacillante des P 


étoiles, il tomba à genoux, éten 
dit mp bras et, les yeux levés 
vers l’apparition, il parut ab- 
sorbé dans la prière. . 
“Encore une fois, 6 Clara! 
encore une fois, à ma fille! il y 
a bien longtemps que je ne t'ai 
vue et mes'jours se. sont écoulés 


tristement dans l'isolement et 


ta solide. 

“Encore une fois, tu viens 
sourire à ton vieux père et ap- 
porter une bénédiction à tor 
enfant orpheline. : . 

“Elle dort doucement là-haut, 
près du foyer. Protège-là du 
danger qui doit nous menacer, 
je le sais es où m'en 

Cu es F en 
de ma cabañe; mer A e tous 
les do e de- 


Cat « ées. : Donne-moi 


3 


protection, m, et je 


“Aujourd'hui je se soflre plus de Fastvssac dt 
mes forces se sont beaneoup aux.zntées”, 
dit M. Trefflé Dupris | 


Je suis heureux des bons ef- 
fets produits par les Pilules 
Moro alors que ma digestion 
se faisait très mal, qu'elle me 
causait des douleurs de toutes 
sortes et que je me sentais 
l'estomac comme rempli d'eau. 
En plus je souffrais de mañx 
de tète continuels; j'avais des 
étourdissements et des nau- 
sées. Les médecins de la Com- 
pagnie Médicale Moro, en mes 
recommandant les Pilules Moro, 
m'ont rendu le plus grand ser- 
vice. Aujourd’hui je, ne souffre 
plus de l'estomac et mes for. 
ces se sont beaucoup augmen- 
tées, M. Trefflé Dupuis, 670, 
avenue Lartigue, Montréal, 


M. TREFFLE DUPUIS, A tous ceux qui ont des dou- 
Larti réal leurs d'estomac sourdes,cuishn- 
670, avenue que, Mont tes ou nerveuses, nous recom- 


mandons de prendre des Pilules Moro qui enrichissent le sang et 
en activent la circulation, permettent le fonctionnement régulier 
des organes er remettent tout le système en parfait état. - 

Les Pilules Moro sont en vente chez tous les marchands de 
remèdes. Nous les envoyons aussi par la poste, au Canada et 
aux Etats-Unis, sur réception du prix, 50 sous la boite. 


(COMPAGNIE MEDICALE MORO, 274 St-Denis, Montréal 


“Trois-Rivières se trouve ain- 
si entre deux feux. Non!gome- 
ry à l’ouest, ct maintenant Ars 
nold à l’est. J'ai bien pur qu'il 
ne nous faille succomber: et le 
pire de tout est que, iaitres de 


Batoche se leva et s'avança | 
plus près, les bras toujours 
étendus, comme s’il avait voulu 
étreindre l'esprit de la chute ct! 
saisir le signe qu'il sollicifait, | 
mais la déception l'attendait là. ! 


Ses lèvres ne prononcèrent 
pas une parole, et sans un ges- 
te, sans un mouvement, Îles 
mains croisées sur la poitrine, 
dans l'attitude de la prière, sé- 
duisant par la douceur de son 
sourire l’âme blessée du pauvre 
vieux, elle leva au ciel ses yeux 
brillants et lentement s'éva- 
nouit dans les airs. 

Une épaisse bande de nuage 
flottait dans l’espace, voilant la 
June. Des étoiles tombait une 
pâle lueur, il faisait très noir. 
Les grandes chutes faisaient 
retentir keur sourd roulement 
de tonnerre. 

Le vent s’engouffrait au mi- 
lieu des arbres de la forêt avec 
des gémissements  plaintifs. 
L'ermite s’agenouilla de nou- 
veau et resta longtemps plonge 
dans une prière muette, puis il 


se eva et retourha à sa butte.’ 


H trouva la petite Blanche 


debôtit aû milieu :dé lmeham- 


bre, dans la pleine lumière du 
foyer, ses yeux noirs dilatés ét 
reflétant une luéur d’effroi. Il 
se courba pour l’embrasser et 
remarquant le souper encore 
intact sur la table, il Aui de- 
manda : 

— Tu n'as rien mangé, chère 
enfant? 
— Je ne puis manger, grand- 
ère, 
— Alors, va te coucher, ÿ est 


élen- | tard. 


— Je ne puis dormir. 

Le viîllard comprit. L'es- 
rit de la mère avait effilcuré 
enfant de ses blanches ailes. 

— Alors, prie, dit-il. : 

Et tombant à genoux, la peti- 

te Blanche répéta ‘toutes les 
prières que'sa marraine, Pauli- 
ne Belmont, lui avait ensci- 
gnées. 

XH 


Trois-Rivières. 
" La mission dé Roderick Har- 
à Trois-Riviières eut un 
succès complet. Il trouva cette 


me, 


causé la marche des 
ts dans Ja 


ville et les dans. un 
état de Vive anxiété ét d’elar- 


[tout le paysÆntre les postes mi- 
Iitaires, avec des Cinissaires 
dans tous les villages le long de 
leur route, ils profitent ce lop- 
[portunité qui leur cest laissée 
pour influenecr nos simples et 
[naïfs paysans, 
| “Ici, à Trois-Riviéres, on peut 
{déjà remarquer facilement 
{dans notfe populalion des 
symplômes de désaffection, et 
je craïns bien que ce sentiment 
pe s’acçcentuc à la notvelle de 
cette nouvelle souréc d:"dan- 
ger.” 

Le secrétaire Ctait un vieil- 
dard. Il écoula attentivement 


ces paroles de son supésieur en. 


mordillant les barbes de sn plu- 
me et en laissant paraître d'au- 
tres signes d’exvitation ner- 
veuse. 7 Es | 


“Je suis. certain, Monsieur, . 


que vous n’exagérez pas la ‘sis 
tuation, ditil d'üne voix Tente 


et je érains que darts une semai- 
ne d'ici la ville de Trois:Riviè- 
res ne soit auxX-niains dos Bas- 
tonnais. Nous n'avons aucun 
moyen de résistance. c{ en etts- 
sions-noûs, qu'il y 4 trop de dis. 
sension parmi nous pour 68. 


sayer de résister, avec quelque. 
chance de succès. En brentière : 4 


question qui sé-pose est de-sh- 


voir s'il est mieux pour vous de” 


pourvoir-à- votre propre” 
rité aussi, bien qu'à celles des 
Lei et des registres 

ville, 


— Ni l'un, ni l'autre, répli 
le commandant avec chute 
e 


uarit à moi, le devoir « “na 


charge ni’oblige à rester À 


poste jusqu'à ce que ‘j'en sois 


dépossédé par la force. ‘Jèhe 
crains pas violericé pour’ ia 


de la : 


Mi) 


a. 
“on 
nn" 


Si 


mais savéc. résolution. Nés 


sommes à la voile d'une crise 


Lu 


5} 


personne, mais devrais-je y être … 


souniis, que je saurais ld sup 
porter. Souvenez-vous que vo 
et moi savois ce que c'est 


Ta” guerte.” Tous deux. 


avons pas 2 at té 
années fe } te. 


à 


POSITIVEMENT PAS DE RESERVE 


La vente que vous attendiez | . 


Sacrifié sans merci pendant quinze jours. 


La plus belle occasion qui vous est offerte d’acheter les meilleures marchan- 


OCCASIONS 
SPECIALES 


Chemises négligées pour 
hommes, jolis modèles "R6- 


“. _ « .89 


Sous-vêtements d'hommes, 


en mérinos. Grandeurs: 34 
à 44, Rég. 51.25. 

P. de vente, chacun .79 
Cravates tricotées en soie 
pour ‘hommer, Rég. 50 à 75 


sous, Prix de 

vente, 3 pour $1 .00 
Jolis. bas pour hommes, 
noîrs, bruns et gris. Rég. 


39 sous. Prix de 
vente . 1 9 


On_.trouvers - dans notre 


magasin des centaines d'oe- 
L'espace ne nous 


: permet pas de lesÿmenfion- 


mer ‘toutes. 


Chapeaux durs pour. hom- 
mes Rég. 53.50. 


# pour _” 
\ sous "3 2 
Prix de vente 


…... 


Ce x à 1 


Chapeaux 
pour hommes 


: où brun, noir, 
PS jusqu'à $6.00. 


dundhaamineesensmnantesnansess eneses 


98 
.05. 


Vrais 


Vêtements pour 
hommes et garçons 


Complets d'hommes en tweed 


Complets d'homme®, en tweed, gvec deux pantalons, couleurs 
mélangées brun et gris. Grandéurs: 35 à 44. $ 
Rég. 925.00. Prix de vente .........,.,......,.. 14 85 


Complets d'hommes en tweed de 
première qualité 


Complets d'hommes, en tweed de première qualité, les dernières 
nuances, styles à un et deux boutons, ainsi que modèle con- 
servateur, Régulier jusqu’à 335.00. Grandeurs 


35 à 44. Prix de vente ....................,.. ' . $19.75 


Complets de garçons en tweed 


Complets de garçons, en tweed brun, gris et vert, style Norfolk. 
Grandeurs: 27 à 35. Régulier jusqu’à $10.00. 
a ue. BD05 


Prix de vente 
Complets de garçons avec 
pantalon extra 


Complets de garçons, avec pantalon extra, en très beau tweed; 
couleurs mélangées brun et gris. Grandeurs: 26 $9 45 
à 36. Régulier $15.00. Prix de vente . 


Vaisselle et Peinture 


Salières et poivrières en verre, 
Rég. 25 sous. Prix de 1 5 
vente: 2 pour . 


Peinture blanche por j'exté- 


eatcn, Pe de vente SZ DD 


Tasses et soucoupes. Régulier | 

25 sous. Prix de 15 Peinture à bardeaux, Barretts 
vente, chacune ........ . Creosote, Brünhe et verte, clai- 
Avsiettes à soupe. Régulier re et foncée. Régulier $2,50 


35 sous. Prix de 


19 üreme:.…… 1.25 


de feutre 


eutre pour hommes, styles 


$2.98 


. Prix de vente ,. 


CE Ve 


e plus gros achat fait directement avec les liquidateurs | 


Avec ñotre Stock entier en plus. Toit est 


— 
x 


dises pour le meilleur marché .. 


A NOTRE 


SADRR EAN 


10 livres de sucre 
blanc pour 
Avec chaque commande de $2 
Avoine roulée Ogilvie — En 
tubes. Prix de vente, 

.17 


chacun 
Thé B'ue Ribbon— 
LA DINNO osseuses .65 
Saumon en conserve de la Co- 
lombie-Anglaise. ‘En grandes 
boîtes. 2 boîtes 

25 
Confitures pures Wagstaffe ou 


Royal Crown, en boîtes de 4 
livres. Fraises ou framboises. 


Régulier $L00. 

Prix de vente ...... AR .75 
Raisin Muscatei ou rai- 

sin sans pépin. 3 livres 42 
Blé d'inde et pois en 
conserve. La boîte..... .15 
Poudres à gelée McLaren—Tou- 
tes les essences. 3 pour 7,95 
25 sous ou 12 pour ... 

Soda à pâte Cow Brand, en 
paquets d'une demi- 

livre 


GRATIS! 


Fromage frais de l'On- 


tario. 2 livres pour. 55 


POUR LE BLANCHISSAGE 


Savon Royal Crown en petits 
morceaux. 


25 pour 


6 boîtes pour 62 sous 
Poudre à laver Royal 
Crown. Gros paquets... .30 

SAVON DE TOILETTE. 
Marque Crown Olive—Régulier 


10 sous. 6 morceaux 35 
L: 


Saumon marque Gold Seal — 
Régulier 35 sous. 

Prix de vente 

Snap—Rég. 25 sous. 

2 boîtes pour 

Chicorée — Thompson Kareal 


Rég. 25 sous. 35 


Empois Silver Gloss, en boîtes 
de 6 livres. Rég, 85 .65 
sous. Prix de vente. 

Corn Stanch Durbah et St. 
Lawrence. Rég. 15 sous. 25 
Prix de vente: $ pour.. + 


GRATIS! 


_VERITABLES RASOIRS DE SURETE GIL- 


LETTE AVEC LAME GRATIS POUR 


Pour dames-—Souliers bas à 
deux courroies; en cuir verni 
et chevreau, avec talon en ca- 
outchouc, doublure en suède, 
valant partout $5.00. Pointu- 


res: 2K à 7. $3.95. 


Pour : jeunes  filles—-Souliers: 
en veau, Pofàtures: 11 à 2. 


Prix de vente . 
ux souliers en veau #elours. 


Pour fillettes et enfants—Bea 
Pointutes: 5 à 10%. Régulier jusqu'à $2.75. 


ténor nntnsnsren “rss 


225. Prin de vente, ..;.{.. 14.283 te 
Boulers de mauson pour enfant, en beau chorrana où ca 


Mg ps mance 


Pointures: 


“ph 


re À 


CHAQUE ACHAT DE $5.00 OU PLUS 


5% à 10 


ras 83-95 
pour hom. 


Pointures:.. 
Régulier jusqu'à 


Prix de Vente de Banqueroute 


Jamais encore dans votre vie vous n° avez eu l'avantage d'acheter à’de telles. conditions des marchandises 
de saison aussi désirables que celles qui vous sont offertes 


> La Vente commence à 9 a.m. samedi, 12 avril 1924 


MODES et 
NOUVEAUTES 


Chapeaux garnis pour dames, venant juste d'? arriver pour être 
vendus au prix régulier de $6.00 et $7.00. 
iront tous pour cette vente à 


Bas de soie pour dames, noirs, bruns, suède et sable. 
Régutier $1.00. Prix de vente 


Bas à côtes pour garçons et fillettes. Grandeurs: 6 à 912. 
Régulier 35 sous la paire. Prix de vente, {a paire 


Camisoles de dames, confortables, manches courtes ou 
longues. Régulier 50 sous. Prix de vente 


Chapeaux de printemps et d'été pour enfants, très jolie us 
en noir, bleu marine, blanc et brun. Régulier jusqu'à 

$2.50. Prix de vente $1 A5 
‘Pantalons en caoutchouc pour bébés. Régulier 50 sous. 

Prix de'vente .33 
Corsets de sport de belle qualité. Régulier 52.25. 

Prix de vente 


Etoffes a la ré 


Guingan de la méilleure qualité 
dans les couleurs les plus nou- 
velles. Rég. jusqu'à 30 .19 
sous, Prix de vente.. 

Toile à essufe-mairis. . ‘Régulier 


Coton blanc. Régulier 25 sous. 
Prix de vente: 


2 verges pour 


Un lot d'étoffes à robes. 
gulier jusqu'à $2.50, 
Prix de vente .::..... 


R£&- 


-95 


Vernis pour 
le ménage 


Toutes les couleurs. 
Le gallon 


.La vente du stock de banue- 
route de Harris McFayden 


usées 


2 demi-gallon .......:.. 1. se continbe à RS 
qua V PPRPTE i ' mt 
oh Een ARDRNNENE 32% 650 SOUS DANS LA PIASTRE 


CHAUSSURES CHAUSSURES 


#15/0. Toutes les £ 
Prix de vente flans 


Winnipeg. Man. le 15 avril 1924 


Marchandises de de | 


au prix des occasions 


Vente rapide. 


SEMENCES 


LD ' ! 


- 


SPECIALES 


Manteaux de sport pour 
Régulier  $5.00. 


$4.45 


Bas de dames, eh coton 
noir. Rég. 85 sous. 
Prix de vente 
Tablettes à écrire. Régu- 
lier 20 sous. 


Prix de vente . 05 


Pantalons bouffants Jersey 
pour dames, Régulier 75 


/ sous, Prix de 42 


VOLS sorroapouese 


Robes d'intérieur, derniers 
modèles et dérnière# nuan- 


M er" ul 7 à 29 
Dentelles et. -broderie, R6- 
gulier jusqu'à 25, soûs, 
Prix de vente! 10 
SOUL LR 0 00 m0 n 


FI à og ur Clérks, 150 
verges tx de 
05 


dames. 
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OCCASIONS L 
| 


vente 


# (LES ® 4 à ) 

L2 ; ° _ 
: : 
+ Winaipra, Mon. le 15 avril 192Y x IBERTE NRA LS 


L 


+ 
[4 


Un conte nar semaine 


LA PART DU LOUP 


Mes amis, on dit la roche; 


leur désir de se créer des rcla- 
tions çt dans leur vanité çt les), 
rendre plus favorables à nos 
projets. : 

Or, nulle ressource dans ce 
diable de village perdu parmi 
les bois. Si bien que, les invi- 


- LA L 


Féminine 


L 


pire, car c em quand elles sv dgaittent 


| que les femmes ont le plus à se dire. | 


! La femme ne:se lasse pas de rajus 


ter avec chagrin les morceaux d'un 
objet cassé, l'homme le met de ‘côté 
let oublié ce qui est sans remède. 

| La femme commence la lecture d'u 


: L'EVANGILE 


Dimanche de Pâques 


6 Torpéienne prés du Capitole. tations faites, il fallut penser à | roman par la fin et écrit dans son car | (8. Mare, XŸL 17) 
+ C'est possible, et je n'y ai pas la ville pour s'approvisionner. | | net, m'importe où: Thomme dans les! EL, Le tempelà. Mérite Madeleine. 
été voir. Mais pour vous assu- C'était Fhiver, un hiver terri- | deux cas procède avec ordre 


0 


rer qu'entre une dinde parée et 
trufflét et Ja rôtissoire une 
queue: de J@up. peut passer, je 
m'en porte gatant, Demandez 
plutôt à ma fete, qui ne m'a 


blement froid, neige et brume. 
Le jour oùt je partis, nuages 
bas, corbeaux, ciel comme clos 
de toutes parts, une temple | 
menaçait. Mais l'avenir de no- 


L'influence de la femme 


“Partout où se trouve un foyer heureux, 


el la prière ardente d'épouses fidèles, d'épouses | 
martyres? 


|, La lettre d'un homme finit avec la 


| ce avec le post-scriptum, 


| \ 
j  Moralité: 


La femme est le contraire 


de ferai doné un examen de consciente de l'homme! René Miguel. 


signature, celle d'une femme commen: ! 


: Marie, mère de Jacques, et Salomi 
achetèrent des parfums pour aller em- 
| baumer Jésus. Et de premier jour de 
la semaine, étant partlés de gran: 


matin, elles arrivèrent au sépulcré hu 


_ 
ee 
æ 
S 
ee 
D. d 


. , pe : + lever du soleil. Cependaht elles se dt 
pus encore pardonné. tre fille valait bien qu'on aban- Partout se trouve une f-mme oublieuse d'elle- judicieux et effectif. Si je veux qug mon foyer | mr > —— pa .. de qui ces ph u 
à (Combien de fois ai-je enten- donne les chenets. FA, sans méme." Celle pensée de René Bazin porte 4 soit agréable, attire et retienne, il importe que. RECETTES siorre aul ietme l'eétrée da paicre! 
j Le mrand-pér( raconter celle lergiverser, je fis atteler la ju- {a réflexion. Instinclivement, j'éiudie les visa- je me surveille, que je sois gaie, aimable e(| | Mais, en y regardant, elles s'aperçu- 
DRE en Si di . che a au tab tilbury. : I es ges qui m'entourent. S'ils reflètent le bonheur, vaillante: que l'ordre règne partout, et que je| y —— rent que cette pierre, qui était fort 
‘ LAURE: se ! ouctle, pere *’ car notre , : : o | : , R “e sp “ ë1” | s . » 
aus hot e i 4 ‘ bon, sait et ist donc grâce à moi, c'est donc que je sais m'efforce de plaire davantage à èeux qui l'ha- Gheau “hûche de Noël srande, avalt été êtée. Puis, entrant 
, Cause, ICVaT les YOUx par-des garde-chasse conduisait et 1 . | . | A : < “ : Trois oeufs (battus séparément): | dans le sépulcré, elles virent un jeung…. 
* sus ses Junettes, souriait fine-' fallait aller grand train. \m'oublier, faire passer mes goûts. mes préfé- bilent. Fi des femmes qui empéchent leurs! tasse de sucre: 2 cuillerées à table | fomme assis au cobalt vêtu dufé P 
ment, puis ave€ une étonnante Vous savez ce que c'est, un rences, mes désirs au second plan, taire mes maris de fumer où il leur plaît dans la maison.| à, jait doux: 2 cuñlerées à thé de! tobe blanche. et elles et furent ef 
: vivacité: ! | brave campagnard dans une contrariétés, mes griefs... Si, au contraire, ou qui lorgnent leurs pieds dès qu'ils rentrent! | poudre à pâtisserie; 1 tasse de farine | frayées. Mais l'Ancelenr dR'°NS 
a pr à . sé . ; f mi un mon intérieur est désagréable, mes gens moro- D'ailleurs, un homme qui aime sa frmme ne|vréparée de n'importe quelle marque | craignez point; vous €herthez Jéstrs 
usse encore. Mais la queue renconire dœun crmier, c . . . , PTE . . . . s Q su. | t ; 
° : + a-détruil ' | A lonent Brel | in ses. mon mari chicanier et grohdeur, c'est en-_ sait-il épargner à celle-ci de vaines fatiques et} Pattez les jaunes d'oeufs avec le su- | de Nazareth qui a été eracifé; f est 
., VC IOUp a GetruiE pour la He. cousin, dun am. rer, la nul dl ee LA endre aies del ie .| cre et le lait doux, fouettez les blancs | ressuscité: il n'est point ici: voici le 
fun joli projet de mariage, et hative de décembre avait déjà Core ma faute: dans ma vie, il manque évidem- prendre un soin égal « e leur proprie le : Il lutin neige, puis batteiles lesterhent | lieu où on Pavait déposs. Allez dire 
encore que ecla ne lui ait point. pique les épingles de son voile! ment quelque chose, ma täche esl imparfaile- sait gré en outre des aïses qu'elle lui prépare | avec les jaunes et le sucre. Mélangez | à ses disciple et À Pierre qu'il vous 
4 . : . . . : : : ; e … . AS . |" : 
pui, il est vrai, jé ne l'oubli aux quatre coins du ci 1, lors-! ment accomplie, et°mon humeur inégale fait pour le retpur. Aussi apprécie-t-il ses efforts, | la farine et la poudre à pâtisserie | précède en Galilée; c'est là que vous 
» pas. bn coute Li 1: oi Le” ï N'a ss «retomber sur autrui des ennuis que grossit vo- el si, quelquefois, elle succombe sous le poids |avant de les ajouter aux autres objets. | le verrez, comme ft vous l'a dit lui- 
‘ Imps GONTje VOUS DAT- out elarU au MICUX: Je n'avais Ê Ê Ë : Ë : ; | |faites cuire de suite au four modéré | même 
È . : x A À « | » » p sr 7VJ | . 
le. reprenait grand-pere en rien négligé, ni vins fins, ni ci- lontiers mon imagination . .. de la maladie où de la fatigue, SPÉCIMENS ee de a t . 
+ haussant Pépaule, et C'était en- gares, ni pâtisserie. Et quant A ce comple-là, me direz-vous, tout le bon- et son soulagement lui viennent immédiate-| mouillé, et si le borÿ du sâteau| Cal] - + 
core Je beau temps puisque aux plats de résistance, cuissot  heur d'un foyer ou tous ses déboires repose- ment de la sympathie et des soins dont elle est Fun dur vous pouvez en enlever un peu | a endrier de la semaine 
à nous étions encore jeunes, elle de, sanglier ct dinde truffée, leur | paient uniquement sur la femme’... Des per- l'objet... avec un couteau tranchant; quand ill Jeudi 17 avril — 8: Agkcet …. 
ct moi, il y avait des Joups, fumet nr'arrivait à travers la sonnes d'expérience l'assurent.... Cependant, Notre devoir à nous est de souffrir, et de hsera roulé, coupez les bouts en biseau. Vendredi 18 — S. Apaltonius gs 
? quelques loups dout on mena- bouche, et vous imaginez, la. ; se ; ; | ; ; taillez dans du gâteau sec de petits : et 
Ÿ cait les petits et que les grands, D se du bonheur de Claudine 4 4 bien de ces hommes au caractère impos- souffrir en silence. Nous avons pour cela, pa-| Samedi 19 — S. Crescent. 
ALL È P« ! | que à mran LA pe nsee au bDonneur qe L audine : | a. ; . , t-il 1 r, r s Mai | morceaux imitant les noeuds du bois, | jimanche 20 -- Pâques 
ma foi! redoutaient, Notre füle s'y trouvant attachée, avec sible n'en connaissez-vous pas? quine  r@til, plus d'endurance que l'homme. Mais! ie vous fxerer à J'aide de cure dents | Lundi 21 — $. Anseîme 
» cadette, Claudine, touchait à quelle joie je la reniflais. saurcnt jamais apprécier la valeur'de leurs l'homme de coeur, encore une fois, comprend et pendant que 16 gâteau est encore ! Mardi SE Page ds 
ses vingtans, ct les prétendants Faupe tenait les guides com- compagnes. Toute leur vie durant, ils auront ces souffrances et y compalit, lorsque l'amour | chaud vous pouvez lui donner la for. Mercredi 24 = s Gbortes 
ne lui manquaient pas. Elle. me à Paller, et moi je Somno=  féoné tes yeux et leur coeur à la bonté et le vrai subsiste. A nous d'entretenir ce feu sacré |me voulue en imitant un morceau de | 2m 2 — 
cependant, le cocur encore vo-:lais, voyant en rêve Ja main de! ouate LE Ed le ER has aiil sai 1 io essentielle bots. + , 
age ct hésitant, LL marquait Lvtce fie dans la main du gen- dévotte me nt qui les payate n de eurs ex ge = chez nous, puisqu'il est la granlie essentielle | Volt pour de crade à etacér: | Expressions populaires 
aucune préférence, ne souriail| dre convoité. A mi-route, le ces oulrées ot de quelque vice grossier. Et là du bonheur. |: tne: dernllivre ‘de beurre non sal& | " | —— 
pas plus, en dépit de son âge, chatouillement de la neige qui encore, que ne peuvent pas faire la patience JACQUELINE des ERABLES. | 4 cuillerées à soupe de crème douce. | T'*"#iller pour " roi de Prusse 
aux yeux noirs de Claude qu'au | recommençait à tomber m'é-| Epaississez ensuite avec de la fleur |" (Travailler gratis ‘où poar peu de 
,, sl: L : TE — — LE — US À B je 
suc garni d'écus de Philibert. |veilla, et le garde-chasse me fit j —. de sucre jusqu'à ce que cela puisse se | ose). Les fondateurs de la dynas 
Nous, les parents, nous savions | remarquer: fs Pour avoir baillé ‘travailler à la fourchette: ajoutez du |‘!° 4% Hohencolléræ #tgiènt si avares 
peser, et c'était Je plus riche - La Grise parait inquiète. ——— cacao en poudre pour imiter la couleur | 118 ne payaisat er cn sans se faire 
parti, comme de juste, que nous Dans Ja derniére lumière PREMIERE RENCONTRE DU CHRIST Londres —- Elle était vendeuse dans | Ge l'écorce des arbres. Vous vous gar- | irer l'orsilles Le sa Frédéric ré- 
avions choisi. Seulement, il fal- pale du jour je regardai la rou-, | un magasin de nouveautés de Londres. | dez un peu de ce mélange avant d'a- tribuait aussi mal ses Ouvriers. Toute 
# lait l'attirer, le prendre à Fap- te devant moi: rien! Pour- | Un jour, comme elle n'avait pu, excé- | jouter le cacao, en le colorant un tout | P°"S0nne qui fait Mn travail dont il 
peau, le fixer: manoeuvre de tant la jument s'agilait de plus |dée de fatigue, dissimuler un bâille-| petit peu avec de la couleur à beurre n'obtient aucun paiement “travaille 
femme et dont la maman, na-}en plus. Qu'est-ce qui pouvait | - ment, une cliente s'indigna bruyam-| pour les bouts de Ja “bûche” et des, POUr le roi de Prusse”. 
turcllement, se charges. Elle ainsi lui donner peur? J'eus | ._. : Re ment : noeuds. Quand elle sera recouverte | “’Empêcheur de danser en rond” — 
nrrangea Jes choses, fit ses! alors l'idée de me retourner, et, | En ce temps-là, Jésus était dans la Judée; — Les vendeuses de ce magasin | de cett ème. travaill (Gêner les geñ# qui s'amusent). Au 
| 11 avait délivré la femme possédée, è e crème, travaillez avec une . 
| pau dressa ses projets, com-}me penchant, j'aperçus, mes Rendu l'oùle aux saurds et Euerl les Jéproux: manquent tout à fait d'éducation! grosse fourchette, en imitant l'écorce |-COUTS d'une répétition au Théâtre des 
ina, trancha, et moi je fus! amis! j'aperçus bel et bien un | Les prêtres l'épiaient et parlaient bas entre eux. Un inspecteur, qui avait entendu ce | des arbres. Variétés, vers 1850, des figurants des 
chargé d'exécuter. {couple de loups qui nous sui-| Comme il s'en retournait vers la ville bénie, propos ridicule, crut devoir adresser ses sexes s'avisèrent de faire ‘une 
11 fut pour Cela convenu que | vait à belle allure. pe Li es mourut à ben hé | un blâme à la pauvre petite vendeuse. ronde sur la scène, pendant un entr'ac- 
pour les vingt ans de Claudine "Taupe! Les loups! criaije. || + Marthe et Marie étaient ses moeurs: Marie. un jour, ete en éprouva une tele révolte auet | PETITS CONSEILS |: 1 résimour ne tions. L'une dos 
* nous donnerions un grand di- | Ft devant le danger je lui re- | Avait été chercher son parfum le plus rare. ; le se fit inscrire le soir même à l'Union figurantes protesta: “En voilà un erh- 
, ner et que la fiumille de Phili- pris les rênes. Nous étions jus- | Or, Jésus aimait Marthe et Marie et Lazare. des employés de commerce et ÿ fémoi- Nettoyage des objets en étain pêcheur de danser en rond!” Le mot 
bert y serait invitée en même lement dans une descente rapi-| Quelqu'un lui dit: “Lazare est mort.” gna assez de zèle pour devenir, au |. Mettre du savon minéral dans une | resta. 
témps que les châtelains d'a-|de et tournante, celle de la LS tdenat, bout de quelques mois, secrétaire ad-| casserole de terre, et non de cuivre, . 
lentour. Nous espérions ainsi combe de Soulours — je n Y | Comme le peuple était sur son chemin. jointe de cette association. qui pourrait être attaqué par le sa- kR | 
flatter ces nouveaux riches dans passe Jamais sans nc SOUvCNIr. 11 expliquait la loi, les livres, les symboles, Mlle Margaret Bondfield, élue dépu-| ;6n: verser dessus deux verfès de LE PIONNIE AU | 
Et il s'agissait de soutenir la ES ns _. et où parlait par ho | té de Northampton, fait aujourdhui | bière, et laisser bouillir jusqu'à disso- CANADA ! | 
G nn g Ste es : cle et sait: ‘Qu e suit aux anges es reil. : 6 dé l 
. . |bête, car si clle eût butée... don dela de the ab ie Ra au partie du gouvernement britannique |jution. Le mélange forme alors une | | 
Dames! T ez Vieux | La-dessus, le conteur s'arrê-| Dans un chemin sans puits et sans hôtellerie, comme secrétaire parlementaire du |s5rte de pâte. Lorsqu'elle a tiédi, 3 | 1! Y a trente-deux ans, le thé “Sala. | 
e elgn {tait, si bien qu'il était toujours | S'il ne croit pas. quand vient le soir, il pleure, Î crie; ; ministère du travail. Sans l'indigna-| hjonger un chiffon avec lequel on frot-| da”, maintenant fameux, fut mis sur. , | 
quelqu'un pour demander : 11 est las: sur la térre il tombe haletant. tion de la cliente, fl est infiniment pro-|{e l'étain jusqu'à ce qu'il soit propre. | le Marché en paquéts de métal cache. | 
: vêtements à neuf - Eh bien! elle a buté?.…. | RU A EAN AE AL sous pt instant bable qu'elle serait encore vendeuse | pour le rendre brillant, achevez de | tés. “Salada” fut le premier des pa- | 
l Avant de répondre, grand- : dans la nduveauté. frotter avec une flanelle ou une peau | quets de thé en métal cachetés au | 
mu. ; ipère : mouchait bru raie Puis il s'interrompit, et dit à ses disciples: bien sèchÿs. ; Canada. Aussitôt sa pureté et sa sa- | 
si TPS :, | - Oui, mes amis, elle a buté.! ‘Lazare, notre ami, dort; je vais l'éveiller.” veur supérieure Jui val t la grandé 
Teint tout vêtement draperie ou voi Dér terre ave Lux diront: “Nüës lrouc males où ti our hier” Quelques propriétés du ol, utiles | init qui ne Les - d'art 
sé, fripé |": es "arc dans l'hygiène q } M'ACETOINS 1 
. PRE quatre yeux flambants déjà Or. de Jérusalem, où Salomon mit l'arche, hr depuis. 11 est encore un peu différent “"" 1 
. h : FE ces AI FA RORE J | Lour gagner ‘Béthanie, il faut trois jours de marche. 1. Une cuillerée à eafé de sel dans puis. é l 
| braques sur nous. Ah:Je vous | Jésus partit. Durant cette route souvent, ne un verre d’eau, en se couchant ou le |°t Un Peu meilleür que les thés ordi: i 
{jure que je n'ai guère réfléchi. Tandis qu'il marchait seul et pensif en avant, L'homme est une créature d'habitu- naires.  ‘” ; hs. Lt. 
(Vlan! vlan! à l'un Ja dinde! à | Son vêtement parut blanc comme la lumière. des de fér, la fomme s'adapte/aui cir- ce à Mes he Sri nes : 
A . , d re es dé .rons on. j 
{l'autre Îe sanglier, et encorc les constances _ 
|bécasses et la nièce ‘montée Quand Jésus arriva, Marthe vint la première, ù 2. Uge friction d'eau salée de temps, f 
en € P ie Et, tombant à ses pieds, s’écria tout d'abord: nr Un homme n'essaie pas d’enfoncér | en temps srrête la chute des cheveux. | 
Chaque puquet de 15 sous de “Diamond | | uis, ayant relevé lestement a ‘Si nous t'avions eu, maître, il ne serait pas murt. un clou avant d'avoir trouvé un mar-| 3, Un bain d'eau salée guérit l'in- ci 
Dyes“ contient des instructions si sim- | jument, vivement, au grand trot Puis reprit en pleurant: ‘Mais il a rendu l'Ame. . teau: te mésit à utili- "1 
7 e8 | it!  nrpi Tu viens trop tard” Jésus lui dit:.“Qu’en saistu, ftmme? u: ‘une lemme n e pas a qu flammation et la fatigue des yeux. f 
ples que toute femme peut teindre et} dans la nuit! Quand j'arri- : . st | à e - , É 
arte Le moissonneur est le seul maître de la moisson. ser dans cè cas les pincettes, les ta 4. Un gargarisme à l'eau salée sou- | 
remettre à neuf un morceau vieux, | Vui ici, du haut du perron, ma 1 
: | , : : , ; lons de ses souliers où le dos de la | jage les maux de gorge Fa 
asé, fripé, même si elle n’a jamais teint | femme qui depuis longtemps Marie était restée assise À la maison > ‘ 4 
auparavänt. Choisissez la couleur que | dattes dail: 5 L brosse. | L 5. Le sel employé de temps à autre ; 
vous voulez dans n'importe quelle | “Asitu bien {rouvé -au ._ Marthe lui cria: “Viens, le maître te réclame." L'homme considère le tire-bouchon | pour les soins des dents préserve ces à 
dei | moins ? Donne vite le. san- Elle vint. Jésus dit: “Pourquoi pleurestu, femme?” comme absolument nécessaire pour | dernière du tartre. ) 7 
_ a li Le 1 FR de t €, Et Marie à genoux lui dit: “Toi seul es fort. déboucher une bouteille; la femme] Enfin, des bains de sel et d’eau froi- j 
18 icr pour la marinade!.… Si nous t'avions eu, maître, il ne serait pas mort.” essaie de retirer le bouchon avec les | je guérissent le froid aux pieds. 1 
| Je commençai mon histoire, Jésus reprit: “Je suis la lumière et la vie. ñ ciseaux, le couteau ou bien un tire- ï 
mais les loups étaient loin et Heureux celui qui voit ma trace et l'a suivie! Ce ' — ——— a 
ni Qui croit en moi vivra, fût-il mort et gisant.” bouchon. S'il ne sort pas facilement, 
nc paraissaient plus redouta- Sn 2 Ce | , : 
: î Et Thomas, appelé Didyme, était présent. elle l’enfonce, car l'essentiel c'est bien ve : 
bles. Il ne restait que la cata- Et le Seigneur, dont Jean et Pierre suivaient l'ombre, de pouvoir retirer ce qu'il y a dans , : 
+ strophe du diner manqué, des Dit aux Juifs accourus pour le voir eu grand nombre: M a valu $100. 


invitations à contremander, l’é- 
croulement de toutes les belles 
combinaisons Pour le mariage 
de Claudine. étais penaud, 


“Où donc l'avez-vops mis?” 


A côté du torrent qui dans les pierres coule, 
. Un sépuicre. - 


Ils répondirent: “Vois”, 
Lui montrant de la main, dans un champ, près d’un bois, 


la bouteille. 


Pour l’homme, le rasoir n'existe que 
pour un seul wbjet. La femme a une 
opinion plus étendue de son applicd- 


\ de l'eczé 
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U Ê Madame Peter A. Paimer, Saltburn, 


L de 


id fon: 


pren : tion. Elle s'en sert pour couper les] *” ’ gs “ 
tes nv gi boudait, je me fà- Et Jésus pleura. crayons et les cors, et cet emploi seul ||  ‘L'onguent du Dr Chase m'a ëdmplètement guérie do Y'ocatii 
Vs d chai.. Se 4 ‘ hé 
, nre  épi- ñ : Sur quoi la foule fait que l'époux exècre les rasoirs et ÿ dd 4 # cer 
grandeurs + J'entrai de méchante humeur Ga tuit à s'écrier: “Vores comme Ü l'ahmaltt sen labs. + eh cs pour 


ÿ flant, agite le papier dans l'air ou bien 
le mort sortit d ; x 7 
#0 Des bandes du linceul encore liés; . le tient sur le lampe, jusqu'à ce qu'il | se 
À “= dit: “Déliez s core «4 li dei aille!" 1 His ne | 
Ceux qui virent cela! d L'homme gronde et crie quand il ne 


dans la chambre de ma fille: 
— Les loups ont pris ta part, 
Claudine. Que veux-tu y faire! 
La petite, de ses yeux clairs, 
m’interrogeait: je racontai. 
Son visage à mesure s’illu- 
minait; et quand j’eus fini, elle 
[me sauta au cou, disant: 
+= Que je suis contente, papa! 
je sens bien à présent que c'est 
Claude que j'aime! ' 


Lui qui chasse, dit-on, Satan et le soumet, 

Eâtil, s’il était Dieu, comme on nous le rapporte, 
Laisgé mourir quelqu'un qu'il aimât de la sorte?” 
Or Marthe conduisit au sépulcre Jésus. 

Ji vint, On avait mis une pierre dessus. 


\Mais voilà trois jours qu'il est sous cette pierre.” 


Et Jésus dit: “Taistoi, femme, car c'est le Heu 
Où tu vés, si tu crois, voir la gloire de Dieu.” 
Puis 4! reprit: “Il faut que cette pierre tombe.” 
La pierré ôtée, on vit le dedans de la tombe. 


dévus love les ‘yeux aù biel et marcha seul 


Et, se penchant, il dit à haute voix: “Lazare!” 


en brist, - 
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qu'au livre 11 est écrit, 


“Je crois en vous, dit Marthe, ainsi que Jean et Pierre. 


. 


! 

convenir à cet événement; l4 
le papier,et l'encre doivent être 
me ceci ou cela. La femme; 

Ë dy papiér blanc 


| teuile hée de quelque carnêt 


las, : 


crayon ou la plume, ; 


Quand un homme éerit, tout "doit, 


| à 
ua) 


le dos âuelque enveloppe ‘de fac- 
ture, Elle effile Je. crayon, avec Jes 
ciseaux, puse le papier sur un vieil at- 
les pieds, se balance sur 
la. et confe ses pensées au pa- 
pier en suçant à chaque instant 16 
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#1 vous avez une bonne mnté, 
serez joyeux et heureux 

vous smmarcherez sûrement 
vers une ère de richesse. La 
CHIROPRATIQUE vous don: 
nera de la santé et vous gèr- 
dern en bonne santé. Vayez 
votre chiropraticien mainte. 
nant Consultation et exa- 
men de l'épine dorsale gra 
tuits. 


| “LA LIBERTE” 


RET “6 NORTHWEST REVIEW ”_ pu 


609, Avenue Block us sit. SE Lo... ne 

atlohe: à cotte-pag page da Guide Commercial et Profensicuel, :qu qui-- ii" paraîtra 
alternativement dans les deux joirnaux, six prix distribués chaque semaine 
pendant. vingt-six semaines. De plus, à la fin des vingt-six semaines, elle 


donnera deux prix spéciaux en argent dont le total s’élèvera à $#30.00. 


Les-six prix hebdomadaires seront en bons pour marchandises ou services 
chez toute maison annonçant dans cette page. Ces prix sont les suivants: 


” 


Parée avt est'le mnt CI med! TY D troupeaux de vaches 


Premier prix, $5.00; deuxième prix, $1.00; troisième prix, $1.00; quatrième és 2 one 
: prix, $1.00; cinquième prix, $1.00; sixième prix, $1.00 NCIS DAIRV, Jénas-vous À votre volets 


et téléphonez votre pps A latement. 


Prix spéciaux en argent: Premier $30, Second 520 sen. caanerenns, PÉSPRORS NE Lu msmovar 


seront accordés aux deux personnes qui feront la plus grande somme totale 

d'achats chez les annonceurs de cette page pendant st durée. La preuve = 

devra être fournie par les reçus ou les coupons de vente, ou les deux ensem- Pour être hien habillé 
“ble. Ces-prix en argent seront donnés à Aa fin du concours. allez chez 


HENRY PRESCH | 


MARCHAND-TAILLEUR 


5540 Dour .l'emmagannages 
Qualité, Style, Satisfaction ER RER par 
286, avenue Graham, Winnipeg The Reimer Motor Co. 


/ f Téléphone A 2949 | 341, aveaue dar es Wisnipeg 


CHANSONS, MANNINE 


The Western r Ltd. 


À son nouveau estern Coal 1 Com 
TELEPHONES: F 62557 


Empire Coal Co. Ltd. 


6034, Edifice Electric Railway 


| Ave [- REGIS  WINNIPEG 
| | Pia européen 
A l'épreuve du feu 
1 PRIX PAR JOUR 
$2.00 à $4.00 | 
M. MANLON, .Gérant | 


Avec ce goût de pâtisseries faites à la maison, que vous |} 
aimez tant. Faites vos commandes chez votre épicier \ 
qui représente la “Canada Bread Company” ou télé- 

phonez 8 2017. 


CANADA BREAD COMPANY, LIMITED 


AA. RYLEY, Gérant à Winnipeg 


Lisez -- Cherchez -- Gagnez 
TROUVEZ LES LETTRES MANQUANTES 


Quand vous les aurez trouvées, elles épelleront U-N-I-O-N 
_ CONDITIONS 


Nous avons. volontairement omis un certain nombre de lettres dans les annonces qui parais- 
sent sur cette page. Quand vous les aurez trouvées et mises dans l'ordre convenable, ces lettres 
écriront U-NA1-O-N. Examinez les annonces soigneusement, et trouvez les lettres man- 
quantes. Ecrivezles en mentionnant les mots et les noms des annonces où les lettres ont été 
omises, et expédiez promntement votre réponse à la “Liberté”, 619, avenue MoDermot, Winalpeÿ. . 
Exactitude, propreté et originalité, tout comptera. Les réponse pe crue os examinées par un comité 
désintéressé, et les noms des gagnants Séront publiès gs l'éditio la éemaine suivante. 
Les employés des journaux et les membre de leurs familles ne péuvent anrti be À ce concours. : 
Les réponses, pour être considérées, dévront être reçues au plus tard à dix hèures du matin, le 
mercredi de la semaine suivante. 


NOTE—Le but de cette page spéciale est d'attirer, l'attention de la DEEP gen 


T est outillé pour tout travail d'impression 
Le. ns 


+ PRIX MODERES 


Ou à sa cour du: nord—COIN JARVIS ET AIKINS 
TELEPHONE 3 6349 


de Winnipeg et de l'Ouest du Canada sur un certain nombre de maisons d'affaires de premi | RAC. MANNING Président PAG. nyER Lg Lee ventes 
Traductons de travaux gratis \ ordre qui méritent en tout point leur appui et leur clientèle, et avec lesquelles lle peut #sire . - Rés.:4Téh, D A 
Téléphone N 1235 ER ——— PE SEE SENTE 
tqs Les annonceurs de la ‘‘Liberté’’ vous garantissenit satisfaction com- da EME SE FER 


«2, AVENUE PROVENCHER . SAINT-BONIFACE, MAN. 


plète dans toutes les transactions que vous pouvez faire avec eux. 


Rues Main et ‘Rupert 
WINNIPEG 


: Chémbres nids, tranquilles, 


16, avenue Polson 
SPECIALITE: 
EN 


font vis-à-vis, ont un développement | d'une 
tatal de 144 mètres de long sur 28 de 


” p 1a nf A D ES | x 
PA a 2 ap Henry. Presoi.. o 
+ © .oitig-dans “cour”, Western Coal Co. 
+ dans “téléphones”, Empire Coai Co. 


omis “4 
omis pâtisseries”, Canads Brend Cê. Lee ch 
À 6 “consultation”, Love & Suinson. 
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